e seul journal francais de la 
‘Saskatchewan, 


, ; 


ane des Catholiques de langue 
or française du Nord-Ouest, 
Le “Patriote” est lu chaque semaine 
par plus de 30,000 personnes, ;. 


U. LANGLOIS, O.MI Rédacteur 


CEE a nat eme amas 


[6ème Année . .: ER 2708 
ous faire réprésenter à Kégina les Î 


n 
Re 


+ 


hill 


Restons ce que nous sommes 


Dans son édition de la semaine dernière, “Le Patriote” fixe aux Ê ‘ LEURS : 
33,16 et 17 mars la prochaine Convention générale de FA. CF CO LE CHEZ NOUS ET AIL Ë 


LE LT UT TT ETC TRE ET EEEERE REEIRR EERTETE 


Les Activités de V'AG.F.G, 
Ve. bien son nom, Il va de progrès on 


A PART DES ENFANT, ‘ 
LA PART DES ENFANTS progrès, , L'an‘ dernier il devenait 


Un jeune élève d'une école ru-|hichebdomadaire et voiei qu'à par- 
rale nous demande de lui suggé- [tir du Lei février il entre dans Ia 
rer quelque chose à faire pour as- grande ct noble famille des quoti- 
surer le succès de la convention | diens cätholiques, 
des Commissaires d'écoles en mars Cette, ascension, constante el ra- 
prochain, "pide fait honneur sans doute à 
DT : l'administration el à la rédaction 
Cher petit patriote, nous  DOout-! Qu journal de Chicoutimi, mais aus- 
rions vous faire plusicurs suyges-$j à Ja population qu'il dessert. 
tions, mais nous nous en tiendrons | Félicitations el vocux de succés 
à celle que nous estimons être la 5 vaillant et ‘heureux confrère, 
plus efficace dans les circonstan- te... 
ces. Faites une bonne communion 
le jour de l'ouverture de la Conven- 
tion, c’est-ü-dire le 15 mars, et de- 
mandez au Bon Jésus d'accorder 
aux délégués les grâces et les lumiè- 
res dont ils auront besoin au COUPS: Lifitaire de: haute envergure, Une 
des délibérations el de L'étude des soixantaine de navires de guerre 
différents problèmes qu'ils seront; évoluent au lurge de Shanghaï avec 


appelés à résoudre, Demandez bien june force de 21 mille hommes, Le 


A cette occasion, le rédacteur du journal, le R, P. Langlois, après 
avoir montré Ja nécessité de préparer la tenue de ces assises nationttles, 
nous donne un court aperçu des activités bienfaisantes de PA. CF, € 
depuis a fondation, *..tewr vingt conventions régionales, organiser 
truis voyages comme feux de Québec et de Chicago, faire passer does 
examens de français à deux mille cinq cents enfants, recueillir et dis 
tribuer près de 600 prix aux lauréats, créer et maintenir un véritable 
ministère de défense composé d’un secrétariat général et d'un bureau 
de visiteurs -d'écoles,.. voilà à coup sûr, ccrivait-il, un record dont 
pourrait être fière n'importe quelle organisation.” - : . 

Avec le rédacteur dit “Patriote” nous ne saurions trop féliciter 
nos chefs de leur dévouement:à la cause nationale; mais ce dévouement 
est-il secondé par tous les, Franco-cinadiens de la Saskatehewan ? 


Los chefs batuillent ferme, mais les soldats que font-ils ? N°. 
at-il pas parmi eux un trop grand nombre d'indifférents, d’apathi- 
ques, d’archi-désintéressés, de poids-morts qui entravent la marche 
de l'armée et compromettent la victoire finale ? 

LECONS DE SOLIDARITE. ? _ 

Sous l’ancienne Rome, il y avait un titre.que l'on donnait aux 
descendants de la race romaine, c'était le titre de citoyen -romain. 
L'audacieux qui attentait à lu vie du citoyen romain, fut-il au bout 
du monde, tombait sous la vengeance des lois romaines. c fai ou: 
re se fut soulevée pour la défense. d’un seul C'était la solidarité, les commissaires prennent Ja fer. l'assistancemu Canada, à Australie, 
l'eprit national, l’esprit de corps: sontien mutuel qui coordonne auliérement à avenir leur école {4 14 Nouvelle-Zélande, 
l'effort vers la fin commune ou même le bien particulier. frespective, . N'est-ce pas, en, fin-dé au JAPON, & LE TAC 

Tous les bouplés qui ont. joué un rôle important dans.le monde compte, petit ami, de Cole NEA | on<a dééidé de 
ant possédé cotte solidarité et l’histoire nous montre que ceux qui l'ont ‘ gnez dans votre charmante missi-? 4e l'impérialisme étranger, et met 
fait reposer dans la langue et les traditions ont survéeu même lorsque , ve? Oui, priez | el toujours Daesimerciaux britanniques.  L'Angle- 
tous les autres liens s'étaient rompms. ‘Les nationalités qui dnns le ile FEVEU, Cl cas d'u Daut Une. terre, veut fégler par”ln force des 
grand bouleversement récent de l'Europe ont reconquis leur indtpen. Dos parviendrons à bien remplir: conflits qui, découlent de cette libé- 
dance après des annécs et même des sièeles d’esclavage ne sont-elles | nos devoirs de Franco-canadiens, | ration, tandis que le gouvernement 
pas celles qui aviient conservé leur langue maternelle et leurs tradi- | Voilà petit ami, le moyen le ‘plus 
tions ? ct oo . ‘ ‘pratique de faire quelque Dose vens diplomatiques. 

FRANEN DE GREEN CE 

Les Franco-canadiens de la Saskatchewan conservent.ils intacts| vos”"pnmarades de la province, dé-! de SAVOIE mu que Hi Grantte-Breta- 
es deux grands principés de vie nationale ? Nous accusons nos co sus pourrait difficement roer : éneret les autres puissances veulent 
citovens d’une autre origine d'être intolérants et dominateurs.. de .vou- coup de vos prières. et NOUS VOUS rtccordr LS égiines aspirations de 
loir imposer leur’ langue et leur religion aux autres races; mais, nous, | souhaitons de nombreux imitateurs. | tion. chinoise, nas CC que la 
Franco-canadiens ne sommes-noûs pas afteints de la maladie contra.  enrpnRe D'ECÔIL ES ‘ Chine nationaliste. peut justement 
ve? Du mbins, ne constatans-noûs pas chez ur grand nombre des LES-VISITEURS D'ÉCOLE: 
nôtres une anglomanie hontouse et un engoñment scandaleux -pour Malgré les rigueurs de la saison, 
tout ve qui n'est-pas fraricais ? . _ 7 © fnos Visiteurs poursuivent leur tra 
Sans doute la nate patriotique fait vibrer en certains jours tous ts nombreux nous arrivent: Mal 
ie coeurs à Punisson; mais en est-il de même dans le traintrain de kil heureusement, un surcroit de tra- 
vie? Le sentiment national inspire-t-il la cohduite ‘quotidienne de | vail causé. par les préparatifs de la 
tous nos compatriotes ?  Sougeñt-ils toujours à défendre per fas et 


Le ‘“Progres du Saguenay” 


Le : Progrès ‘du Saguenay porte 


__ ; ame mule où 


Anglais contre Chinois 


L'Angleterre semble vouloir or- 
ganiser contre la Chine one action 


difficultés existantes par Les mo- 


aux autres puissances,” 

Iest naturel que le gouverne 
ment anglais veuille assurer la dé, 
fense d'intérêts considérables qui se 
trouvent sérivusement compromis, 
et vorume il ne peut sénger à une 
action isolée, ila cherch£ à prendre 
l'initiative d'une politique den- 


Convention, ne nous ont pas permis 
d'écrire aux Commissaires de cha- 


nefas—à temps et à contretemps—chez ceux et chez deurs enfants l'in! une des écoles visitées. Nous comp- semble «ont il-serait le principal 
| énéficinire, E 


téerité nationale ? - llons pouvoir le faire prochaince- | | _ 

ÿ ‘ ‘ Loc quoi la France ct le Ja- 
TRISTE NT Ù vont. _ - C'est pourquoi la France ct le. 
PRISTE MENTALU E. | | LR pon ont refusé de participer à toute 

Si nous visitons nos centres mixtes et même nos centres DS D RECUES éxpédition contre la Éhine, Cest 


is, ti 4 4 d aussi il vi anada, en 
voie “nenis s rabnortons, trob sou las énonse ét pourquoi aussi il y 4 au Cauada, en 
ment fr INÇAIS, LIOUS FAP] ortons, trap sauvent hélas, une réponse 1 Australie, en Nouvelle-Zélande, aux 
eative it Ces ques{ions, , ". . "ns  . Judes, un fort mouvement d'apinion 
Sous préfêxte que’la connaissance de l'anglais ‘ést nécessaire ‘au ‘contre l'envoi de contingents.. 
pays, des Commissaires, en majorité française, pousseront ki condes. RS 
cehdunee envers la minorité étrangère jusqu'à eonfierleur ééole à ne 
Mstitutrice de, langue anglaise, surtout st celle.eï se vantetde pouvoir 
enciunor le parisèan french. ; , £ 
autres, en conduisant pour la première fois leur mioche 
cle. diront à la maîtresse: *Forcezle sur l'anglais: le français: 11f. À Re 
l'apprendra à La maison.” Pauvres avengles qui ne compremnént pas ffants, il est Vrat. E , ento ce 
ous SR SALE . ‘di let scctaire qui ne tient pas plus que ce 
que leur conduite est uon seulement antinatiofale, mais encore ridi- [et secture 


-Nous aceusons riception de fa 
isomme de 825.00 "du Corele parois- 
isidl de Mutrie. _ 

mr 
" “+ , 
Lernelle, dans l'éducation 


ilitare le mmoilleur 


L'enscignement soigné de la Tangnie ina 
de l'enfant, est done au point de vue purement ul 
auoyen et Je plus fécond en résultats pratiques lucation de nue en. 

eNons ue sommes pus les seuls maîtres de Peducation € e nos en 
Trop souvent à li mérei d'une antorté. persteutrie 
la au développement imtellec- 


F 


à l’é- 


: Spa cor sos valets de chambre, nous ne 

eule an point de.vue de la sine pédagogie ot. 4! [tuel de qenx qu'elle considère conne ses valets à sante ne L'un 

“ ‘ ‘< € £, . “ : ; _ lune atuhicor , BHSCLEHC e . TETE : - 

La pédagogie In plus élémentaire exige, en effet, un certain ap. Sommes Das libres «l Me mon cont fil faut Tes suivre, 
Mrofondisement de la langue maternelle avant d'entreprendre l'étnde ! fendans. Les progranines du gourrnements 


F4 LA ,\ d' si ; au .pmsshle ge ras rocher 
une autre langue, Etant douné que l'intelligence de l'enfant se dé. Nempêche- ne on lui, eu Au ES voulons lettre 
veloppe en procédiuit di connu à l'inconnu, il est logique que li lan- du Principe PE Le LE né Ne Dos ancêtres. Pour. être francais, 
sue halbutiée sur les genoux de sa mère soit-pour lui le véhieule le plus ‘À 105 énfants le fra ec “e dur le savoir, 1 Huit apprendre, À la 
favorable at Te plus expéditif à d'autres connaissances; car acquérir LH faut savoir SN ; nr SPA OR 
Une connaissance, c'est snpposer nn développenént de L'esprit, et l'es: nAiFON sinon à école. UE 
Brit de Ponfant quisait bien:sa langne maternellé-est cortainerent LE VERITABLE DANGER. cn Tants ne sachent pus suffi 
leanconp plus développé.que-celni de l'enfant quisait deux Jangues, Pour ceux qui craignent lent cn de tivone dis une al 
us ne les sait qu'imparfaitement. . samment l'anglais, qu ils se rappellent qu ons si sie al 

°n s'achart à fair Dr , e Linotios à . . . Jmosphère anglaise. L'enfant apprend l'anglais pur les journaux, 
En s'achamiant à faire apprendre deux langues à nos enfants, }INOSPAUIC Los 3n brables affiches qui ornent où déparent nos rues; 
ds leur bas âge, on leur fait perdre non seulement yu temps précieux, [les “es nt lt Les objets ckposés dans les vitrines de nos magasins, les 
Us on met-entrave au développement normal de leur intelligence. 4? ne es ee ne Savon re Hit achète portent ‘dus marques de conmmer- 
l'elle ost l'opinion de tous les pédagogties, de dous ceux qui se sont oe- | alt A Ees " à eu tes ol ses vülements sont buptisés en anglais! 
éupés de la formation intellectuelle de_ l'enfant soit au Canada, aux " ne ne connait exigent un vocabulaire angluss; les camarades 
jinte-Enis, on France, en: Allemagne, en Belgique; aux Indes où af. rec on te parlent ‘anplais . Chaque jour en sonne, les réalités 
eurs ; re, ‘ + paric kus. : Chaque jou ° : ne 
EM € À  - - | | ga vie d'enfant et d'écolier lui enseignent que l'anglais est nécex- 
TÉMOIGNAGES A MEDITER. . se : * ns indispensable, suffit à tout. | 
Li rt Jormation première, éerivail y « quelques années. Mgr: rappoler, chaque jour aussi, la nécessité ol Phuportance du francais? 
fus, Crêque de la (Gaspésie, ne acquiert que par l'étude de lu langue | üst-ce Jà ec que vous faites, parents franco-canadiens; qui ne ron- 
ns nes u mel aqne être D cf se ! ecloppe en fortifiant Je principe lisser pas d'adresser, en anglais, la parole à vbs enfants; qui louer 
qu ue ne le _. “oi or Et rune se Enpr unlée, il Jaut [#entilles leurs conversations anglaises entre frès es el saues, vORE x 
Mer RCE POPUSEE pour se Casenlers sinon 40 sera. assimilé par | ot voisines; qui poussez ke stupidité jusqu'à profaner sij'ose dire, Li 
ue EE on, [me de vos enfants en demandant: 
er Vous eslünons, écrivait également. AL. Léon Pari, nispuctant leurs rites en anglais ? : ne , De AN a 
; neral de enscighement primaire. en Belgique, qu'il est du devoir Non le danger n'est pus qüe la langue anglaise ne soil paæapprise 
 Joiremement de. répandre en pays. flamand la connaissance du lsuffisamment par vos enfants, 4nais que deur langue maternelle soit 
! gets. Il y va de nos intéréts ééononriques les mieux entendus. [négligéei que ne da sachant pas suffisamment ils aient honte, plus 
CUS NOUS eroyos fermement. que le moyen Le plus sûr d'y arriver [tard, de la parler, .en attendant qu'ils vous tournent complètement le 


À C0 


« 


\ Finstituirice de'leur énseigner 


“pidement,QUOIQUE PAR UN CHEMIN INDIRE D sera de dos et vous qualifient de *ieux “pea soup.”  Enfanter des êtres h- 
Bi ouvrir Fesprit par-quatre années d'instruction générale. 1". 
Le comte Goblet d'Amiella, dans son ouvrage sur. l'Inde signale manie. Te, ., _ ie 
CC Jaif: “Entre deux enfants tnstruits, le premier par lintermédiai-t "C'est doue-en vain que l’on créera des mouvements Higuntesqurs. 
re de l'anglais, le second ait inoyen de sa lañque miaternetle.e dernier [que Ton lancera des appels vibrants: si l'on ne possède pas ju OUR 
devient d'ofdinaire non seulement. le plus ‘intelligent et de plus ins-{frité, l'esprit national, si. l’on ne correspond pas journelleuett au dé, 
fut, mais encore ile plus apte à saisir les idées et tes méthodes étran- Fvoucment des chefs, tout rétombera après quelque tumulte et ce sera 
tres : = _— ‘comme la vague qui elapote à où s'est englouti l'énorme paquebot, 
Pienons done tous une bonne fois. à l'occasion des assises nafiont- 


vous devez espérer Francoscanadiens atteints de snobisme et d'inglo- 
! tel 
… ; 


Û 


à en 


Là À] on ‘ x | : us Ju NS û | TS 
l'aute personne senste et. de bonne foi admoettra le bien fondé do | 


à iori lai " : ; : s de Régina en mars prochain, la résolütion d'être ce que nous de- 
Qu théorie. —Voyoné-nous l'Anglais, le Français, le Japonais, le les se Ré Bin en n Pi n, | l 
nos commencer l'é ion de son enf: ar une, langue étran [POS EE ‘on: ‘ 
gère ? er L éducnt n de. on, enfant pa une. a & : étrane [UT PULL | ©. Allard, O. M. L. 
Das ue set bo Re ce | 
Fr. | Ur : + L : Ê : ÎA L ; ‘ 


à 


Kome entië-!à Jésus de faire en sorte que tous! gouvernement: anglais demande de: sera, pour l'été prochain, une autre 
aux Indes, La nouvelle vient d'étre annoncév 


Le. gouvernethent nationaliste deal ! que . 
Canton:a décidé de secouer Le joug! sème année conséeutive, le vavast 


iez bien avec beaucoup ainsi en-danhgér les intéréts cum-: 


chinois demande le réglement des; 


accorder à la Grande Bretagne ot! 


Ne serait-il pas opportun de lui} 


jonencer &'enselgner sa propre nue au petple flamand, et par Fbrides qui n'ont de nom ni dé place dans aucune race, voilà ce que |‘ date dus janvier 1997, 


|éhurtes. à cerlairres oeuvres de 
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_mars, est un 
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| on sait que M, 0, Mallev, chargé ’ ° 
d'affaires anglais, à été nulorisé à f Ë 
faire au ministre des affaires étran- ux re ar a aires 
des propositions à l'effet de con: ‘ ï : nn NT ERA ‘ 
dure du nouvoaus traltés entre La date de li Convention générale est définitivement fixée. Un 
PAnoleterre et La Chine De four , , 
as le déploi il OU MISSIONS He nous ont pas encore fait parvenir letut eontribution 
baisse Re een prets à cntree Pour l'année 1926... Nous en sommes infiniment peinés paree que ces 
en pourparlers avec les autorités! défoetions entravent d'une façon sérietise, au point d'en compromets 
sur de ERoIx de ARE RS Nous he répéterons pas ve que nous avons déjf éerit à maintes re 
bles. SN PUCES POP rise, ef ce que dous les esprits impurtiaux vonslatent, c'est que les 
en hine sivent ‘tans Mangoisse cd Vie française à travers bi provinee une vie vouvelle. Tous les jours 
es tétes chaudes imipérialistes ontetata da lan one duc : ds evainans provineinns 
du Canada ont offert leurs servi, 00 Constate le bien énorme aecompli par les examens provineianx do 
celui de tout Le pars, Franenise Sont umanines à déclarer que eeux qui en ont eu l'idée et ont 
Troi — M ns Leo Et mettre à exécution ont bien mérité In reconnaissance des groupes 
roïsième excursion de PUni-: fanvo-canadiens de l'Ourst. 


gères du gouvernement enntonnis 
An La Mois et déni à peine nous en sépare, et cependant plufeurs paroisses 
côté los Etats-Unis n'approuvent 
chinoises, inais à condition que les | dre les résultats, Lo travail de nos organisations nationales. 
En attendant les élrangers établis [ehefs élus à Régina en 1095 ont imprimé à nos organisations et à la: 
ces à PAngloterre et nu pou plus! anis et eeux qui ont participé aux deux voyages de Survivanee 
versité de Montréal dans [s'est done fait un travail utile 6 prutique, un travail ronsidé. 


l'Ouest able que le grand palilie n'apprécie pout-étre pas assez, paree Qu'il 
LE PACIFIQUE CANADIEN TRANS ua pas entre les bHnis les éléments NÉCOSSLITeS porn le faire, Mais 
PORÉERA ENCORE Ds NS dans chaque paroisse il este tte élite qui a l'obligation morale de 
:YAGEURS, ! de renseionée el de diriger l'opinion: c'est à vette éfto que s'udrosco 


cé dernier appel, 
De plusieurs paroisses nous recevons des lettres qui demeurent 
a ne dune les arehives de PAS COR Cet dans lesquelles on nous dit: "Nous 
L'Université de Montréal organi.s Vorions faire notre part, la paroisse est en général ion disposée, 
mais folle où telle personne qui devenit ineer l'idée semble demeurer 
différente eUiE nous est difficile d'ignorer cette Attitude où de pas. 
par Le recteur, Mgr Pietfe, qui nous Ÿ outre, s ie oi: 
apprend en outre que pour la troi-: Cest, une prave responsabilité que Phistoire plus tard condamne 
ner énorgiquement, conne déjà elle en condamne d'autres, Mis 
ces condamnations futnres qui ruinéront lt tuéinoire de ceux qui les 
auront cheonrtes, n'aident pus à améliorer a ritnation linancicre nee 
telle de nos organisations, 

Nulle part nous ne rovontrons d'hostilité, Partout on rend home 
mage & hofre oeuvre, nus dans certains grottpes on pratique trop nie 
“ément le politique des bras eroisés, politique peu digne du groupe de 
latteurs desavantpardes de l'Ouest. | 

Feat utile, est néemsenire que tous noa groupes, Toutes nos pre 
robses soteut largement représentées à li Convontion de Région. Ca 
sont de grandes manocuvres qui s'aceonpliront en présence de nos 
chefs religieux et auxquelles assisteront pentétre des personnages of 
lieiele et des délégués de Québec, | | 

Une ubktention dutis ces conditions ne serait plis seulement de 
l'indifférence, mais foueherait do trés près la trubison, Or poux nous 
desandons quelle sera dans Ja Convention le position des délépars de 
,Paroisees où de nissions qui n'auront junais participé aux snerifiers 
Financiers, QUI auront Jamais donné un sou en faveur des organise 
Dons préparant la Convention, Nous nous donnons vonnment ila 
pourront offrir des suggestions où des appréciutions eur un travail qui 


M, Ed, Montpelit prendra charge du 
d train 


"excursion dans l'Ouest canadien. 


se fera par Je Pacifique Canadien, 
dont les lignes desservent feséplus: 
beaux points des Montagnes Ro: 
cheuses, 

\lulgré que la chose ne soit pas! 
encore définitivement décidé», il 
nous est pormis de eroire que M, 
Ed. Montpetit, le distingué secré- 
laire général de PUniversité de 
Montréal, prendrx, celle année, fn 
direction de lFexseursion, succédant 
Cninsi à Mgr Pivtte ef an ehanoîné: 
File Chartier. qui, la premitre 
jinnëe el Ha sceunde année respccti. 
 venient, diripèrent Les voyageurs 
dans leur longuc randonnée à tra- 
vers notre vaste Dominion, 

Le voyage de PÜniversité de Mon- 
réal aux Montagnes Rocheuses et à 
la Côte du Pacifique “est en passe 
de devenir ‘um événement annuel 
fans Le monde touristique de langue 
française de FESU du Canada, 
L'itinéraire n'a pas encore dé 
définitivement arrété! mais it ost 


en nr me 


* ie “ep q] CT Û 
probable qu'il comportera certai- Fest Fruit SIDE CUS 4. 
nes améliorations sur les précé- Certes lo paroïscos OUNISSIONS On question ue sont pas nombre 
dents, est question, par exemple, [ees, La plupart ont fuit Btgoment leur devoir, mais dunes les créons 


d'ajouter une autre rindomrée en 
automobile dans lune des partie: 
les plus intéressantes des Montagnes 
, Rucheuses. véhion de lield el Lae 
“Louise. Cet itinéraire, ainsi que Sols he é su pou Dre rie ii : 
la date du départ de Montréal on Nous De #ONHAes pris l'es otnbrenx [O pottr Cotitinui le {travail 
Uni prochainement annoncés pr vai] CnOnee Us GPpuTknlIons ont besoin ch cohrours entier de tout le 
Lront d'ailleurs annoncés prochaine- EFAUpe. 
LES , itoin DE 

C'est don on dertiier appel que nous faisons, avant lu Conven. 
AUX relardalaires, : Parlont on pent organiser des soirées où des 
parties dé eutte où dés souscriptions pour atteindre le chiffre de lu 
pare espéree de ehaque parois, | 

PE fau que nous nontrions à ln Conve 


FE nt ntiob que tous vous soute 
Dies BrOUpES tour de nos écoles, attonr de nos organisations Il 
gaporte surtout qu 


ipe ) NOUS prOViots par Los sucrifices que otre put 
ti lobe est à la hauteur des créoles, À Québec QUE Hous ecoute 
prenet eux et qui suit nos luttes, Montrons que hi Survivanee n'en 
rent Li vie le 9 janvier, a annoncé Par M NN MO ns que celle Sur itanee est inscrite dune tou 
le premier ministre LA, Tasehe-ttctes de noire Vie nationale, 

D'UN < , + VU , { D H ? se +, n « n ,, Q “ , LI 

rca à une nombreuse délégation Returdaitaires, BOUS Vous hflendons 4 lombre du vieux dr 


tanees actuelles 1 faudrait que toutes Patent lait 


AUTE He eause éoinine la nôtre ine dovrnit pas v avoir dal 
lehtion, L ’ 


en 


mont Comme par les annècs pas- 
sées, Le prochain voyage durepa lion. 
exactement % semaines, ; 


unes fe e 


M. Taschereau accorde une 
enquête royale 


Montreal, Une comngssion ro- 
isale sera nommée pour’faire cu- 
jauête Sur fe désastre du fhéâtre Lau- 
vier Palace, où 78 personnes perdi- 
s des 


In avatt odrocus aodelt , perl 

paut Jui avait adressé une demande Votre plice vost réserece: nu n US : 

‘à rette fin, y MESURER tous complons sur vous pour venir l'acer. 
Les délégués au nombre de deux Per. 


cents, représentants vingt-deux $so- 
sciélés nationales et phiantropiques, 
avaient été conduits à la grande sal-f ue , à 
le de réception du palais de justice Li ai compris par le grand nombrre) rérent qui lalait 


+ mp, me 
Érornnansennrenmennas æ ie 
TA ee 


L'ASSOCLUTION CATHOLIQUE FRANCOLANADIENSE. 


reque ET ent 


ion lu dcoupeis par Le gras rent ail ajouter locuvre 2 
loû le premier ministre les recul, ‘i ele eus dl ln peu partoul intitulée l'Avenir de l'intelligence, 3 
accompagné de MM, Perron, David} Vo 1 sire, vite ‘de Montréal, “Plusieurs consulteurs voulurent 
el Dion, : I OUS OSITEZ avoir une enquête} qu'on + ajoutât ansst les livres in r 


royale sur lt catastrophe du Baut-titulés La Politique religieuse «4 Si 
ver Paliec, fu ne vous ferai Das {le cotip de Jorce est possible." 

languir plus longtemps, et je vous ‘ 7 ‘ 
jdirai immédialement que je sou- 


| M Léon Trépanier, président gé- 
inéral de la Société Siint-Jean-HBap- 
itiste, à brésenté la requête des su- 


I. Dans la Congrégation générale 


cictés en faveur d'uñe enquête rova- CU 

À ( rePnce û re ñecotdlor A , 3 à ‘ UPET tt « 
ile sur le désastre du Laurier Palace. | Sernement a accorder celte one te de lundi 26 lnvier 1914: 
{  “Messicurs, dit M. ‘Faëchereau, quete, . + Sinentissine cardinal préfet 


Le LL a déclaré quil avait traité de cette 
affaire avec le Souverain Pontife 
cl que le Suint-Père, en raison du 
nombre de pétitions à Jui adressées 
de vivé voix el par écrit, mème pur 
des personnages considérables, 4e 
at vraiment hésité un moment, 
mis enfin avait décidé que la Sue 
crée Congr'égalion trañät de cette 
affaire en pleine liberté, se réser- 
vant le droit de publier fuf-même 
e Décret, 


Le Pape et “L’Action Française”? 


| Texte du décret de condamnation et lettre explicative, 


Nous publiions-dernitrement la: sur Ja pensée et l'intention de ce 
nouvelle de, la condamnation de; Siège Apostolique et surtout sur cel- 
L'Action Française par Le  Souve- lés de Pie.X d'houreuse mémoireile Décret. _. 
rain Pontife, A cause de la portée, touchant Les oeuvres et écrils de Les Eminentissimes. Pêres, _en- 
immense de cet acte si grave, dans: Charles Maurras et le périodique in-ltrant donc au’ coeur de la question, 
itous les milieux français et catho-: titulé l'Action Francuise.s. S, Le a | déclarérent que, sans aucun doute 
.liques du monde, nous mettons au-, pe Pie XE m'a ordonné à moi, sous- possible, Les livres désignés par les - 
ljourd'hui sous les veux’ de nos lec-! signé assessour du Saint-Office, de! Consulteurs, étaient vraiment très 
‘teurs le texte mème du décret de rechercher avec soin, les Actes eff Mauvais et méritaient censure, 
condamnation ainsi que da lettre dufles dossiers de la Sacrèc Congrégas autant plus qu'il est bien difficile 
spape Pie KE au cardinal Andrieu tion de lludez — qui, comme tous écarter les jeunes gens de ces li. 

le savent, a été jointe et incorhorée| vres, dont Pauteur leur est recom- 
au Saint-Office — et de lui en faire finandé comme un maitre dans les 
un rapport, questions politiqfes et littéraires et 


— 


Supréme Congrégation du Saint 


na 


ratoire tofiue Île jeudi 15 janvier! nanhnement de proscrire, au nom 
1914, “Tous les consulteurs furent | dela Sacrée Congrégation, les Livres 
unanimement d'avis que les quatre] énumérés, mais de laisser la publie 
veuvres de Charles Maurras, Lelcation du Décrét à la sagesse du 
‘chemin du Paradis, Authinea, Les] Souverain Pontife pour ce qui con- 

dmants de Venise et Trois idées jeenne le périodique PAction Fran- 
politiques, étaient ‘vraiment mau-l cuise, Revue bimensuelle, les Emi. 
nises et donc méritaient d'être nentissimes Pères estimèrenñt qu'il 
prohibées;.à ces ocuvres, ils décla- (Suite à la page. 4) : 

- é , 


Office Cette enquête achevée, voici cetcomme chef de ceux dont on doit 
rt qui à été constaté: NN | | attendre Le salut de La patrie, Les 
DECRET “| 1, Dans la Congrégation prépa-! Éminentissimes Pères décidèrent u- 


Charles Maurras el le jonrnél 
l'eAelion l'rancaise”, Lo 


Le 29 janvier 1914! et le 29 dé- 
cembre 1926. . 
Comme plusieurs ont deniandé 
qu'il. fût fait une enqguûte .diligente 


+ 


; 


La Session à Régina 


ne om à een re + me nan 


L 


Fin du débat sur le discours | 


du trône 


* 


Régina, — Toute la semaine 
sière à Ja législature provinciale 


été prise par de débat sur de dis. 


cours du trône, Vinglsix arateurt 
se sont fait vntendre at vours de 
sessions de Haprés-uicr ef du sui 


sans soulever cependant de ques- 


tions d'ane grande importance 


Cest Le ministre de Péducation qui 
a été Le plus an blane comme on 


peut le voir plus bas. 
Maintenant que les discours son 
finis, nos législateurs vont se metir 
à la besogne, Déji 2 
lois ont été déposés, la plupa 
ie gouvernement lui-méme, 


rt pa 
Parm 


les principaux se trouvent deux 


bis privés, lun demandant Pin 
eorporation de Ja section de 
Saskatchewan des United Farmer 
of Canada, Fautre de Ja part du Sv 
node presbytérien de ln Sask,, de 
mandant une commission denquè 


te sur les agissements de 1 Eglise 


unie et le respect des droits de pro 
priété, 
sur tous ) | | ) 
depuis In loi des liqueurs jusqu” 
Jétat des chemins attendent répon 
EX ‘1 


a 2 


Le Dr Stipe attaque le dépar- 


tement d'éducation 


Régina, -— À Vouverture de la 


session du 25, M. Stipe, progressi 


de Hanlev, reprit les critiques de 


l'administration libérale qu'il 4 
vait été forcé d'interrompre 
l'ajournement précédent, 


nombre d'écoles étaient 


dans le sud-ouest de Hi provinee, il 


préseuta une résolution de li mu 


nicipalité rurale de Fox Valles de- 
professeurs, 


mandant que tous les 
soient pavés par le gonvernament. 


Dr Stipe, qui est un “soldat de 


retour du front” considère naturel 
lement que Er Saskatehewan et tou 
tes Les'autres provinces du Cana 
n'ont pas assez d'égards pour les an 


ciens combattants: c'est ainsi que 
Pavocal MacePherson, conservateur | 
aurait tation en dehors de 


de Régina et ancien soldat, 


dû être normé conseil du roi lors 


des dernières nominations et ne li 
nus Cie, 


M, Anderson, M'£atte et te dépar 
lement de Fedueation 


du 


Le départenient 


recoit sa large part de critiques des 


bancs de Popposition. 


Mardi dernier c'était au tour du 


Dr Auderson, chef conservateur, dt 
conduire Fatiaque dans un 
discours, 


facon pas trop violente,  L'hon 


M, Latta le félicita de son ton mo- 
déré et des suggestions pratiques 
“qu'il avait proposecs. 


Le br Anderson débuta par quel 
ques remarques sur [a comimissiot 
d'électrification de Ir. Saskatehe 
wan dont le premier devoir serai 


5 projets de 


la 


Des questions suns nombre 
es points d'administration 


par 


Après avoir affirme qu'un certain 
fermées 


l'éducation 


lon 
FE le fit cependant d'une 


blicité à l'étranger, 


$ 
s 
riapproc 
suce à 


écoles 


Enfin le chef de l'opposition en 


th. , A ! 
vient à notre système seofuire et il 


eo 


te composée du Dr W, €. Murrav, 
vrésident de L'Université de la Sas- 
katehewan, du président Torv de 
LPUniversité de PAIberta, et du Dr 
Le Weir de PFUniversité de Ia Co- 
lombie, ‘ 

M, Anderson s'en tint à peu près 
en somme à son vieux choval io ba- 
taille de Pan dernier: abolition des 
frais additionnels d'instruction aux 
hautes écoles et du petit cours dé- 
cole normale, trop grand nombre de 


Ê 
i 


S 


tiécole normale, personnel enseignant 
-| permanent, esamen médical plus 
strict des  aspirants instituteurs. 
top de sujets au programinpe pour 
les grades supérieurs, absence d'un 
manuel d'agriculture, le peu d’étu- 
diants en agriculture et établisse- 
ment de collèges agricolés comme 
dans l’Altherta, enfin aide plus subs- 
tantieHe aux districts d'écoles pau- 
vres et diminution du nombre des 
iHetirés par des écoles du soir. 
ï L'hon, M. Latta avait raison de di- 
re en réponse que Île discours du 
De Anderson était de ton modéré, 
Le ministère de la Saskatchewan 
comprend deux membres éduqués 
dans nos coolest Fhon, TG, Parvis 
et Phon, WW, 4. Patterson, et cela à 
son avis suffit pour démontrer l'ex: 
ieellence de notre svstème scolaire, 


mime Ne ne 


nse de M. Latta 


" 


Répo 


t 

FH enistuil, dit M. Latta, un eng 
gement tacite entre des divers par- 
Us pour tenir les questions d'edu- 
fa politique, 
Pour 1 première fois l'an dernier 
1j l'opposition brisa cet engagement, 

et efle revient à la charge cette ane 

née CHCort, Î 
-le'est oune mauvaise tactique, L'ne 
térèt de l'enfant est une chose trop 
sainte pour qu'on de traine dans 
l'aréne de la lutte de parti, 


Nos instiluleurs 


, M. Latta reprend point par point 
les avancés du Dr Anderson et des 
autres. Les petits cours d'école nor- 
male vont être éliminés et les pro- 
fesseurs nommés avecMiire perima- 
nent, Quant au surplus d'institu- 
teurs il est moindre qu'on veut bien 
le dire, soit 1 1-2 à 2 1-2 pour cent, 
ot suffit à peine à empécher de re 
venir au système des  certificals 
temporaires, Colui-ei presque 


1 


t il 


de s'assurer du coût de revient de disparu excepté dans une trentaine 


l'énergie électrique et du marché 


que Jon trouverait dans a provin 


d'écoles du noïd où Les instituteurs 
diplômés ne veulent pas prendre 


ce pour ja vente du pouvoir pro- d'emploi. M. Latt noute que nes 
duit:; puis sur le développement du instituteurs ne le cèdent en rien 
nord et la colonisation qui n'est en compélence aux membres des 
pas ce qu'elle devrait étre, faute aulres professions: en fait, plu. 
de publicité dans les autres partieststeurs de nos diplômés occupent 


Sous l'effet des 


PILULES ROUGES 


la femme qui se sent faible, 
revenir sa santé, sa vigueur. 


déprimée, ne tarde pas à voir 


Les MAUX de TÊTE NER- 


VEUX, l'INSOMNIE disparaissent, les DIGESTIONS DIF- 
FICILES s'améliorent, la gaieté et l'entrain renaissent. 

La jeune fille ANÉMIQUE, PÂLE, LANGUISSANTE 
et dont la FORMATION est RALENTIE s'assurera de 


même pour l'avenir une bonne santé si elle prend des Pilules 


Rouges. 


maux 
favori 
suite 
vite s 
trace 
tenan 


jence 


Mass 


Lecuyer 


retirait toujours. 
moins actives dans mon. cas. 


té bonne depuis. 


‘(Avant mon mariage j'étais faible, 
pâle, chétive et soulfrais fréquemment de 


de tète. Ma mère m'a fait prendre 


des Pilules Rouges quiétaient son remède 


À cause des bons effets qu'elle en 
Elles ne fureut pas 
Tout de 
mon appétit fnt relevé; je me suis 
entie plus de vie ci, après trois mois 


de traitement, il ne me restait plus aucune 


de faiblesse et mn santé a toujours 
Je suis mariée main- 
tet je n’oublierai pas que les Pilules 


tonges sont encore le tonique par excel- 


de l1na femme’. 


Mme Jerry Le- 


cuyer, 70, rue Patton, Springfield, 


: 


Vous, femmes qui souffrez, n'achetez pas au hasard le 
remède par lequel vous voulez vous débarrasser de vos 
maux. Renseignez-vous, voyez si le remède que vous avez 
l'intention de prendre est approprié à votre cas. Vous ne 


pouvez être déçues si vous 
dans le traitement de: 


Anémie, chlorose 
Troubles nerveux 
Déranmegement 
Migraine 
Palmitations de coeur 
Maux de reins 


employez les Pilules Rouges 


Dépression 

Maux d'estomac 
Douleurs périvdiques 
Insomnies 

Irrégularités 

Troubles du retour d'âge 


4 


(CONSULTATIONS GRATUITES aus femmes, par lettres où à 


nos bureaux, 1570, rue Saint-Denis. 


+ 


Notre médecin est à votre disposition 


tous les jours, de 9 heitres du matin à 8 heures du soir (excepté les dimanches 


et fêtes religieuses). Vous serez satisfaites des conseils qu’il vous donnera 


pour rien, Il vous est impossible à 
puis - En vente partout, ow pi 


ES 


e vous soigner à meilleur marché. 


r la poste, 50 soua la boîte. 


| GIE GIUPIQUE FRANGOSAMÉAICAINE, lié, 4870, StsDents, Montréah. … 


dumonde: il propose ja nomination 
d'un commissaire provincial de co- 
lonisation et une campagne de pu- 
Le Dr Ander- 
maiue der- {son à entendu dire que les Ukrai- 
“{niens étaient perséeutés en Europe, 
ce qui est une source d’anxiété uour 
les Ckrainiens établis dans le pays! 
el il voudrait que Le gouvernement 
be [4 Ligue des Nations & ee 


Une commission d'enquéle sur les 


demande nc commission d'enqué- 


normaliens et fondation d'une autre | 


Je suis convaincu que: 


LE PATRIOTE D 


entre mme arte a PT mr + 0 Mr 2e ES AE donne Rte a mm Re den cie LS à Rae D ed nn à 


Suulagement certain et rapide À Ja dotirnr 


GAPSULES 


MPLETON 


Madiques contre mare de têto 


Ne capitulez pas devant la douleur. 
La souffrance est le signal par lequel 
la nature vous avertit qu'il y a quelque 
chose de défectueux dans votre or- 
ganisme. Vous ne devriez donc 
pas vous résigner à souffrir mais . 
.vous elforcer de découvrir Île 
moyen de combattre tout poison 
ou autre agent destructeur 
qui provoque la douleur ct en 
méme temps détruit où ch- 
dommage votre structure or- 
ganique. Vous avez, avec les 
Capsules antiRhumatismales 


emnerrnee a ne 
Les rires 


es postes élevés dans le-reste du 
Canada, D'autre part, aueun certi- 
fieat permanent nest octrové si cu 
n'est aprés au moins deux rapports 
favorables de l’inspecteur. 


ere mers one neete] 


Écoles fermées el distriels patiores 


Le Dr Stipe, dit M Latta, ne notis 
a rieu appris de nouveau en pate 
lant des écoles fermées dans  cer- 
faines régions du sud-oucst de Ta 
Saskatchewan, Plusieurs de ces 
‘écoles sont fermées faute d'enfants: 
établies dans des végions arides 
qui n'auraient jamais dû être cul- 
| tivées, des centaines de familles ont 
quitté ces districts. Un carreau de 
terre qui ne peut donner Si, par 
l'année à son propriétaire pour Pé- 
ducation de sa famille ne vaut pas 
Ja peine d’être exploité, Cependant 
la situalion n'esf pas aussi grave 
au'oe l'a peinte, Sur un total de + 
714 élèves en 1924 dans Ja région 
incriminée, 34,672 ont eu plus de 100 
jours de classe, ee qui compare à- 
| vantageusement avec fa moyenne 
|Astets le aux Etats-Unis, A ces 


; 


distriets Le départeñtent & distribué 
‘en allocations et prèts 157,737. 
En d'autres distriets également pau- 
vres, Ie gouvernement à aidé finan- 
citrement les contribuables à cons- 


garanti le salaire des instituteurs, 


Discours du député travailiste 
M, Gi: Baker, de Mooscdae, seul 
dépaté travailiste à la législature, 
tel siégeant du câté du gouverne 
ment, 4 parlé en faveur d'une noue 
veille école norniale qui serait éta- 
hlie à Moose-faw bien entendu, et 
a plaidé pour un cours d'instruc- 
tion religivuse quelconque dans les 
veotes, 


nuct de littérature. FE demanda 
aussi une école ponr les aveugles, 
et fa réunion de foute la force poli- 


M. Crerar 


,M. 


| Un esprit canadien n'est possible qu’en donnant pleine et 


entière 


| 


1 M, Taschervau, premier ministre 
dela provinee de Québec, siont de 
pronohour à Montréal at Club de 
Réforme ‘en réponse à M Crerar le 
conférencier de l'occasion, l'un de. 
cos discours au point ct vigoureux 
dônt il trouve parfois le secret, 


[M TASCHEREAU © 


UM, Crorar avait parlé de la néces- 
{site d'un sentiment canadien identi- 


îse maintenir”, à répondu M Tus- 
lchereau, “qu’à condition que la mi- 
norité francaise dans les autres pro-: 
vinces regoive Le méme traite- 


glaise et toutes les autres minorités 
dans la province française de Qué-! 
bec.” . 
Dans toute l'étendue de ce Domi- 
nion, les Canadiens français ont 
étè des pionniers, C'est un fait 
que lon est trop porté à oublier 
dans les autres provinces, Il est 
des choses auxquelles les Canadiens 
français tiennent absolument: leur 
yreligion, Ieur langue, leurs tradi- 
tions, Et ils opt le droit-de 1es con- 
server, Ca n'est que justice de ne 
pas Jeur nier ce droit Un esprit 
canadieñ ne se développera, n'as- 
sureru l'avenir du Canada qu’en 
tant que dans toutes les provinées: 
lon s’appliquera à donner pleine 
et entière justice à tous les ‘cito- 
rens”. 
; Pourquoi les autres provinces, Ih- 
ne entente parfaite,  Y at-il chez 
nous un seul citoyen de langue 
anglaise qui croie pouvoir vivre! 
plus heureux, plus libre, dans une! 
vénir un 
français ne tiennent pas à faire en- 
| Mais M. Crerar avait dit bien d'au- 
tres bonnes et utiles choses que 
| nos lecteurs seront heureux de con- 
j 
| 
{ 


dessus, ne font-clles pas comme la 
province de Québec? Celle-ci don- 
province anglaise} 

rit 

province de Québec. Les Canadiens 
trer un Etat français parmi les E- 
tats américains.” N 


ne au monde un exemple de la bon- 
M. CRERAR 


naitre. 
L'ancien chef progressiste veut 
que je Canada entretienne avec Îles 
Etats-Unis des relations très aimi- 
eales. Notre avenir dépend trop 
de Ir république voisine pour que 
nous agissions aütrument, Aucune 
arrière-pensée d’annéxion cepen- 
dants M. Crorar affirme que l'Ouest 
{ne pense pas à l'annexion, 

L'Ouest n'est pas non plus nn 
centre de propagande soviétique 
} comme d'auenn se  l'imaginent, 
fomment en serait-il æinsi, quand 
Île gros de Ja population est venu 
‘des provinces de Pest et des îles 
britanniques”? 

L'agriculture est intimement liée 
à Pavenir des provinèces de l'Ouest, 
Au cours des quarante dernières an- 
nées, celles-ci sont devenues l’un 
des plus vistes greniers du mon- 
de. Les cultures et les méthodes 
de culture ont grandement changé 
cependant 'au'couvs de cette péfio- 
de, La prairie a connu le “mineur 


de blé” mais cctte espèce dé spéctt- : 


lateur.a complètement disparu. ‘La: 


RAUMATENALES € 


STE nee tentent 


troire lour école, en plusieurs il 2! 


Qui H serait peut-être possible, 
dits, d'étudier la bible comme mu: | 


5 eee reg 


Taschereau et l'Ouest 


‘agricole, ce qui ne veut pas dire que 


que d'un bout à l'autre du pays, | éQnviennent particulièrement bien. 


8 
Ce sentim ra taitr Le , : A 

e sentiment ne pourta DAT CL rairies devra nécessairement être 
shutionale en ce sejis qu'elle devra 


AR L AA , Winnipeg est appelé à devenir ur 
1e S « Ï£ gs .! n ns , 
ment de justice que la minorité an-Ÿ otre de fabrication pour les pro- 


É-{ Chicago aux Etats-Unis. La fabri- 


M, Crerar avait dit que c'est des/teindra les 170,000,000? 
villes industrielles de Pest et non|faudra pour soutenir 

des provinces de l’ouest que pour-| rence europécnne, assurer à leurs 
1 sentiment annexion-! masses ouvrières la vie à bon mar- 
niste, “De l'est peut-être, à répon-|ché. Où pourront-ils s’'approvision- 
du M. Taschereau, imais non de lalaer_plus facilement qu'au Canada? 


Î. 


Î 


+ 
, 


E L'OUEST, 


Lee de mme den 


Mercredi, 2 févriér 1927 


pes 


|: 


… Nevratqie Maux de tête " 
HE ; Union 


HUMATISME 
Névrite-Lumbago. -Sctatique 


Î 
OS | 
Templeton. où T-R.C's, un remède qui 
non seulement vous procurera Un 
soulagement rapide et certain à vos souf- | 

l 


mens 


frances, mais qui permettra aussi à 
votre “organisme de rejcter Îes 
matières-toxiques qui causent la 
douleur.  Faîites-en vous-même 
l'expérience aujourii'hui: procur- 
ez-vous une boite d'e 40e ou de 
Side T-R-C's ché: votrephar- 
macien où envoyez {0e pour 
brochuretterst géntieuxéchan- 
tillonà Templetons‘L."418t. 
François Havur, Montreal, 


FE 


| Saskatchewan, 


chewan Section, 


| mornnnnme 1 : 


possède à elle seule trois délache- 
ments de police: fédérale, provin- 
ciale et mubhieipale, trois COUrS DAr 
conséquent, et ces trois institutions 
se nuisent l'une Pautre, 


{suivantes: 


vétérans, Cent i-né dt 
lent aux liqueurs et 195 ha bitre, 


Dnnnennunee ane LU Lu nee ee 


| 
| Four la proleetion des chasseurs 
| W. CO. Buckle, député conserva- 
teur de Tisdale, duns son discours 
sest élevé surtout contre le peu de 
protection dont jouissaient les chas- 
seurs. 1 exige un châtiment pro, 
portionné pour: tout chasseur qui; 4 
en tue un autre dans le bois sous! vateurs de Ù 
le prétexte qu'il lu pris pour un 288 demandes formant en 
chevreuil, Ce prétexte suffit pour ; somme de 5920,660, 
exonérer de tout blune, lundis que | Des centaines d'autres 
de fait il sert peut-être souvent à 
abriter des actes de vengeance cri 
minelle, Que te costume obligatoire 
de chasse soit de couleur rougé-sants 
avee def raies blanches et qu'une 
justice sévère soit excreéc contre 
ceux qui l'ont feu sur leurs semblac 
bles, | 


tout 


1 


ts 


comme celui-ci aide en plus avec 
L 
‘sant que l'enseignement de Pagri- 
loulture faisesit boaueoup à désirer L. 
dans les, écolés, " | des empronts qu'il peut COUVrE st 
trouve passablement diminuc. 


rer du grainde semence, à s'assurer 


t cnmmnninens 206 Ps sense 

j Depuis juin 1917 au 34 dée 192 
Un amendement s ‘Îles demandes d'emprunt ont attemnt 
L'Association coopérative des le montant de 33 miflions. . 
LEnssociation , one à ne | Pendant 1925-20 la perecplion des 
 océ nt ARTE mn lintérèts ot arrérages a Glé relative- 


posé devant fa Chambre nn amen- 
dement jui permettint de porter 
Son capital-acuons qu 24000 te piu,- unlilne anvore 

odten parts de Sa. file demande! obligations envers | 
de pouvoir de temps en temps por-} 


de 


686.29, 


I termina ses remarques en dti cet argent aux fermiers à se proc 


Grain Growers êt Farmer’s |f 7 TT R 
. CARTES PROFESSIONNELLES 

L'hon. :Gcorges Scott, député ‘de 
Uarm River et ex-orateur de fa-lé- 
gislature, est Le parrain d'un projet 
de loi qui sanclionncrait Pentente 
du 15 sept, 1926, amalgamant Ha 
‘armes Union 6f Canada et l'As- 
sociation des Grain Growers de fn 
Cetle entente avait 
été uaatimement acceptée dors de 
Passemblée conjointe de ces. deux 
sociétés agricoles. Le nont officict 
de la houvelle association sera The 
United Farmers of Canada, Saskat- 


Le personnel des dispensaires 


Une question ‘dun Dr Anderson a! 
valu À la Chambre les statistiques 
Be personnel des dis- 
pensaires de liqueurs du gouverne 
ment est de 254 dont 53 sont des 
vingt-neuf travail 


Ja Saskatchewan. a reeu 
a 


fermiers 
ollicitèrent des emprunts du bu- 
“reau, mais ne pouvant attendre un 
an où un: an et demi jusqu'à ce que 
le bureau put disposer de l'argent 
nécessaire, ils s'adressérent ailleurs, 
La législature u'avance au bureau 
des prèts que #500,000 par année: el 


contre la grèle et le feu, le nombre 


3 


ment facile; "c'est ainsi que le bu- 
reau à pu lui-même rencontrer ses 
e trésor provin- 
cinl et avoir ufñ surplûs net de $60.- 
Lrente-six emprunts ont été 


[ter son capital encore plus haut at tt , i . dé 
lvee la permission du lieutenant. | téquittés au conlet par dei dé 
gouverneur en conseil et de chan | ‘ en Ê 
ser le nom qu'elle a acticllement. . tk: 
7 ne Payez vos dettes 
Demande d’incorporation nn : 


4 .. 

La législature à été saisie d'un 
projet de loi demandant Pincorpo- 
ration du cartel des volailles avec 


ètre poursuivi devant la cour 
bane du roi en Saskatchewan. 


gnan 


antériéirs à sa poursuile, | 
%: 


justice. 


culture mixte est venne s'ajouter à| : 7000 milles de chemin 


la culture des cecréales - et Pin- fer ; 
dustrie Jaitière sotibise, L’é- . - 
leéege fait aussi des progrès bien , on , 

k progres Régina, — Le rapport du dépar- 


qu'il ne soit yas possible partout 
à cause du manque ‘deau. 


' fer porte que Ha Saskatchewan à In 
L'Ouest essentiellement 


fin de 1925 avait 7076 milles de voie 
ferrée, Les deux compagnies du 
Pacifique Canadien et du Canadien 
National avaient un parcours à peu 


restera 


l'industrie ne pourra, s'y établir, du 
moins certaines industries qui lui 


L'industrie duns Tes provinces des {imière et 3,735 pour la seconde, En 


compter sur les matières premières | rie, et-le National 85 milles, dont 
que la région peut.fournir. Ainsi 


Turtleford à Paddockwood, {1 de 


Dunbliane à Central Butte. 


duits alimentaires, tout comme 


LL EEE 


ation du sucre,e betterave, def 
la pulpe et du panier, Fexploitation 
des puits de pétrole de l'Alberta, ce 
sont encore autant d’industries que 
l'Ouest verra grandir, Dans beau- 
coup de pays ‘la prospérité indus- 
trielle dépend de lapprovisionne- 
ment de charbon: FAlberta n'a-t-etle 
pas du charbon presque à fleur de 
$0ol? Au nombre de leurs ressour- 
ces naturelles, les- provinces des 
prairies comptent encore des pê- 
cheries presque inépuisables à con- 
dition qu’on les exploite raisonna- 
blement. ° 

L'Ouest à besoin de débouchés et 
son marché naturel ce sont les E- 


wan 

Trois villes seulement possèdent 

un système de tramways dans 

Saskatchewan: Moose-Jaw, Régina 

‘et Saskatoon. Leur valeur est esti- 
mée à $3,879,754." [ls ont rapporté 

durant lannée $661,701 et les frais 

d'opération se sont montés à 5505, 

‘ Moose-Jaw, 579,541 à Régina et $65, 
rêts payés, ces trois réseaux de chc- 
mins de fer électriques ont montrré 


933. Le surplus a été de $10,996 à 
260 à Saskatoon. Une fois les inté- 
un déficit, 


tats-Unis, Pour Fhetre, jes Ameri- LE . - 
cains ont élevé une haute barrière : 

de protection, Pourront-ils la main- Victoire libérale .. .. 
tenir? La population ‘des Etats-li- | ons ‘ 

nis est urbaine dans une-proportion Antigonish, N-E, —— La circons- 


de ‘70 pour cent et cette \propor- 
tion ira en s'accentuunt, Dans 
quelle situation se trouveront les 
États-Unise quand leur population, 
d'ici cinquante ans penl-être, at- 


cription d'Antigonish-Guysboro re- 
vient aux libéraux «près être passée 
du côté conservateur aux élections 
fédérales générales de septembre 


dernier, M, William Duff, libéral, 


? “Ni leur a été élu hier par une majorité de 
a COnCur-11,132 voix sur son adversaire, M. 


Neil R, MeArthur, conservateur, 
nécessitée par ln mort de l’hon, J. 
C. Douglas, conservateur, élu en 
septembre, 

Avant que Fes deux comtés fus- 


La barrière tarifaire, avec Ic*temps, 
liombera d'elle-même et ce sera a- 
ilors une ère de grande prospérit” 
pour le Canada agricole et partant 
pour tout Le Canada, 


béral dèpuis 1891 ot Guysboro de- 
puis 1878, _ 


CERTIFICATS DE. PRODUCTEURS 


Aucun paiement ajourné du Cartel ne peut être fait par 
le Bureau Chef de Régina avant la réecption du Certificat 
de producteur de chaque membre, 


Ge certificat doit_accompagner la FORMULE 42, que l'on 
. peut obtenir du Secrétaire local du Cartel ou du Bureau - 
Chef. + - 


Ecrivez bien lisiblement sur la Formule 42, le numéro 
de votre contrat, voire nom et le nom de la gare 
d'où se font vos expéditions, 


El 


Ps 


Saskatchewan Co-operative Wheat Producers 
. LANVE ID ee 


BUREAU CHEF : RECINA, SASK. 


“Ÿ Régina, -- Selon les-termes d'un 
projet de loi devant la lépislature 
provinciale, n'importe quel habitant 
de Ja Saskatchewan ayant des det- 
un capital de $50,0b0, en cinquante [tes dans une partie queleonque de 
cière de la Saskatchewan sous unfimille parts de un doliar chacune, [FEmpire Britannique: en Australie. 
seul chef: actuellement Moose Jaw Le burean-chof sera à Régine, 


|La Saskatchewan a plus de 
de 


dans les Indes ou en Afrique, pout 
du 
{t 
faudra tout d’abord que le plui- 
sit obtenu jugement en sa 
faveur devant une cour supérieure 
de l'Empire dans les douze mois 


t 
ee nn me nn à - 
à 


tement provincial des chemins de; 


près égal, soit 4,341 pour Ja pre- 


1925, Je Pacifique a ajouté 35 milles 
à son réseau, de Climax à Val Ma-' 


950 de Eston à White Bear, 23 de 


Les tramways en Saskatche- 


la | 


Gette élection complémentaire à été 


sent fusionnés, Antigonish était li. 


real 


è 


{ 


| | ET CARTES D'AFFAIRES 


SE Pas 


e Jav - : 


Moos 


207 Bâtisse Hommong : 
Casier Postal 540. ‘Tél, 3313 


Docteur 4 B. TRUDELLE 


IPLOME EN CHIRURGIE DE 
L'INSTITUT CLAMART DE 
PARIS, ‘ 
élève de l'Hôpital Nekes 
et Broca, Paris, . : 
Ex-Interne en Chirurgie’ à l'H 
tel-Dieu de Québec, 1912-1914. 
(Ex-Assistant à la Clinique Chi 
lrurgicale de l'Université Laval, 
Chirurgien de l'Hôpital Général 
No. G pendant la Guerre, 
nn 1915-1919. 
l'Es-Chirurgien Spécialiste pour 
Maladies de la femme, Hôtel- 
- Dieu, Université Laval 
||Chirurgien décoré par le Gov- 
vernement François pendanî 
la ‘guerre. 


el 


| 


Ancien 
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Constructions par contra 


“eContractue de la nouvelle addition du Cote 
vent de Grarvdtbonrg et du Seofastiest le 
abret, 


SR RS DE Liréd e LEE DETTE Me A 


| Boulangerie |, 
| Thériauit Al: 


| Pain délicieux et nourrissant À À 
à votre.porte pour 10 sous.l} 


| | . À 
l Pouvez-vous faire mieux {| 
Quand vous venez à Mar:] | 
icelin, faites votre provision) 
de pain chez 
E. THERIAULT 
 Marcelin Saskc.!l 
ll Accordez votre patronage à 
un Canadien-français . 


-TANNERIE 


Avant d'envoyer vos peaux à aucune 
autre tannerie demandez notre liste 
de prix et nos échantillons. Nous 
avons les meilleures qualités de 
cuirs au plus bas prix, Nous tau- 
nons et confectionnons les Rèbes de 
voitures et les Paletots en peau de 
vache. Nos Robes sont garanties à 
l'épreuve de‘la chaleur des radia- 
teurs d'autos. Nous payons les frais 
de transport sur les peaux envo- 
vées pour être tannées. 


| LA TANNERIE DE INDIAN HEAD 
Indian Ilead, Sask. 
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Impressions 


Annonces 


Que tous les amis du “PÀ- 
TRIOTE DE L'OUEST” 
veuillent se rappeler que 
nous disposons d'un bon 
atelier d’imorimerie tou- 
“jours à leur service, que 
nous publions les annon- 
‘' ces honnêtes et que tout 
| ce qui vient par ces servi- 
ces favorise la diffusion 
de l'unique, journal fran- 
çais de la Saskatchewan. 
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2 un 


Confiez-nous vos travaux 
” d'impression et.vos 
Annonces 


D CD EME ICE RE DIEEDOEMESNNED ON! 


ste 


Elle prédit des changements 


DEEE CD 0 ED EI ET ED CRD (I CD SSD NEED: GR L EC +) GA. GUES | GED : RCI GED CMS 


2e 


LR es Can 


sud-est, a prédit des changements 
dans le gouvernement, lors dun k 
discours . qu'elle x prononcé ici à 
une assemblée tenue sous fes auSspi- 
ces du parti travaillisie indépen- 
dant, Selon elle, le temps n'est pas 
loin où le cabinet, au liéw d’être 
un comité ‘du parti au pouvoir, se- 
ra un comité de toute la chambre. 
Tous les groupes + seront représen- 
tés, les membres seront resppnsa- 
‘bles à leur prôprer groupe et Iè co- |£ 
mité sera responsable à la chambre. à 
“La responsabilité du cabinet à la |} 
chambre n’est vraie qu’en théorie, |! 
dit-elle, mais cela ne compte pas. 
Le temps vient où lon verra unc|k 
nouvelle structure sociale et où le! 
veuple qui rend service aura le con. 


ee 


Dooust, Lalonde & Cie 


IMONTREAS., 


iMiRéparations faites promptement. 


Nous sommes, heureux de don. 
Mer estimés pour ouvrages neufs. 


\Le: meilleur matériel, He meilleur 


ÉINETTOYAGE et de DE 
| 


| HENRI MELIS 


DU BOÏS QUI SE 
TRAVAILLE BIEN 


Mai 
VIS 


peu imporie le genre de bâtisse 
que vous 
telle est la caractéristique de no- 
tre bois. 


ou au fini. 
et la valeur de notre bofs avec 
ceux des autres compagnies. 


Téléphone 2275 


[| vaux de monuisorté on d'ébé- 


dans le gouvernement nisterie. “© … .! 
_. Téléphones. 
Winnipeg, -— Mile Agnès Mae} Jour, 8275 Nuit, 8119 
Phait, député progressiste de Grev- LE _— : 


Fondée en 1991 ‘| 
Vanneric: 1704 rue Iberville 


Limitée 
MANUPACÆURIERS DE 
CHAUSSURES 


launeurs et Corroyeurs 


n meneur es 


Bureau, et labrique 
"AR 49 Carré Victoria 


0 


: ee eee AT ET 


JOHN DAÏSLEY 
PLOMBIER, EXPERT EN 
CHAUFFAGE 


ouvrage: 
111, -HMèmé RUE QUEST. 
Prince-Albert 


adressez-vous à 


i8, Mme RUE OUEST 
Téléphone 2821 


MAISON BELGE 


TRAVAIL SOIGNE 
LAVAGE À SEC. 


Prix Modérés | 
SASK, 


Eai 


avez À construire:— 
Dans notre cour vous 
rouverez le bois qu'il vout faut, 
oit quant à la sorte, à la mesure 
Comparez nos prix 


North Star Lumber Co. 
Limited 

où se trouve la iaeilleuro 
qualité de marchandicoes. 


J. P. Hepburs, Gérant 


6e, Limites 
Faites posct: des. fenGtros À 
votre verandah, nono: foronc 
ce ‘travail pour vos. 
Ameublement d'Eglico, do 
mogasin et do: bureau. ” 
Nous refaisons les plan- 
chers «et tout espèces do tro- 


o 

ana mur, 
a 

RS 


Espédiez ou apportez vos 


Peaux et Fourrures 


/ chez 
LOUIS & PERMACK 
à notre nouveau local situé au 
Coin de Ha rue Rivière et de 
la Seconde Avenue Ouest. 


PRINCL-ALBERT, Sask. 


Les ples hauts prix du marché 
PES PE 


No. 2572 
ou 3208, 


‘Téléphones: Bureau, 
résidence, No. 2573 


trôle des conditions dans lesquelles 


it vit.” 


Mlle MacPhail préconisa la ré- 
forme constitutionnelle dù sénat, 
1: 


600 tonnes de panier. par jour 
| par j 


LA CANADIAN . INTERNATIO- 
NAE Co. sera, le printemps, pra-|i 
chain, la plus grande production de |\ 
papier du inonde entier. Son nou: | | 
veau moulin à Gatincau produira 
600 tonnes de papier par iour. El-|f 
le possède déjà un moulin : aux 
Trois-Rivières, © . t 

Les journaux du monde entier 
(lépensent .ännucllement EL 
onnes de Banier, ce qui demande- 
17,700,000 cordes tie bois. - 

- Où seront nos forêts dans -quel- 
ques années? 


É 


+ 


Lee 


PE 


ee 


uoi sé faire 

lavpendicite, ealcules 

bilioiees, maux 

du Loic, quand Téputola vous 

guérit enno doufours, eauo €Rn- 

cor pour votre vio of sans Pere || 
4 


pou 


te do tompa, : 


No contiont pas :do poison 


Non vondu par los phormae 
cions. : ? 


-le.eou! manufaciurior 
20ème Âvente De 
SASRATOON, SAS. 

SCH0—fte on plus pour 

colis-poctal. ‘Dont. Le). 


œ 
Xo 


Fe 


Pri 


I EVANGEE : 
a RE ® 
vin, — Nécescilé de la pénitence 


(S. L., KÈKT, 5-5.) 


En ce mème temps, quelques-uns 
vinrent lui parier des Galiléens dont 
Pilnte avait mêlé le sang à celui de 
Jeurs sacrifices 

“Pensez-vous, À 
ces Galiléens qui 


. | \ 
eur dit-Jéses, que 
viennent de subir 
fussent plus cou. 


tels supplices, | plu 
bles que les autres Gnliléens ? 
Kon, je vous’ lPaffirme! Mais, si 


"ous faites pénitence, vous péri. 
er tous de la même manière (2), 

“Et ces dix-huit hommes, sur les- 
quels s'abima la tour de Sioe et qui 
furent écrasés, pensez-v au’ 
fussent plus redevables à la justice 
de Dieu que les anîres habitants de 
Jérusalem? Non, je vous Paffirme! 
Mais si vous ne faites .péniience, 
vous périrez tous de Lx mème ma- 
nière. ; - 


è 


NOTES | 

d) Cétaient des conjurés qui s’é- 
tient réunis, sous préfexte d'aller 
offrir un sacrifice à Dieu. Leurs 
compatriotes, qui avaient fermé les 
veux à Ja lumière évangélique, t- 
aient encore plus criminels devant 
Dieu, . 

2) Notre-Seigneur prophétise le 


Le - 


[ES 


É 
: À 

*È = CHEZ N 
STONE ET Te 
En vue de [a béatification 
g? 8 o 6 
Ü'une religieuse canadienne 


Québec, — Dans les églises du 
| divcèse de Québec, on à li, diman. 
: che le 16, au prône, un mandement 
ide-S, G. Mgr Rouleau, archevéque 
ide Québec, au suiet de Ja Rèv. Mère 
{ Maric-Catherine de Saint-Augustin, 


décédée en 1668, au couvent des 
Hospitalières de TlHôtel-Dieu dun 


Précicux-Sang à Québec. 
1° Les autorités religieuses de Qué- 


ous qu'ils rhec désirent introduire à Rome leljes ac 


!procès de héatification de cette re- 
[igieuse” et Mgr Larchevèque a or- 
donné, dans son\dernier mande- 
mont, à tous les fidèles du dioct- 
se, sous peine de faute grave, d'ai- 
der à la recherche des écrits de cet- 
te’ religieuse. È 

Foute personne qui aurait des é- 
crits de Mère Marie-Catherine de 
Saint-Augustin doit les faire parv 
nir aux autorités religieuses. SÙune 
personne connaît quelqu'un qui au- 
rait de tels écrits, elle doit en don- 
uer le nom ct l'adresse. 


mme eneensse #40 ? 


s 


Le Pape défend le scoutisme 
en italie 


terrible châtiment qui attend es. 

Juifs, lors de la ruine prochaine de , mes | 

Jérusalem. , Les journaux" ont lancé la nou- 
: rene mate dau gn mere ru pes enr 


+ 
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SIT 


Si tu souffres, taiste 


U SOUFFRES 


pr 


ni ne le dis à. perronne: 


Ton chagrin partagé n'aurait plus sa valeur. 
Garde en toi le secret de ta noble doulcar, 


Et fier, porte-la comme on porte une eotronne, 


Si tu souffres, regarde autour de toi souffrir, 


Et, ue te plaignant plus, tu plaindre davantage 
Tous-ceux dout le madhour est Pumiqne héritage. . 


Où dont Ja seule jôie est l'espoir de moarir. 
3 _ J " 


Si tu souffres, remets ton dine douloureuse 


Entre les mains de Dipu, t 


Qui mesure {a farce, et dans ton coeur & mis 
À côté de la croix, kr grûce généreuse 


Si tu souffres, travaille, ou 


Au lieu de t'enivrer à des sourres immondes 


Donnedoi, corps et âme, 
Et la paix renaîtia en_ton 


o u 


Sojs fort; prie et travaille, 
Dieu, du haut de son ciel, 


Et puis tu recevras un jour tacrécompense. 


r 
- ” 
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Le 
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à 


CE uns À ce mood eme e 


Millicent dans le cloître 


Trois-Rivières, —- Une imposan- 
te cérémonie vient d'avoir lieu'dans 
ja chapelle dn.Précieux-Sang, sous 
la présidence de°Sa Grandéur Mgr 
4.-0.Comiois, auxiliaire du diocèsé. 
Une novice autrefois bien connue 
dans lé -mondé littéraire, prononcça 
ses premiers voeux, taudis qu'une 
aspirante prenait le saint habit, Le 
sermon de circonstance fut pronon- 
c& par M, l'abbé Robert, professeur 
à l'Université de Québec: 

Soeur Marie-Lovola, das le mon- 
de Amélie Leclerc, de Frois-Rivié- 
res, est plus. connue Sous le pseu- 
donvme de”Millicent, qui servit à 
signer des oeuvres poétiques qui 
firent les délices des intellectuels 
et qui lui valurent, il y a à peine 
deux ans, le prix David. 

Abandonnant brusquement ‘une 


carrière littéraire qui semblait de- 
voir jui apporter la gloire, elle alla 


Si {u souffres, crois-moi, va ta route en silence, 


,s'enfermer derrière la grille austé- 


* CR 
on Pere ef ton Aini 


Dlic en t'oceupant, 
L “ : ve . 
& des oeuvres fécondes, 
coeur trionphant. 


espère en l'avenir, 
ne peut que te bénir, 


Ê 
; 


MILLICENT: 


4 , 

a + + - , 1 

ohne ee aan em agree een memans cannot mrmpen seen Semen 
7 7 É 


re d’un cloître -pour:s'v offrir: en 
victime. d’expiation nour :leÿ- pé- 


chés dé lPhumanité, Elle suivia dé-| 
isormais Ja règle sévère ‘des Soeürs : 
du Précicux Sang, après avoir dif: 
adieu 
| de. 


} 
Î 


Î 


4 


| r'eunl 


‘breux entendit. plus d’un sanglot 


| étouffé et vit plus d'une larme fur- 


à toutes les joies de ce mon- 
" La. cérémonie fut bien impres: 
sionhante et la: chapelle où, étaient 

s des parents et des amis nom- 


tivement essuyée, 


. 
nes 2 


, 
. 


Mort du curé Crevier 


Holyoke, Mass. — Les parois- 
siens de la paroisse du Précieux- 
Sang viennent d'être plongé dans 
le deuil par la mort de leur vénéré 
curé, Pabbé Chs Crevier, décédé à 
88 ans après avoir dessorvi cette 
paroisse 
siècle. 
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Reconnues sûres par des millions et prescrites par les 


médecins contre 


fûumes Reghrite 
Boulours ‘| Maux de dents 
Baux de tête. Lumbogo 
Uéiralgie .  Rhumatione 


ep 
ÜR : 
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facturée Mencscotienciisatot de aales ti 


étampilons our les tablettes à 
Bayer cn groin, ” 


. euet contient un mréo d'emploi 

aiables de 12 pastilles. À à ! 

* 200, chec les phäemacions. fenirine est la marque 
de fabrication (enregistrée au 

“ cacide dé Dager, 

mot Atpidite signilie profuit de Loyer, afin de prod 

& la compagnie Bayer li 


1 


| AVERTISSEMENT ! 
|. Hôflez-vous des contrefagons , 


fl n'y a qu'une seule vérita- 
ble pastille D'ASPIRINE. Lors- 
que l'on’ vous offre comme de 
PASPIRINE une pastille qui 
ne porie pas l'empreinte de 
la “Croix- Bayer'—rofusez La 
avec dédain—ce n'est pas. de 
-PASPIRINE. du tout!  N'en- 
‘courez aucun risque ! . 


: 


“N'acceniez que les “lastilles L'AÂs- 
pirine de Bayer” dont chaque pa- : 


Gpromé, Boîtes mne 
bouteilles de 24 et de 


Uni CT 
e anada) de la mant- 
Guoiqu'it £ait bien reconnu que le : 
er fe pablic contre los contrefaçons, nons 7 
à marque générale de fabrique, le nom de 


,% 


AL A Ts TT RTE ETIENNE 


Ce 
| 


pendant près d'un demi: 


LE PATRIOTE DE L'OUEST, Mercredi, 2 février 1927 


ren 


Siret. 
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te 
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parer de ces organisations: Le Sou- 
verain. Pontife a voulu prévenir le 
coup, 

Le pape Pie XE appuic sur le fait 
que l'Action Catholique, l'organisa- 
tion nationale, emibrassant toutes 
tivités catholiques, sociales 
Ù digieuses, ct dont les Boy 
i Scouts font partie, se montre entit- 
-rement au-dessus de tous Les partis 
politiques tandis que la “Bataille 
nationale”, Porganisation de la jeu- 

nesse fasciste, bien quelle se décla- 
lre nationale, est sans aueun doute à 
{la remorque d'un parti politique, ce 
‘Que démontrent ses réglement, ses 
statuts et ses activités’! 


— !$h : 
La paix religieuse au Portugal 


et re 


| 


-Lisbonne, :— Ün concile national 
à réuni l'épiscopat portugais, à Lis- 
bonne, sous la présidence du  pa- 
triarche, le cardinal Mendès Bello. 
Au cours des travaux de j'éminen- 
te assemblée, le cardinal à fait res- 
sortir Je grand changement qui s est 
produit au Portugal, La bériode de 
persécution religieuse es! terminée. 
Et il est devenu nécessaire mainte- 
nant de préparer la meilleure OL. | 
nisation ecclésiastique possible‘ 
dans le pays et de x mettre en con: 
formité avec Îles nouveaux règle. 
ments, HE est urgent de même de 
songer à venforcir L'action catholi-{ 
ue, : J Î 


n 
‘t 


' 
entame mans LPÉe nn ee cennenne 


.. Le bienheureux André 
Grasset . 


On se rappelle ravve qnelle sur, 
prise et quelle-joic Je Canada fran: 
cais aceueiHit fa nouvelle qu'un des. 
siens, un Moutréalais, martyre de ln: 
Révolution, allait être béatifié. C’est : 
Maintenant nn fait accompli An 
dré Grassel à reçu à Rome les hon- 
neurs de ln  Déatification. Mois 
un tel acte, il ne suffit pas de 
non, réguir Hi laut maibtenant 
restre au f'onlearceux les  hon- 
nours qui lui sont dûs el recourir 
ñ son intercossion, ‘“L'Ocuvre des 
‘Éracts” 4 cru pouvoir aider à Je 
Eablissement de ce culte en 
bliant une plaquette consacrée au 
nouveau Bienheureux, On y trou- 
vera, oùtre Jes Lettres apostoliques, 
un bel article de l'abbé Edmouc 
Langevin et d'intéressantes notes 
{chronologiques Tout Ganadien, 
: fier de ses: origines, devrait possé- 
der cette brachure, : Elle ne se vend 
- que. 10'sous l'unité, 6.00 le cent.ou 
590.00 le mille, à l'Action Parois- 
rSiale, 4260, rue Bordeaux, Montréal. 
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2 Pense remets 


“Mort de l'abbé Gélinoo 


Les Trois-Rivières, — M. abbé 
Joseph-G. Gélinas, préfet des étu- 
des au Séminaire Saint-Joseph des 
Trois-Rivières depuis 1916, est dé- 
cédé subitement le 24 ‘janvier der- 
nier, On l'a trouvé mort dans sa 
chambre, à neuf heures et quart dn 
sôir. I avait sutccombé À une at- 
taque d'aploplexie, Depuis de len- 
ges années, la santé’ de M. l'abbé 
Gélinas laissait à désirer et dès Pan- 
hée 1924 il avait cessé de professer 
en rhétorique. 
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Colles démenti par les siens 


Mexico, — Le général Alejandro 

Mauijo, commandant militaire du 
| gouvernement dément catégorique- 
ment à son retour d’un voyage dans 
l'état de Jalisco, que l'archevèque 
Crozcô Jimenez de Guadalajara soit 
à la tête d'une armée de rebelles, 


LR mn 
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Lettres révélatrices des 
horreurs mexicaines 


Los Angeles, Californie, — Un 
réfugié mexicain a reçu des lettres 
de son pays qui racontent que des 
prêtres ont été battus et emprison- 
nés sans qu'aucune accusation ait 
été portée Contre eux dans ‘ceitai- 
nes villes du Mexique. Une de ces 
lettres dit que dans la ville de Gua- 
dalajara les prètres sont chassés 
comme des chiens Enragés.. 

Voici un extrait d'une de ces Ict- 
tres qui racontent toute une série 
d'arrestations à Guadalajara. 


nat , : ' = N 
‘Aujourd hui, quatre prûtres ont 
été faits prisonniers, Le chanoine 


Abundios Anava a Cté”suisi au Cou- 
veut de lAdoration.perpétuellenen- 
dant qu'il était à dire sa messe, On 
le conduisit brutalement en prison 
comme un vil criminel, Une veli- 
gicuse‘a été conduite cn prison en 
«imême temps que lai. 


inous ignorôns totalement où elle a 
jété envovée, ”  . 
| “Le deuxième prêtre arrèlé est le 
| Père Jose Velazco, du collège des 
jiésuites. L : 
tu ét'ensuile incarcéré, 
core en captivité, Le troisième est 
Xe Père Jose Garcia, Â 
{chercher dhns sa propre maison, 
isaus pouvoir porter contre lui au- 
icune accusation, pas mème celle 
d’avoir dit sa messe, 

“Le quatrième est un prètre -sè- 


re 


i 

| 
prison -pour a 
soh.frère. 


4 


pu- 


‘H à été violemment bat- ” 
EH est en- 


ulier, M. l’abbé Iliginio Guticrrez, 
‘qu'on à avrôèté au moment où il al- 
‘ait monter dans un tramway pour 
| la seule raison qu’il était entré dans 
l'église de Mezquitan, Son frère, qui 
lest avocat, voulut le défendre. “ais 
la population catholique apprit avec 
eonsternation que Île lendemain ma- 
tin pendant son déicüner il fut ar. 
vèté par trois détectives et mis en ressuscite le 
voir voulu ‘défendre |s’écrie à hauie voix: . 

. : 7. .-—{Î} n'y a qu'un Dieu au ciel et 

. - : ‘le Dieu des chré- 
. Un extrait d'une autre létire ra " 2 
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Avocat et Notaire 
3. 3. MaclSAAC, LE. D. 
Avocat, Notaire | 
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Arpenteur--Géomètre 
3. E. MORRIER 
ARPENTEUR-GEOMETRE 
St, ème Rue Quest” 
Téléphone 2223 
PRINCEALBERT 


Dentiste 


Docteur en chirurgie dentaire; Licenvié en art 
pour le Phuninion, 
-  CHS.. C. CLERMONT 
. DENTISTE 
Service des plus modernes 
Aprarei de radiographie, ete 
A, Edifice Hammond 
MOCCL JAW, SASK. 
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On trouve ses bons conseils à la bonne enseigne - - - vérité dé La Palisse 


Médecin-Chirurgten 


Bédectin Ch! 


Résidence, 1104 Ave 
REGINA, 8 


Médecin-Chirurgien 


1007, Ave. Jasper, 


Mélecin-Chirurgien 
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Avocat et Notaire 


GEORGES HEBERT 
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LOHAEL, LE B, À LOUER ANOCVES EE PROCUBREURS 
AVOCUT CT ONOTAIRE , Daiooue st Due qpues MOINE AI 
| ét, lacs DER FUI 
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Edifice Miller PF SASR, Lau Martin Lotion ae Ci her recu lt 
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conte un, aukre incident qui s'est 
produit à Guado' sara, 
“Aujourd'hui ‘a polie: à cerné le 
collège des fésuites dans te but d'en 
arrèter tout le personnel ensri. 
gnant, Heureusement pour ces der- 
fiers, ils éfaient presque tous en 
sortie des vacances ct les gendar. 
mes ne tronvérent au collège que 
trois prêtres, Ces trois prêtres fu- 
rent faits prisonniers de méme que 
trois frères de Lordre, La police 
w'arrête pas seulement les prêtres 
qui disent leur mésse, mais elle va 
jusque dans les maisons'‘de ceux qui 
s’en dispensent les chercher con- 
me s'ils étaient des chiens enragts. 
Lorsqu'elle en trouve un, celle le 
jette en prison pour la seule raison 
qu'il est prètre, 

Une lettre dé Duranga où un st- 
minaire a été fermé dernièrement 
dit que le commandant militaire de 
l'endroit a ordonné que:la loi de 
tuite (lei fuga) soit appliquée aux 
prêtres de Ce séminaire, qui ont 
fous été arrètés, En vertu de cette 
loi, un prisonnier ‘petit être fusillé, 
les autorités locales n'ayant ensuite 
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| Un modèle des jeunes 


de Rayons:X. GRAVELUOURG  SASK, 
EDMONTON. ALTA. 
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Dr, 3... DESROSIERS | Médecins Chiturqien 

Médecin Chirurgtien den Hoptrausx de Chico 
Chirungie et maladies de ta t s 

Bureau - EU itice CPR, Traltements eloctriquen et nux 1ayÿu0o 
Résidence 48, Spadinn Crément Ret. uite-vintésn, 
KASKATOON, SASK, PONTELR SASK. 
Avocat - 


J Architecte 


FREDERICK J. O' 


L'aiversité MeGiil 
ARCHEPECTE LICENCUR 


qu'à dire qu'il a été Luc en votent rot 
s'échapper Dé plisieurs prêtres 
mexicains sont totbbés victitne, de 
cette loi, ‘Cependant, Les autorités 
municipales de Durango ont hesi- 
lé à remettie leurs prisonniers aux 
agents fédéraux qui avaient l'ordre 
de mettre cette loi en vigueur, pai- 
ee que la population ait déj trés 
ivritée par ces arrestations, Grâce 
à eette hésitation plusivurs prètres 
ont où lu vie sauve. . 


. ranm anne PA ten mue ee 
Les conversions au éatholicis- 
mé en Angleterre | 
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Les conversions au catholicisme 
deviennent nombreuses, en Anple- 
terre, La statistique suivante nous 
l'indique: En 1924,.12,796 protes- 
tants anglais ont embrassé le ca- 
tholicisme, et dans celle masse on 
signale un grand nombre de pas- 
teurs et de théologiens remarqués, 
Le chiffres n'en a pas été moindre 
en 1995, car 1,727 protestants ont 
été reçus catholiques dans le seul : 
archidiocèse de Westminster. 
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Agnès 


V 
Le martyre 


Enfin a retenti la. honteuse sen- 
tence et la jeune chrétienne est ex- 
posée sous les arcades du Cirque 
Agonal. . ‘ 

Déjà les soldats et les Jibertins 
s'approchent, la raillerie aux lévres 
et l’insulte à la bouche, mais la con- 
fiance d'Agnès ne peut être trom- 
ipée: Dieu est trop jaloux de celles 
qui Jui appartiennent pour les dé- 
laisser. | 

Aussitôt que la vierge arrive sous 
11es arcades, sa blonde chevelure 
vêt comme d'un voile, d’or. En 

mème temps, son. ange gardien 
l'environne d'un rempart de lumiè- 
re: que l'oeil ne peut franchir, - 

Le fils du préfet, dont les avan- 
ces ont élé méconnues et qui vient 
là pour jouir de sa vengeance, croit 
‘pouvoir braver ecette merveilleuse 
lumière en la perçant de son regard 
obstiné; mais il est frappé comme 
i d'un coup de foudre ét tombe à ter- 
‘re aveugle el sans vie, 

Ses compagnons : altribuent 
lchâtiment aux sorceleries de 
chrétienne et Pinsultént penc 


ce 
a 
lant 


H 


Depuis, nons que la plus grande partie de Ia fou-i TAUX, 
n'en avons plus entendu parler et, le proclame son innocence et re- 


.connait sa vert. 
Le préfet accourt ‘éperdu ct ac- 

euse Ja douce enfant de lui avoir 

tué son fils. . 

moi qui l'ai tué; 

limpureté qui Pa. étouffé 


‘pecté la présence lumineuse de lan-{tions, Et voilà que je viens av 


Le le : Le 2, ç à 
Eh bien, je lé croirai, dit Syrie 
phrohius, si tu pries l'ange de me 


rendre mon fils, 


[pe jui offre ma prière, 


A 


. Agnès, restée seulc, se D 


son bras, 


C4 


L'ange apparaît de nouveau ct 
jeune Symphronius qui 


sur'Îla Îerre, c'est 
ficnsi 


te 


\ 


s'allonge jusqu'à ses pieds et Ia re-: 


on, réponde, ce n'est pas 
c'est le démon de 
tundis 
On est allé le qu'il a épargné ceux qui ont ves- 


-—Tu ne le mérites pas, répond A- 
gnès: cependant comme il est temps 
ique la puissance de mon céleste E- 
poux éclate, sortez tous, afin que 


ros{erne 
la face contre terre et sunplie le 
Seigneur: de ‘manifester la force de 


| Cette déclaration allume la fu-; 
“rour des prétres des idoles qui es- 
sent de soulever le, peuple par | 
ilcurs acclarnations: | 
‘ A mort, la magicienne ê. 
ange ainsi les esprits) LR 
Mais Symphronius, à la vue de à 
‘son fils ressuscité, reste stupéfait, 
_sans parole et suns voix, à 
.. La reconnaissance lui fait un de- [1 
‘voir de sauver les jours de Ha victi- 
me, mais la crainte de la colère de 
l'empereur et des pontifes l'empé- 1! 
‘che d'épargner Agnès après l'avoir! 
‘condamnées; le lche préfet s'éloi- if 
gné donc et charge son vicaire As- |} 
pasien d’apaiser l’émeute. 

Celui-ci ne découvre qu'un ino- 
ven facile: c'est d allumer un bü- 
cher et d’v ieter Agnès, La glorieu- 
se enfant entend cet ordre ét pus 
“une altération ne se produit dans 
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ses traits, pas une défaillance né. 1, pour le plancher de votre graineric. Ce stock est de pin trés scc 
branle sa jeute fine; dans une are fl et ne se vend que 536.00 compant. La prochaine fois que vous 
dente prière, elle 1ève les veux et} iondrez chez nous, demandez à voir cc bois. 

les bras au ciel et invoque la force {il : 

d'en haut, . ©, . © , 

Et voici qu'en effet les Mummnes |E] McDiarmid um ef 0. £ o 
iperdent Île pouvoir de Ia brüler: | , ‘ 9 . ; 
elles S'écartent de ce corps qu'elles Téléphone 2733 ‘ 

pe veulent pas atteindre pour tour- ; u N . e ne 

inor feur fureur-contre Jes hour. [fl La cour à bois bien garnie 

| Pendant ce teinps Agnès fait one |’ememénnnen nn ral 
|tendre cette magnifique prières. PTE RARE EEE ASS RE 
| C'est Vous que J'invoque, vous FPE 

qui êtes fout-puissant, adorable, par- [$ 


fait, Dieu terrible! © mon Père, 
c'est pour votre tres saint Fils que 
j'ai échappé aux ruenaees d'un Ly- 
ra sacrilège, que j'ai passé intacte 
au travers fe bonteuses abominu- 
À 1$ VOUS, 
vous que j'ai aimé, que j'ui cher- 
hé, que j'ai toujours choisi. 
A ce eri d'amour, Aspasien ré- 
pond en faisant venir le -bourreau 
arimé d’un glaive, La jeune martyre 
le salue avec joie: 

À la bonnc heure, s'écrie-t-clle, 
ie préfère ce dur ct impitoyable vi- 
siteur à l'élégance des adolescents 

e + n A re 
gracieux et parfumés. Oui, je fa. 
vouc, ce courtisan me plait, mes 
pieds. vont d'eux-mêmes à sa retu-! 
confre; je ne me ferai pas prier; 
pour reccvoir le baiser de son 
glaive,-et-je le ferai pénétrer jus- 
qu'au fond’ de mon-ecoeur, O Christ, 
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Dec Hôpitaus da Parle, Pranco 
Dr. LAURENT ROY 


Œlrurgis et maladies do la fomran 
Burcaun, 213 M:Coaliuo Mil 


Des Hônitaus de Paris ot de New Vork. 


Dr. J. BOULANGER 
MEDECIN CIHIHURGIEN 


Liceneié pour tout ta Canadn par The Medical Counall 


Traitements par le Radium. 


Cest alnsi qu'à Fige of upe pi 
aux jeunes filles, Agnes voit appro: 
cher hvec joic les tourments les. 
pius durs, 

Avec empressement 
nouille pour recevoir le coup mor. 


tombe, da tête de Ma fruit 


“Le dimanche tu sanctifieras” 


LL 4 
il Nous venons de recevoir de la Cotombic Britannique, un char 
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Avocat 


ADRIEN DOIRON, R.:'4. 


Atocat Procureur er Notaire 


rurion 


pue Victorts VONDA SASK, 


ASK, 


Avocat et Notaire 


Téléphone: B008 
promet HENRI COUTU, R. A. 


Avmeut 6t Notuire 
Laboratoire . 


LEARY, D. Sc. 
ERNEST COLPRON 


mme où pme mmensent ons éeenennt chute de des ions ne ou domine 


hostie virginalet vaitlé Je dimanrhe® Vous faisse, 
\ bien la terre telle qu'elle est, quitte 
vous vous on 4Hez; vous n'enmporte 
rien, Alt quand on ext attaché à 
la terre, il ne fais pas bon de s'er 
aHert Notre prender but vst d'al 
ler à Dieu, nous ne sommes sur, 
terre que pour col... Le diman 
che, cest le bien du Han Dieu: c'es 
son jour à fui, fe jour du Scigneur 
Han fait tous tes jours de la seinmai : 
ne; il pouvait tous les garder De 
quel droit touchez-vous à ce qui nt 
vous appartient pas? Vous save: 
que de bien volé ne profite jamais 
 H vous en a donné six; il ne ses 
réservé que Le scplième. Les jour: 
que vous volrz au-Scigneur ne vous 
iprofiteront pas non plus." JA 


“Que vous rovientil d'avoir tra saint Curé d'Ars. 


SOS CONTE UNE 


re d'aiguille arrache des Jasmes 


cile sage 
, de bourreau 


4 s'approche, son 
as se Iève ot quand le 


graive ee 

de enfant 

ule à terre pendant que son fime 

pvole‘vers fa demieure de FEpoux 

leste, , 

Le martyre est consommét... 
‘(à suivre) 
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Lampes de Sanctuaire 


Notre “HUILE HUIT JOURS NICE” est: 


Purement végétale 
Conforme aux rubriques 


Très fluide 


Non-inflammable 
Prix: $2.90 le gallon (Bidon gratuit) 


Desmarais & Robitaille, Liée | 


DRNEMENTS D'EGLISE et ARTICLES RELIGIEUX. 
MONTREAL, OTTAWA, 


pour plancher avec 
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joint en “VW” 


de bois pour planchers avec joint en “V” de 1 x 4, et en longueurs 
de 8,-10, 12 ot 16 pieds. Vous ne sauriez trouver de mellleur bois 


AUTELS, TABLES de COMMONION, CHAIÎRES en Marbre, 
Seagliola itigulico, . un 
STATUES en Marbre, Or-bronze, Pierre Bigalico. 
STATIONS DE CHEMIN D£ CROIX (Groupes en Rclief). 
VERRIERES en verre antique ou opalËn. 


ABAT VOIX, ajustement breveté Daprato, 

FONTS BAPTISMAUX en Marbre et Rigalico. 

CRECHES DE NOEL. 
Catalogue photographie 


dessins soumis sur 
Compagnie Statuaire Daprato 


Institut Pontifical d'Art Chrétien 


415 RUE. DROLET MONTREAL, P. Q. 
CHICAGO — NEW VORE — PIRTRASANTA, [FALIE, 


ou demande, 
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Le Pape et l'Action 


Française” 


. 


(Suite de 


la page f} 


personnellement et  nour À 

compile, et de Pautre côté, de faire. 

ut ropelentur ex imultis cordibus co- 
| gitationes, 
| 


Eu effet, cette revélation des 


fallait en décider comine des oeu- ces que votre Ame de pasteur désire’ coeurs s’est produite dans une bie 


vres de Charles Maurras.” 


D, Le 29 janvier: “Le secrétai- 
re, recu en audience par le Saint- 
Père, a rendu compte de tout ve 
qui s'est fait dans la dernière Con- 


srégation, Le Souverain Pontife se 
mel aussitot à parler de l'Action 
Française el des oeuvres de M. 
Maurras, disant que de nombreux 
côtés il a recu des requètes lui de- 
mandant de ne pas laisser interdiré 
ces oeuvres par la Sacrée Congrèéga- 
tion, affirmant que ces oeuvres sont 


. cependant prohibées el doivent être 


considérées comme telles dès main- 
lenant, selon Ja teneur de la pros- 
cription faite par la Sacrée Congré- 
sation, Je Souverain Pontife se ré- 
servant toutefois le droit d'indiquer 
le moment où le décret devra être 
publié, s'il se tyésente upe nouvel. 
le vecasion de le faire, le décret qui 
prohibe ce périndique el ces livres 
sera promuigué à la date d'aujour- 
d hui.” 

IV, Le ftavrit 1915:Le Souve- 
rain PFontife (Benoit XV d'heureu- 
se mémuire), à interrogé le secre- 
taire au sujet des livres de Charles 
Maurras et du périodique l'Action 
Française, Le secrélaire à rappor- 
té en détail à sa Suinteté tout ce 
aue la Sncréc Congrégation avait 
fait à ce sujet et comment Son pré- 


. décesseur, Pie X, de sainte mémoi- 


re, avait ratifié ot approuvé La prus- 
cription prononcée par les Emi- 
nentissimes Pères, mais avait diffé 
vé à un autre moment plus propice 
la publication du décret, Cela en- 
tendu, Sa Suinteté déclara que ce 
moment n’était pas encoré venu: 
ar, Ja guerre durant encore, les 
passions politiques empècheraient 
de porter un jugement équitable sur 
ect acte du SaintSiège.” 

Toutes ces choses avantété ran- 
portées avec soin à notre Très St 
Père par moi, soussigné assesseur 


du Saint-Office, Sa Suinteté à ‘jugé: 


qu'il était devenu opportun de pn- 
blivr el de promuloner ce décret du 
pape Pie X et a décidé d'en effec- 
duer la promulantion, avec Lt date 
prescrite par son prédécesseur 
d'heureuse mémoire, Pie X, 

De plus, en raison des  arlicles 
écrits et publiés, ces jours derniers 
surtout, par de journal: du mème 
nom, l'Action Française €, 
miément, par Charles Maurras ct 
par Léon Daudet, aëticles que tout 
homme sensé est obligé de recpn- 
naître éerfs-contre Je Siège apos- 
tolique et le Pontife romain lui- 
mème, Sa Saintoté a confirmé la 
condamnation portée par son pré 
décesseur et l'a étendue ou susdil 
quotidien, l'Action. Francaise tel 
qu'il est publié auscurd’hui, de telle 
sorte que ce joutnul doit étre ton 
comine prohibé et condamné ct doit 
ètre inscrit à Lindex -des livres 
prabhibés, sans préjudice à l'avenir 
d'enquetes el ; 
pour les ouvrages de lun et de lau- 
tre écrivain, 


Donné à Rome, au palais du St 
Office, le 29 .décembre 190. 


Pur ordre du Saint-Pére, 
CANALE assesseur. 


LETTRE DU PAPE PIE NI AC 
CARDINAL ANDRIEU 


AS, E, de cardinal Foulin-Pierrs 
Andrieu, archevèque de Bordeutux 


Bien aime el vénéré Monsieur de 
eardini, 


Cest de logt coeur que nous vous 


remercions des bons 61 si pieux 
souhaits que vous venez de Nous 
envover par votre aimable lettre 


du 24 décembre passé et que Notts 
vous du divin Pafant toutes les pra. 
vous au divin Éufant toutes les vrûe 


Dannasitines 


nott- 


de ,eondarmnations, 


pour vous même, pour votre clergé 
et pour votre peuple, qui sont aussi 
les nôtres et que Nous aimons 
parce qu'ils vous añment, travaillent 
avec vous et répondent si généren- 


des. Nous tenons à faire cela per- 
soñncllement et sans Anlermédiaires 
pour vous dire encore une fois come 
bica Nous apprécions la fidèle et 
Bénéreuse coopération que vous 
Nous prètez depuis quelques mois. 
Dans les feuilles ci-jointes, vous al- 


sement à vos sollicitudes pastora-. 


large mesure depuis Ha publication 
de votre lettre, mais plus encore en 


tant ces derniers temps et surtout dans’ CT 


les jours qui ont immédiatement 
précédé et suivi le Consistoire du 
20 décembre passé, s’est révélé 
‘une absolue absence de toute juste 
idée sur Pautorité du Pape et du 
Saint-Siège et sur sa compétence à 
juger de son extension et des ma- 
tières qui ui appartiennent; une 
absence non moins absolue de tout 
esprit de soumission où tout au 


lez lire le premier un décret tou-“inoins de- considération et de res- 
chant la grave question de l'Action pecl: une attitude prononcée d'on- 
française, qui va paraitre incessam-:! position et de révolte; un oubli ou 
ment dans les Actu Aposfolicae Se-, plutôt un vrai mépris de la vérité, 


dis, avec les actes du dernier Con. allant jusqu'à l'insinuation et à la 


sistoire, Vous aviez un certain 
droitäcettepremice parceque parmi 


vos vénérables confrères de l’épis-. 


copat français, vous avez été le 
premier à soulever Ja question et 
le premier aussi à porter les consé- 
gucuces d'une telle initiative, tou- 
jours avec Nous, dès que votre cau- 
se est devenue la Nôtre, c'est-ä-dire 
dés la toute première heure, , 
Comme vous allez le voir, le dé- 
crel 4 une impartance assez grAan- 
de, ne serait-ce que parce qu'il dé- 
truit d'un seu) coup la légende qu’on 
au tissée, en bonne foi, comme Nous 
aimons à# le croire, autour de No- 
Ître véenéré prédécesseur Pie X de 
isainte mémoire, Comme vous 
vovez, non sculement il en résulte 
iaussi que Nous avons fini là où 
‘Pie X 4 commence, 
est de toute évidence que Nous 
aurions empiové de fous autres pro 
leédes si les documents que Nous 
publions avaient été à notre con 
naissance: mais ce n'est qu'après le 
jour du Consistoire que Nous les! 
avons eu en Nos mains. Sans doute.i 
sil Nos était très pénible de voir: 
Lopposer (eunme on La si souvent. 
fait plus où moins ouvertement) le 
nom el la prétendue conduite de 
‘Notre vénéré prédécesseur à Notre, 
nom et à Notre conduite vis-i-vis' 
lie l'Action Francaise: Nous avions 
le profond sentiment — dites TE 
pressentiment -- qu'une telle 6bpo- 
sition ne répondait ‘bas au vruit 
pour ne pas dire autre chose, Pie X 
était trop antimoderniste pour ne 
pas eondamner cette particulière, 
espèce de modernisme politique. 
doctrinaire et pratique, auquel 
Naus avons affaire: mais les docu- 
wents positifs Nous manauatent, ils 
Nous ont manqué jusqu'ä la toute 
derniére heure, et ce n'est gu'aprés 
des rerherches réitérces, faites sui- 
,vant des indications. que Nous sug- 
séraivont fes habitudes d'une vice 
passée en grapde parie au milieu 
des livres et des documents, qu'on 
les Ou {inalement retrouvés, Tout 
ceci s'explique facilement si on se 
Erappelle ou en l'an 1917 (Mot pre 
prio du 25 mars), la S. Cone. de 
l'index a été incorporée à celle du 
Saint-Office et ses archives unies à 
celles de cehtici Test encore nlus 
facile d'expliuuer Les délais aux- 
quels Pie X et Benoit XV ont jiues 


1 


Î 


opportun de soumettre la publica- 
tion du décret que 


. Nous prontel 
:enonst Lun, et antre ont dilet Nous 
Prublions les considérations qui les 
Sont inspirés: el Von ne peut nas ne 
ps Pemarquer que les interventions 
et Les hautes pressions ‘dont parle; 
Pie X ne l'ont nas enmêché  d'an-i 
prouver Ja proscription prononcée 
par be SNS, Cone, de Plndex jusqu'à! 
vouloir 3 Hier Sont no, en Pn pres-! 
crivant la date de li publication en | 
n'uoporte quel temps celicoi aurait: 
eu tien, Nous Mous demandons pue | 
tôt pourquoi x divine Providencél 
a permis toul re retard dans }n re. 
ments SE inbortants ei si décisifs:: 
et Nu gS aiinons à V voir non seule. | 
ment une permission, imais une dis- 
pusition providentielle dans le dou- 
ble but, d'un côté, de Nous engager 
a étudier foute a grave question 


A ET 


t 


À 


divulgation d'intentions aussi en- 
lomnieuses que fausses et absurdes: 
lout ceci s'est abondamment et si 
clairement révélé que beaucoup de 
bons catholiques ont vu et compris 
ñü qui et à quel esprit ils s'étaient 
fiés en pleine bonne foi, C'est au 
milieu de telles révélations de 
coeurs que la divine Providence a 
anis en Nos mains les documents 
que Nous vous communiquons: ce 
sont ces révélations qui ont mis Île 
comble à la mesure et Nous font 
proscrire le journal l'Action Fran- 
caise, come Pie X a proscrit Ja re- 
vue bimensuelle du mème nom. 
Quant aux livres de Charles Maur- 
rus, proscrits par Pie X, il est dvi- 
dent pour tout bon catholique que 
la proscription ne perd rien de sa 
foree par Le fait que Pauteur ait 
tent à se faire son 


aremenmeprent 


net 


Pétition à M 


Au nom du rayonnement intellectuel de la France, sauvez les 
congrégations missionnaires et enseignantes. 


: memes 
Paris. — Quand l'esprit de pruti ‘invoquer, c'est un , 
L'argument “premier” vrai-| veur des congrégations* françaises . 
lment majour, c'est l'argument de: d'Amérique lntine qui enseignent le jinale su € , . 

français et notre culture à plus de; seur à la Faculté de droit; 

Eh! quoi, on effet. dès lors qu'ils! ceni mille élèves et qui, privées de} main-Martin, professeur à la 
travaillent hors de France, on les recrutement depuis vingt-deux ans, culté de droit. 
déclare excellents Francais, institue vont moutir ou ccesser d'être fran- 


se tait, La voix du sens national et 
du bon sens tout court se fait en- 
tendre; et.pour peu que ceux qui 


l'entendent aient l'âme droite et un 


sain patriotisme, ils l'écoutent. 
Ainsi en va-til de ces 40 Maitres 
de PUniversité, et non des moin- 
dres, qui viennent d'adresser à M. 
Poincaré une pétition dûment  si- 
gnée, pour Jui demander de sauver 
les Congrégations Missionnaires et 


enseignantes françaises menacées 
du  périr, faute de recrutement 


français. 

Ces congrégations, nos Universi- 
taires, ja plupart inerayants donc 
nullement suspects de cléricalisme, 
les ont vues à l'oeuvre en Amérique, 
du Sud, elles y rendent de tels ser. 
vicés que leur disparition, du moins: 
la disparition de leurs éléments, 


français -- serait, au sentiment des, 
pétitionnaives, une catastrophe mo: 


rale ét une lourde porte de. presti- 
ge, d'influence et. de sympathic 
pour la France. 1. 

Leur enseignemeut -— nous di- 
sons bien leur enseignement --- est 
une des -conditions préulables de 
rayoñnement intellectcel et niorut 
de la France en Amérique du Svd”!, 

Voila donc affirmée el prouvée 
par des hommes de qualité, impar- 
linux el compétents, ka hauie utili- 
té nationale, la valeur morale et’ 


techoique de l'enseignement des 
Congrégations françnises à l'étran- 
YU : 

gur, 


.L'argument invoqué par MAL les 
Universitaires est un argument d'u- 


A dérouverts de doru. | tilité, il nest pas faux, il n'est pas | 


mince, il est de poids; c'est peut-é- 
reile seul qui puisse convaincre 
les" inerovants et les indifférents: 
soit. Mais if nous sera permis de 
dire, que dans a hiérarchie des 
molifs- à réparalion que les Reli- 
aieux et religieuses de France — et 
tous les eatholiques--sont fondés à 


M ne ee rem mme anni qe _— 
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Ceci est un message personnel à la 
minorité des cultivateurs qui ne sont 
pas encore membre du Cartel de Blé. 


Canadien. 


C 
C 


n | teurs. 


ei 


à tous les producteurs 


Chaque minot de blé vendu par le Cartel contribue à la stabi- 
:ié du prix payé 


de blé de l'Ouest 


haque minot de blé remis entre les mains des ennemis du 
Cartel peut servir à la dépression du prix payé aux cultiva- 


e Cartel vous aide quoique vous n'en soyez pas-encoreé mem- 
bres. Ne vous sentirez-vous pas plus à laise en vous unissant. à 


no vos amis qui sont organisés pour votre-plus grand bien, qu'en 
Nous vous associant avec ceux dont le seul intérêt est de faire de 


‘l'argent aux dépens des cultivateurs. 


LS ignez un contract avec le Cartel pour votre 


mieux. 


û 


The Manitoba The Saskatchewan The Alberta 
. Wheat Pool 


Calgary 


Wheat Pool 
Winnipeg 


Wheat Pool 


__ Règina 


prochaine récolte 


et vous vous sentirez mieux, vous ferez mieux, vous vivrez 


Las , 4 


ns à 


propre index.® 


: faveur des Cons 


same ne teen memes menu does + 4 2 


Notre quand” l'index de Ja Sainte Eglise 


est intervenu, d'autant plus s'il de- 
clare comme il l'a déclaré que, par 
lü, il n'entend se mettre en regie 
avec aucune loi, C'est précisément 
de l'intervention de l'index que les 
documents retrouvés témoignent, 
tcomtme ils attestent aussi le persé- 
‘ ant jugement de l'Eglise sur Ja 
question du moment, Nous 
‘espérons que, révélée à Pheuré qu’il 
est, une telle continuité du juye- 
ent supréme de cette Eglise que 
le Saint-Esprit appelle Columna et 
l’irmamentüum verilatis, suffirait à 
ele seule à éclairer les esprits, à 
dissiper les doutes, à tranquilliser 
ies âmes, à ramener partout et en 
tous Ia paix, C'est notre désir ar- 


j grave 


dent, . 
pour tous Nos chers fils de 
France el plus particutiérement 


pour cette bien-aimée jeunesse, qui 
ioujours, mais surtout à heure qu'il 
est, garde la première place dans 
Nos prédilections et dans Nos sol- 
licitudes apostoliques. Mais c'est à 
tous sans exception que Notre coeur 
paternel s'ouvre, offraut à tous Pac- 
cueil le plus indulgent et le plus 
tendre; désireux de les consoler 
tous, si, pendant une beure que 
nous espérons déjà passée sans re- 
tour, Nous en avons dù contrister 
quelques-uns afin de ne pas man- 
quer à Nos redoutables responsabi. 
lités pour_.le salut de leurs âmes, 
Voilä, Monsieur le cardinal, les 
sentiments dont Nous vous prions 
de vous faire l'interprète, comme 
toujours fidèle, en vous donnant, à 
vous, à tout votre diorèse el 4 loute 
la France, les bénédictions les plus 
affoctueuses, Loos 
Du Vatican,:le 5 janvier 1927. 
PIUS P. P, XI 


Gr mr eme 


Poincaré en 
___ faveur des Congrégations 


PERS 


cond’, 
justice” et de “liberté”, 


; 


teurs et éducateurs remarquables, çaises, 


c'est Notre instante - 


SEE 
urannent ‘“‘se-! 


s 


un redoute leur disparition, on dé-: | 
plore leur éviction par des éléments! ver, en. vous’ udressant ceite lettre, 


étrangers; le seul fait de vivre et de 
travailler en France .changorait 
donc leurs qualités en défauts, leur” 


utilité en nuisanec, leurs vertus cie. 


viques en passions facticuses?.. A 
aucl homme impartial et d'esprit 
droit fera-t-on admettre qu'une si 
fâcheuse métamorphose s'opércrait 
chez nos Religieux et nos Religiou. 


ses dès qu'ils poscraient le pied] 


sur le sol de la Pairie?.. 
.. Foulefois, ne -chicanons pas: 
était bon, il est hautenient s: - 
"atif et suggestif gr le premier ac: 


‘il 


jte positif. de. fusties re 
realions Franrai- 


ses ait été acconul 
dérél national-ei par des. imiellec- 
tuels le toute opinions. + à: 
I appartient au: vouvernemeht 
‘de faive connattre S'il a autant: de 
liberté d'esprit et un'avissi vif sou- 
ci de l'intérêt national que les dis- 
lingués signataires de la pétition en 
faveur des  Congrégations: ènset- 
enantes francaises de l'Amérique du 


| Sud. 

AU SERVICE DE LA CIVILISA- 
| TION FRANÇAISE 
H l 


“Les Congrésalions  Francaises 
enscignent le français à toute la so- 
cièté cultivée de PAmérique- latine, 
Si les idées francaises se répandent 
aussi facilement dans ee pays, si 
nos romanciers, nos poètes, nos 
historiens, nos philésophes, nos sa- 
vauts v sont lus el commentés dans 
leur texte, S'il v a entre nous et tant 
de Latins d'Amérique une vérilable 
fraternité intellectuelle, c'est pour 
unv large part à l'activité de nos 


lcongrégalions que nous devons ce! 


Aidez ceux qui vous aident . 


résultal. 


seigneut notre lingue, notre histoi- 
re: poire Jitiérnliure, On rencontre 
dads toutes les régions de. PFAméri- 
que latine leurs anciennes élèves, 
: femmes d'ingénieurs, deplanteurs, 
id'avocals, de médecins, lisant nos 
‘livres aussitôt parus, s'intéressant à 
uotre pensée, entreteunnt à leur 
foyer le vont de notre pays. 
lague est là première ot le plus 
gue malcrnale elles parlent à Icurs 
enfants; cles forment dans les vil- 


VOUS. 


t 


3 
{ 


réparatrice en: 6 le-28 mai 1904 déve 


| 


ia non de lin-|  {l admettait-qu'une congrégatio 


Da + meet mme cn te er 


CES CONGREGATIONS SONT EN 
: DANGER 


“Or, toutes ces congrégations sont 
condamnées à disparaitre sous peu 
par Île fait que, depuis 1904, elles ne 
sont plus autorisées à avoir en 
‘rance Îles novicinfs qui ieur onf 
permis si longtemps de prospérer. 
“Un certain nombre refusant de 
se renouveler avec des éléments é- 
trangers (ce sont en général celles 
où Jon ne parle que le français) 
meurent d’inanition et ne. soutien- 
nent encafe leurs enseignements 
qu’en imposant double ou triple tà- 
che à un personnel diminué de moi- 
tié ou des deux tiers et qui ne prul 
plus étre réduit. | 

“Le plus grand nombre, pour as- 
surer Jeurs coiléges contre la dé- 
chéante et Ja ruine, ont dû faire 
appel, à mesüre. qu'elles avaient des 
vides à combler, à des congréganis- 
tes étrangers; et, quelque pruden- 
ce qu'it V ait eu dans Îles choix, 
cette “dénationalisation” qui ue 
s'arrêtera qu'avec la disparition du 
dernier professeur français, a dé. 
j4 produit en trop de pays. ses re- 
greltubles effets. . 

“Pour peu que les congrégations 
françaises continuent à s'éteindre 
ou à $e transformer de la sorte, les 
congrégations itâliènnes,  alleman- 
des, hollandaises, espagnoles, très 
nombreuses en Amérique latine, les 
auront effectivement remplacées et 


cette oeuvre d'éducation où Ja 
France fut la première dans Je 


temps, où cile tient encore la pre- 
mière place et dont elle se sera vo- 
lontairement ‘exclue des congrèga- 
tions étrangères, soutenues par Jeur 


; 
; 


gouvernement la continueront sans | 
elle, pour le plus grand profit de! 
leur influence nationale. , Car les! 


uations d'Amérique latine, bien 
qu'elles aient en général des lycées 
d'Etat, ne pouvent pas se passer du 
concours des congrégations ensei- 
gnantes, 


CE QUE DOIT FAIRE LE GOU 
VERNEMENT FRANCAIS POUR 
LES SAUVER 


font qu'une, nous vous prions, Mon- ‘honoraire à la Sorbonne; L, Lapi- 
sieur [ce tésident, d'intervenir en fa- Coue, professeur à [a Sorbonne ; 


“Permettez-nous de nous appu- 


sur l'article de la loi de 1904 qui, 
tout en déclarant dissous de plein 


| 
| 


| 
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Contains all the 
Healthful Qualities of 


Pure Male and Hops 
with the Delicious 
Appetizing Flaver / 


of botlha 
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ALSO BEER 
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NM ent e 0 
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LS 


Rays 
Nes 
ae. 


ne ea 


nn SES 


raire à la faculté du médecine: Pier- travaille ardument Ia Caisse Natio- 
re. Janet, professeur au Collège de 
France; Paul Janet, professeur La 
“Pour toutes cvs raisons qui n’eh, Sorbonne; Lévx-Bruhl, professeur 


. 


nale d'Economie, due au patriotis. 
ime pratique de notre société natio- 
çnale," Car cette ocuvre, ahsohiment 
. sans but lucratif, cherche à assurer, 
{sous fu surveillance de l'État, non 


Lanson, directeur de l'Ecole nor-' seulement l'aisance aux Canadiens. 


. 
LR ne nr eme 2 


périeures; (t Jéze, profes- l grâce 
Ger- mais aussi à développer nos insti- 


fa- 


À nos journaux, la S. J. Bap- 
tiste reconnaiïissante 


CS 


droit les noviciats des congréf- Remerciements pour l'uide à sa lutte 
d'affranchissement économique 


tions enseignantes, fait exception 
“pour lès noviciats qui sont desti- 
nés à former le personnel des éca- 
les françaises à l'étranger, dans les 
colonies et däns les pays de-protec- 
torat,®  : - : 5 

“Permettez-nous également de 
rippeler qu'Emile :‘Cémbes, 
Pautour. de la loi de 1904, attribuait 


signifi- à cette exception ün sens très lar- 


ge dans lé discours Qu'il ‘a'pronone 
pt la Chain. 


bro'des Députés.” 


qui Se verrait refuser Paütorisation 
d'enseignet.en France pourrait de- 
mander. aussitôt à se constituer sous 
foëme. de tission, “1 est tellement 
vrai, disait-il, que tel est le sens des 
prescriptions légales, telles qu'elles 
découlent -et de la.toi du {er juitlet 
1901 et du texte que vous avez voté 
dans les deux premiers articles (de 


‘a loi de 1944} que l’année dernière, 


lorsqu'il s'est agi des congrégations 
enseignantes d'hommes et de tem- 
mes auxquelles vous avez refusé 


M'autôrisation, j'ai dû, en réponse à 


Les congrésations de femmes en- | 


{ 


‘ 
: 


Notre :$ 


Ü 


l 


une demande qui m'était adressée 


| 


} 
{ 


| 


‘ 


1 à 
D 


L 


par quelques membres de cette as-l 


semblée touchant les établissements 
d'enseignement où Les  établisse- 
iments hospitaliers qu'avaient ces 
mêmes congrégations à l'étranger. 
faire Ja réponse .que j avais indiquée 
par une sorté de prévision, dans 
l'exposé des-motifs: cette réponse 
consistait à dire: Si ces congrégn- 


lions une fois supprimées par lei 


(À 


refus d'autorisation déposent en nos 
mains une demande nouvelle, li- 
mitée à de point de vue spécial, 
uous Finstruirons avec l'esprit d'é- 
guñé que réclame semblable sujet 
et nous vous l’apporterons.” . 

“Les signataires de cette lettre, 
Monsieur le. Président, professent 
les opinions politiques où philoso- 
phiques fes -plus diverses; mais, 
pour des raisons nationales, dont ils 
ont té à même de peser toute Ja 
ravité, ils sont unanimes à vous 
démander de sauver les congréga- 


N , Q Le LE te 16 4 Û vi + # i 
souvent li seule qu'après leur lan- jtions françuises d'Amérique latine 


en leur accordant des noviciats, fs 
sont {ous convaincus "par lcur expé- 


, à 4 pe n QTU + iroc à *ancçpoi 
ls d'universités la meilleure part! fitnce directe que l'enseignement 


des aiditoires qui suivent les con- 
férences francaises de Jittérature, 
de philosophie, d'histoire et d'art, 

“Lefcongréertions d’honimes qui 
préparent leurs élèves pour des'exa- 
jinens d'État doivent énscigner par- 
tout. les-mmatieres dés programines 
Un petit nonthre les enseignent en 

j nusant que du français: les autres 
font en général à nolre langue une 
place-plus large que la place offi- 
[eicllement accordée; toutes s’inspi- 
prend de nos livres denscigiement 

je de nos méthodes, © Les profes- 
soeurs ‘de nos universités qui vont 

j tous ls ans pendant tes mois d'août, 
de septembre et d'octobre, (aire des 
cours théoriauvs ou pratiques dans 

Îles univeisités d'Amérique. latine 
doivent'à nos congrégations d’hom- 

jnes une bonne partie. de ces élites 
étudiants qui les suivent et profi- 
lent de. leur enséignement comme 
d'un enseignement. national, 

Î Qu'il s'agisse de ‘eongrégations. de. 
lommes où de vongrégâtions d'hom- 
mes, nous. témoignons ici que ’ecs 
congrégalions rendent des serviecs 
considérables à ln eause de notre 
culture tout en rendant des services 
incontestés aux nations qui les ont 
accueillies où appelées el dans la 

[Hlupart desquelles eîles ont obtenu, 

isous le nom “d'éguiparution” une 

colisécrution semi-ufficielle. 
“Catholiques, établies dans des 

Jpays catholiques, elles ne sont ni 

Jattaquées, ni militantes: elles vivent 
dans une atinosphère de paix et, par 
la valeur de leur enseignement éd 
me par Ja valeur de l'éducation 
qu'elles donnent, elles ont depuis 
longtemps gagné ti confiance dés 
Etats, ; ou 


| 


| 
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de ces congrégations est une des 
conditivns préalables, du rayonne- 
ment intelicet{ucl et moral de. la 
France en Amérique latine. :.… 
Parmi les signataires,  eelevons 
entre autres, les noms suivants: 
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nn mi emmener 


Charles Richet, professeur hono- 


Montréal, — ‘La S.-fean-Baptiste 


de Montréal, fait observer son pré- 
Sident général, M. Léon‘Trépanier, 


à cntrepris, au cours de 1926, unc'! 
‘amipagne en faveur de 


"asle 


Mmancipation économique des 
res: elle croil, en effel, avec notre 
L … Edouard 
Montpetit. que “LA QUESTION. F. 
CONOMIQUE EST DEVENUE AU- 
JOURD'HUX UNE QUESTION NA. 


ürand:, éconofiste, M, 


FIONALE”" - une question dont la 


l'é-' 


nô- 


sohition est mointenant comman. 
dée par notre: désir . de “survivre 


comme race, 
“Cest à celte noble 


HE 


E 


d 


vieusus, 
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Ils économisent votre temps. 
_ Îls devraient être en usage partout. 
* 1. . 


DUPLICATA—TRI 


e PE . . . Te et 
Confiez nous immédiatement votre commande. 


LA BONNE PRESSE 


saeréé pour le culte divin, 


Prière d'adresser: : péuu 


-tüche que, 
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|| Sanctuaire National de la 
__ Petite Thérèse 
: WAKAW, SASK. 


Le Directéui du Sanctuaire National 
remercie {ons les hiénfaiteurs qui ‘ont si 
généreusement contribué an dévelippe. 
ment de l'oeuvre pendant lannée’” qui 
vient de sécouler, 
tage Tous demandons 
Petite Thérèse: - 


De nous. envover: toûtes sortes 
objets on or comme bracelets anneanx, 
| montres, lé, ainsi que des pierres pré- 
Ce< objets nous < 


per 


< De faire partie de In Socictésde la Petite Thérèse 


établie au Sanctuaire National de Wakaw.-Sask. 


Le Sanctuaire National dela Petite Thérèse, 
WAKAW, SASK.. 


Western Sales Book 4 CT 
cuis ARS nù . Ils protègent votre caisse, 


.. Ils systématisent votre commerce. Du 
_ Ils font connaître ce que vous vendez. “. , 


FLICATA—QUADRUPLICATA 


: Français, grâce ‘à leurs épargnes, 


:tütions nationales au moven de son 
{eapital- inaliénable, vraie puissan- 
\ ce pour la race, puisqu'il nous pour. 
lra définitivement libérer des mar. 
{chés monétaires étrangers, 

ji Cette belle oeuvre, à ln fois hu- 
manitaire et patriotique, a considé- 
‘ablemerit étè aidée par In presse 
de chez nous au cours des, premiers 
Mois de sa grande” campagne na. 
itionale; aussi est-ce pourquoi, en 


la $.-3, Baptiste de Montréal, je tiens 
à lui en manifester, aujourd hui, 
notre vive reconnaissance, 
“AUX vaillants journaux qui lut- 
tent pour l'émancipation économi. 
que des nôtres, Ia S.4. 'Bapliste, de 
Montréal, présente -ses” souhaits les 
plus patriotiquement. sincères. de 
prospérité, pour 1927, et demande 
instumment à tous. nos compatrio. 
tes de les encouéager ot de leur pa. 
role et de leurs: deñièrs, puisque 
«est avec eux seuls que nous pour- 
rons eufiy nous affranchir du ca. 
bital étranger” 


Afin d'aider dévar. 
aux amis de la 


mettent de fabriquer des vases 
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ma qualité de président général de 
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1 La population ae 14 9JasKka ICHeWaN 
1 sn 1. QT NAT 2. 

| est de 821,047 âmes 


| Augmentation de 68,532 


ages villes 


Gull Lake... 908 788 | Prince-Albert . 


PR nds Qi 
POUR SE RENORE EN'EUROPE AVEC FOUT LE 4 
4 [l CONEORT El LE EUKE VOULUS ne 
2 D'un.qual couvert, à kew-York,à un qual couvertau 
. Havre. Le train pour Paris attendant au quai. En ois 


jours en Angleterre, Confort sans rival, Le i 
cuisine française. lé 


PARIS en, à tévrier, 26 Février, 23 avril 
FRANCE 19 Février,"12 mars, 2 avrh 


New-Vork—Vigo—Bordeoux 
ROUSSILLON, 21 mars, 5 mai, 16 juin 
CHICAGO, 7 avril, 19 mai, 49) juin 
LA BOURRONNAIS, 24 avril, 2 juin, 14 juillet 


HS, rue Main, Winnipep ou aux agentlociux, 


39,924 à la came 


 … Le recensement defTisdale 7 . 7,7 785 
| : nier donne à la Saskhatche-[ Univ ., 5.7, 747 nt 
Ù qu Le population de 821,049, soit | Vonda : . . 7. . . 383 383 
D So nentation de 63,292 sur ce-l Wadena , .7. . . : 503 544 
| au Go]. La campagne compté Wapella . . . .. 393 401 

Jui 6 âmes cdd, 39, 24 de plus,| Watrous . , .. . . /1,172 1,101 
5784 älles 242.566, c.-ä-d. une aus- Watson . . ..... - 407 398 
EL et les fon de 93,608. En voici le! Whitewood . . :. + 51: 499 
É| mental " Wilkie,. . . , . . . 1,041 .718 
A détail: . Wolseley . . = . , 944 056 
4 Villas (Cities) \ynward sous a 849 
J - 4926 1921 |Y° OWETASS . . , 3 - 45 
uw. 710089 19285 porton. - : :  : 4455 Sal 
EME tord AT A orales 
FL NOT Albert . «0 0878 , 71998 Circonseriptions électorales 
EL Pre 77,820 94,482). 1926 1921 
4 on uses 90991 25,539 Assiniboia . , ,. . .437,854 314,76 
ent 2 4176 3518). Rural. . . . , 28,107 26,201 
| Suit Un 4119 : 3393. Urban . . . . . . 0,687 8,568 
É, Wev Humboldt . . . . .41,132 437,128 
Là Hourgs (ToWwns). s Rural ss 33,548 ‘0,544 
i à Urban . . . . .. 7, 1,587 
M Alameda . à +: 291 :208 | Kindersley . . . . 31,832 28,997 
M ask: . 292 08 Rural... . .26,607 :24409 
M Arcola. 685 ail Urban . . . . . . 5,225 4,588 
M Asquith . - a 281 1,588 Lhst Mountain . . . .35,608. 34,054 
M acmboin 0 159 DOS) Rural... .. 29,975 27,949 
; Balgonie ss 1.018 229 Urbain ”. ess 6,03: 6,105 
EL patteford + + LOIS DÉS) Long Lake. . . . 33280 82,308 
Rien. 508 00) Urban 2 : 2 U.208 7240 
4 ee À _ . * ” " ‘= UV + 
D oanvies «781 830] Mackenzie : : . . .38,170 34,669 
D Go 7 97 53 Rural . . ... . .33,794 30,581 
M Canoe 1,121 1,23 Urban . . .. . . 4,585 - 4,088 
D Grsle. + + 988 994! Maple Creek . , . .39,444 38,586 
M Carnduit. 973 49 Hural . , . . + 32,062 32,658 
À É TOUR 242 248 | Urban Cu. +, 1,382 5,028 
El Craik . . < - « ee. Eos 570! Melfort . . . . . . .38403 30,716 
Él pasidson à ee fée . 50e Rural . 7, . . . 32,943 26,357 
| Delisle . + «4 Un - 137 Urban, 7 . 5,460 359 
É) Duck Lake. 0. 58 ‘0 Melville 7 7 5, . 38,598 36,842 
EL past End. <<: , 420 327 Rural , . . , . .28,993 27,807 
EL patevan . «ce 2,336 2,299 ‘ Urban... . . 9,598 9,035 
| feming. à. - «+ 242 268} Moose Jaw . . . .42,495 42,24; 
Ël om Lake. + + 436 451! Rural. . . . . .18,930 18,791 
Es RpanCis eo ce 171 | 173 Urban . . . . . .23,966 23,452 
E Govan + ee «> 5 1,39 North Battietord . .38,829 34,451 
É uravelbours ct 600 cts Rural . . . . . 31,230 27.911 
| Urenfell . . + + + + 39€ 469 Urban . . . . . . 7,599 à 
3 


\ 


L 


EL | ASSURANCE-VIE 
BUREAU.-CHEF—MONTREAL, P. Q. - 
| " me ES . 
4 É .. 25 ANNES D'EXISTENCE. .: ‘ 
1 | AUDESSUS DE $22,000,000.00 D'ASSURANCES EN FORCE. 
mme 
RURÉAUX GENERAUX POUR L'OUEST. 
..  VONLA, SASK. | 
Fe Î _ # . cite , 
à La Sauvegarde est la-seule Compagnie d’assurance-vic qui soit Ca-° 
1 H nadienne-Française, Elle est devenue uné institution nationale 
4 {qui fait honneur à fi race. Aux grandes fêtes qui ont été données 
à là Montréal pour fêter sa vingt-cinquième année d'existence en mè- 
Ë \''me temps que le 75è anniversaire de naissance de trois’ de ses 
À H principaux dirécteurs, l’on vit réunie toute l'élite de la race: fran- 
. ji Gaise: Sir Lomer Gouin, l'Hon. Athanase David. le sénateur Cas- 
à ! grain, M. Edouard Montpetit, le si distingué secrétaire de PÜniver- 
4 1) -sité de Montréal et ptusieurs autres rendirent hommage à l'oeuvre 
Ë ù) du la Survegarde et lui prédirént de nouveaux succès qui profite- 
É Iron à Ja race elle-même en laidant à établir son indépendançe 
ji Conomique. La Sauvegarde est donc bien à nous Franco-Cani- 
Il diens. C'est à nous de l’encourager et de nous assurer chez elle. 
5 . L'assurance ne se discute plus, ‘elle s’impose. Quelque soit ta 
situation de fortune d'un individu il se doit à lui-même, il doit à sa 
ll famille, il doit à la société. d’avoir une police d'assurance. Mais 
\| comme Canadien-français il doit à sa race d'avoir cette police dins 
| {ne Compagnie canadienne-française, 
ù donc, assurez vous, si vous ne Pôtes pas déjà, mais prenez cette 
ll] ‘Ssurance dans la Sauvegarde. Ru k 
(l Adressez.vous à nos agents où écrivez nous. | 
El: se N . + NN 
M.-3, C. Bichon, Agent spécial Duck Lake, Sask  ; 
| W. Bilodonu, Agent spécial Laflèche, Sask. 
h Ph. lorron, Agent spécial Montmartre, Bash. 
ll . M, Daymond Denis, Agent général pour l'Ouest 
il - Duroaux à Vonda, Bash. 


June protection domestique 


tant plus meurtrières qu’elles sont 


l'tréal, Pri 


Press”, en parlant de la prétention 
du premier ministre Taschereau à! [” ner es 
savoir que le consentement de cha- 

cune des provinces est nécessaire 

pour que Ja constitution canadienne 
puisse être amendée, dit: “Celle i- À 
dée. est enfantine et coloniale au: | 


plus haut degré; et nous somniès! 
sûrs que nos amis canädienus-fran- 
cais la considéreront comme indi- 
gne d'eux, une fois qu'ils auront 
donné toute l'étude que le sujet de 
mande, : Quand ils envisageront les 
réalités de la situation, ils verront 
bien que leur protection ne peut è- 
tr imposée du dehors; ce doit être 
basée 
sur des engagements conclus et ob- 
servés honorabiement, Une telle 
protection, suffisante et permanen- 
te peut s’obtenir sans difficulté, s ils 
x consentent, ‘ . \ 

“Le temps est venu pour le gou- 
vernement du Dominion et tes pro- 
vinces de conférer ensemble dans 
le but de s'entendre sur les procé- 
dures à suivre dans Pamendement 
de la constitution. 1 n'y aura, nous 
en sommes convaineus, aucune dif- 
ficulté à «obtenir une entente qui 
protège en tout temps les droits de 
langue et d'instruction que possède 
la minorité d’après lPActe de PA: 
mérique Britannique du Nord, Ce- 
ei sera une protection au lieu de la 
supposée protection dont ils croient 
imaiptenant jouir. 

“S'ils persistent à laisser les cho- 
“es comine elles le sont, par les- 
quelles le parlement britannique a 
le pouvoir d'amender ‘la constitu- 
tion canadienne, cela voudra dire 
qué, de fait, le pouvoir de changer 
la constitution est investi seulement 
dans le parlement canadien, Parce 
que Le parlement britannique adop- 
{era toute loi d'amendement que 
le parlement canadien lui deman- 
dera d'adopter, il n’oserait jamais 
laire autre chose, Nous suggérons 
à nos amis canadiens-français de 


|le Public 
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public en général. 


les services de l'ensemble de 


correspondance. 


considérer ce. fait qui  éclaircira “La ban 

idé L “La banque qui aceue 

leurs idées, ‘ 1] qui acrueille 
ei 


Le calomniateur 


Banque de 
Contre la calomnie il nv a pas 
de défense possible, 
Les armes du ealomniateur sont 
d'autant plus nombreuses et d'au- 


L'actif dépasse 


Ne désespérez) Jeune homme, 
pas, la charité viendra à votre se- dit-elle rien? D . 
cours, on vous fournira, qui, du Oh! ue reste pis dans Pinaction! 
pain, qui des vêtements, On vous Oh! ne lisse pas pénétrer dans ton 


ger contre la bise, ceite scène ne te 


es 
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? à Dei Jance le fonds des accidents, le 
Un 'volume à méditer | fonds des impotents et tous les au-! 


, soie tres fonds de secours aux membres, 
> ce , “ar le: EN lie È ’ À 
our commémore le MAIRE On L'Union veut maintenant  préle- 
Svanaoicn 4 D : | ver une somme supplémemaire de 
Française de Montréal, M. Pabbé lo once par semaine, mais les 
Lionel Groulx vient de réunir quel-|* Pores D mencent À on avoir 
ques-uns des vigoureux plaidovers cne es Co nt. î 
qu'il a faits depuis dix ans sur n0- HSSEZ. um. 
tre “action intellectuelle”, sur “Pa . Vi 
initié francaise d'Amérique”, sur| De l'or français aux États- 
“nos devoirs envers la race”, 9 . Uni 

Ce-voiume de deux cent soixante: nis 
quinze pages, contient aussi les pas LS UT 


2. 
= 
£ 

: 
A 
I 
= 
Lu 
\ 


me -d’action. : , 
La lecture de ces pages ancien. est en voie « L un 
nes attestent que lauteur de Di: fonds de crédit dans la république 
ans d'Action Francaise savait unir! américaine. e 
dès ectte époque, -tn jntellectualise 
me puisant sa force d'expression à AE . , 
la source française, à üne convie Amélioration de l'auto Ford 
tion solide et sensée, de la rendre de 1927 
canadienne par les idées omises.'. ne : 
La Librairie d'Action Francaise! La Cie d'autos Ford a ajouté eet- 
marque le dixième anniversaire !fe année à ses voitures un carbura- 
d'existence de son oeuvre doctri-| teur nouveau genre dont elle attend 
nale et de patriohsine réflécns, on! srand succès. 
présentant à sa sympathique clien-}” Le carburateur ancien modéle 
tèle, une’ vigoureuse synthèse d’un | convenait à l'essence pure d'autre- 
ides meilleurs écrivains de Pheure. | fois, mais depuis que Ja sazoliné 
* En vente à la Librairie d'Action l'n'est guère autre chose que du pé- 
“Française, 1735, rue S.-Denis, Mon- !trole il ne donnait plus satisfaction. 
-75 sous", C'est pourquoi la Cie Ford équipe 
| — — maintenant ses autos d'un carbura- 


Ce sent les grévistes qui paient \ 
- feur se trouve un  vaporisateur 


l 

+ 

1 mnt + 

| Londres. -— Toutes les grèves | chauffé à blanc on trente secondes 
sont payées par les grévistes; ceipar le tuvau d'échappement, si 
sont eux qui y perdent en fin defhien que le gaz et Pair , 
compte. En voici encore un exCntk dans la chambre de combustion au 
ple: la grève générale des emplo- 
.vés de chemins de fer de mai der- 
‘hier en Angleterre a coûté plus d’un 
million de livres sterling, À la dé- 
claration de la grève, d'Union avait 
lien mains 727,000 livres sterling; or 


RL 


explosion puissante et sèche. 
sultats: plus de milles par sallon 


‘ele a dû payer à ses grévistes 1,-|ver, graissage plus effectif, en un 


{| 750,000 livres, ce qui veut dire|mot plus de confort et plus de pou- 
4 qu'elle a hypothéqué ‘pour -Ia-ba- VO. 
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LE PATRIOTE DE L'OUEST, Mercredi, 2 février 1927 
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Une Bonne Administration 
Bancaire Protège | 


NE RE z 


ÉHRCMEELS 


La Banque de Montréal travaille, 
dans un esprit conservateur, à la 
pratection de ses déposants et du 


| Plus d'un siècle d'efforts dans ce sens lui ont valu 
a D pee DS 
d'être considérée, d’un bout du Dominion à l'autre, 
comme une institution solide, dévonée, de tout repos, 
La Banque de Montréal a plus de six cents succur- 
sales, Chacune à la solidité, la puissance, l'expérience, 


vos affaires de banque, recourez à la plus voisine. 
Discutez avec le gérant les problèmes bancaires ou 
commerciaux ; Écrivez-lui, voyez-le personnellement, 
On peut aussi faire ses opérations de banque par 


: Fondée en 1817 


DE vu RER DR SES CSS a 


teur mieux adapté aux besoins a€- 
tuels. © Comhinf avee le carburu- 


arrivent 


point le plus propre à produire une 
[On 


d'essence, facilité. d'aller lentement 
sans changer de vitesse, accéléra- 
tion rapide, mois de trouble en hi- 
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cette organisation. Pour 


lee petits dépasanie”” ; 


Montréal 


$750,090,000 


se end h 
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dames. 368 312) Rural... . . 30068 27,763 nuisibles. | Pour Jui Lous 16S MOVE) A 
ÉD Hurhet joe 27! € TT np ag3tsont bons: une parole, un signe de ie in nù au co! DE 
4 Herbert à DS 178 1,822 QuAbo le La: RE 11308 tête, un haussement ‘d'épaule, un fournira un gite, où au sein ut ver imagination et dans ton coeur, ses 
il Indian Head 1,313 1,439! * Rural . … . . : 24,672 93,984 regard, un sourire, que sais-je? Sa Aer Un ë ma le consolation fins réveries si douces et si attravantes! 
Kamsack . . . . . « 1948 2,002] Urban . . . 9383. 9,719 ; parole tiéleuse est comme le dal UE sbres ei ST Elles te tueraient! 
Kerrobert 0... 751 788 | Régina . . .”. . . .44,463 40,621 | (MPOISONNC véhieulé par l'air, se-[ Qu'e Lac tn tot dela comparé le et 
Æ Lindersles . 987 1,003! Rural... . . GA98 gJ4a3lmant partout sur son passage la Ju fuit rs Aloiuniateur Miel | BELLEVUE k à 
D Langon. 415 430{ Urban . . . . . .38,265 35,482 | contagion et la mort, ” Couvre souvent du: mantent Île la! ne »_ DAS 
à Lanipnn ass 405 426 | Rosetown . . . . . 30,90; 29,341 L'homme le plus prudent ne peut charilé chrétienne pour IGN SO # PTT TT TT 
El Leader. «4. 526 765! Rural. +. ! : :23,49% 992,979 échapper à ses attaques car C'est vir sa cause? Ti . Naissances: 
Lemburu . . . . . . . 484 4721 Urban . . -  : : 7410. 6,362 | loujours à la faveur de ses airs de} Le enlomniateur, le voilà le erand | | 
Llovaminster 847. 469] Saskatoon... . . 47,109 40712 justice et de vérité’ qu'il trame ses! ipable à qui faut beaucoup M et Mme Uarrv Comeiur un Tils 
Lumsden . , . 5930 498 Rural. . . . . 18,678 12,848 !plans. C’est la lame du noir assas- sardonner ‘paree qu'il " DEUCOUD baplisé le 5 nov. sous Les prénoms 
Macklih . 396 364 Urban . . . . . .33,4%1 27,864 | Sin qui cherche le coeur de sa vic-| Péché ‘ PATES QUE ‘ de Joseph, André, Albert; parrain 
Maple Creck . , 930 1,002! South Battleford . .40,816 35,070 : time. C'eët la flèche empoisonnée | | pr. EN DESROSIERS, et marraine, M, el Mme Arthur St 
Melfort . . . 1,605 . 1,746 Rural... . . . .32,194 97,831 ; dont les: blessures sont incurables. | M Te 7 Hilaire, 
Melville. . . . . .. 4,992 2,808 Urban . . . . . 4,622 3229 | C'est le dard du serpent immonde — TT os M. et Mme Eugène Leblanc, une 
Milestone : . . «396 ‘472|$witt Current : : 39,988 40,305 | qui sème partout la mort:en faisait La mort d’un.aigle [fille baptisée le 9 nov. sous les! 
M \oosomin . “1121 1,09 Rural... 30138 91,024 une proie de l'innocence, : morc "a 8 prénoms de Marie-Rose, Rita; par- 
Horse... . . . - 028 35 Urban . . . . . . 9,850 9,281! Celui qui s'introduit dans votre n aile dor Lau Soleil Et rain et marraine: M, et MmecEéane: 
D ortlach . .. 3941 398! Wevburn . . . . . .40,352 37,431 | demeure ou’celui qui vous rencon-!, Un aigle contes à D vétance. [dre Gaudet. 
Nokomis . . . . . 496 547} Rural... . . 199,749 98,888 |lre sur un chemin public, vous en-| SONO LSVrs, dé ses aîles puis. M et Mme Joseph Gareau, une fil. 
(gen 427 3421 Urban. . 10,603 9,048 [lèvet vos petites éronmmiss  anias- frappan A rer PETER es le baptisée le 12 nov, sous les pré- 
Outlouk-. . . 634 704! Willow-Buneh . 47,380 39,257! sées péniblement, au prix de mille TS aneclle comme s Ne té ehog noms de Marie Florence Liliai par- 
Oxbow. . 615 602! Rural . .:. LAN 110 HL006 : sacritices, vous fait un tort immen-| 5! area in Sible et descend, {eat et marraine, M, et Mme Joseph 
Quelle ... . «.. © 640 688! Urban . 7,270  5,252}se puisque vous en souffrirez dans d ane L can henter ent, en dé-| Boucher. 
2, Hadisson . . . . . . 168 431! Vorkton-. . . . . . -36,192 47.857 | votre famille, c'est un coupable. Ce- les cercle à Le us ‘un plus M. et Mme Jean Gaudet un fils’ 
El Hadville . 1,082 883 Ruralk = . . . . .26,299 27,125 pendant avec du courage, de l'éner- crivan n î res Locle du sol, il baptisé sous les prénotns de foseph 
El Rosctown 1,142 865 Urban . . . 9,893 10,792, die, un travail laborieux et: écono- rétreciss 11 Se : ‘l P° ÿbile après Henald, Sylvain: parrain el sul r 
Fosthern . 1,273 1,074 ‘ 1 imique, on peut encore $e remettre tombe et reste Hi immobile Apres LT 9 parrain et luUr- 
" 54: 54 TA + à-floté ss réntotion nv Cl lquelques cffravautes convulsions, [raies M et Mme Paul Chamber. 
Rouleau . . , . . . . 584 590 , à flots. Votre réputation n’en souf- Ë . Je vovaseur qui Pavait [land 
HE Sutronts 421 479 Comment proteger ‘au Cana- fre pas. Vous aurez la confiance | suivi dus VEUX proche et el 
ARE 15 216! da les droits de la minorité |de vos amis qui connaissent votre léaie de soulever cette masse encore Varie: 
É ha Fun . . 135 1116 Ro . fprobité proverbiale. Vous n'avez! utpitante..…. Un petit, serpent se 
: SCI TT 692 591 UNE OPINION DU “MANITOBA pas, fout Det du Le feu à votre fo- détache du corps inanimé de l'oi-f Le 23 nov, M Emilien, fils de M. 
El Strashoure . 482 5t4 . FREE PRESS" iver est aussi un coupable direz | SCAU et s'enfuit à travers Jes plantes | Albert Ethior de Hoev, uuissait sa 
El Suiherland . 1,010 gél Winnipeg. — Le “fanitoba Free Vous. La voûte céleste restera vo_ [ht sol. | _ estinée à Mie Ina Comeau de Bel. 
ÉD - tre toit et les étoiles vous servi  Attiré par la chateur des plumes Le Aux jeunes époux nos meil- 
3 ront de flanibeaux.. Vous souffri- de l'aigle, cu Sr dane Dee alissé UTS Voeux: 
à re - er de In faim, € 0 , legs SOUS S aile peud: l- : 
É HAVRE rez de gun u Doi. que les mail ct quand l'aigle Pemportit Huladie: 
À D AE npa s pénibles si us "avez dans ICS airs, 1 aval mordu de . 
É PARIS co ne pour os Drotée sa dent empoisonnée. I v a quelques cas de grippe de 


ce Lemps-oi à Bellevue dans les 
familles Josaphal Bourdon, Emerv 


Gaudet, 4-B. Duval et Alfred Roch.i 


Nous leur sohaitons prompte gué- 
risoh, 


it, a subi une grave opération 


| 


gardiens de fourrière choisis pour 


"Pages 


| Rate sa RS Re ie ù RE n 


pans _ 


ne 7 2 + 6 Re dd mn 


Ecoles: Gun 560.09, de Mme 


L'iustituteur de l'école Bellevue, 


M. Maurice Rompré nous x quittés! débit du fonds général de la muni- 


pour aller enseigner à l'école Shan: cipalité au 81 décembre 1926, 
Lake, Lo 
Mite Antoinette Grenier, inslitu-! sky, VW, 


pour un an: Mlle Bonglin de Prin-: 
cu-Albert la remplace à l'école: 
Gaudet: et M. JB Goulet arrivé! 
depuis quelques jours pariui nous, 
sera Linstituteur de Eécole Relle- 
la culture des céréales et l'industrie! din qui souffre de la grippe. 
vue, 

:%: 


QU mes mat ner ae nr une 


| ST-HIPPOLYTE, 


Rs anetene 


Madame JB, Foulin qui était 
allée à Saskatoon à cause de sa san- 


présidait. 


ste 
n 


Sask. | 


ee mur = commandant 48, 


Un sang faible 


Cette famille est grandement RE 
prouvée depnis quelque temps ct 
uous lui ofisons nos svmpathies, lde médecines mais 

Avec la température plus eléaen-Üfit du bien. On 1 
te que nous avons nos icunes gens ° 
qui étaient allés faire du bois au 
nord, s'en reviennent contents, 61 lp "A 
disent qu'il n'v a pas d'argent à taie gent oeil 
ve par à à charrover des dormants. in Te 


Elles lui firent 


#- ù — a Ÿ nant d'une bonne santé, Cette 
| WHITE STAR, Sask. | incomparable médecine herbeuse 
ea LT. régutarise l'estomne, augmente les 


En lisant les misutes de ln prete ja disestion, 
mière assemblée mensuelle du Con: hponvern ses mérites. 
seit de La municipalité rurale 


tn" 


C. Hodkin- 
son 590.00 pour assistance médi- 
eale, il est décidé de les portrer an 


‘sécrétions du suc gastrique ot faci- 
Un simple essai 
Ne detman- 
de, dez pas ce remède nu pharmacien 


lon Conseillers présents: T. Lashow- 
| Mie A t 1. Scdman, RR, Evans, 
ice à l'école Gaudet est on rcpo$l A Mavers, H. Hitz et E, P, Spratt. 
M. le maire Me Leod d'Alingte 


M, Armand Masserey est à l'hô- 
pital malade ainsi que Mme Logo- 


| “Ma femme était malade depuis 
| longtemps, écrit M. S, K. Romanis 
lorlea, Alta, “Les docteurs lui 
dirent que son sang était trop fai- 
ble et lui donnèrent toutes sortes 
aucune ne lui 
On nous parla alors 
du Novoro du Dr. l'ierre el nous 
en achetâmes deux bouteilles à l'a- 
un 

Elle continua à em: 
ployer ce remède et jouit mainte- 


di to. oise à 
Buckland No, 491, tenue le roisié-t Gas des agents spéciaux, seuls, peu- 


i , “ je so 1) 4 « } 4 A * 
me jour de janvier 1927, dans ln | vent le fournir directement du la- 
H'hovatoire du Dr. Peter Fabrney & 


chambre No, 4 de Pédifice de 

nque de -Commerer, PrinceAlLE&ons € “hi “ice 

beyl 1 nous MORATHOUS ‘entre autres | PONS Go, Chicago, Chicago, TI 

les décisions suivantes: | 
La démission de M, O0, N, Granumi 

gardien de lourrière de Spruce 

loue est avevepiôe, Les nouveaux 


LES PASTILLES VITA-GLAN 
FERONT PONDRE VOS POULES 
EN MOINS DE TROIS JOUS | 


tes 


l'aunée 1927 sont: EL, Lemoal, N, W. 
11-50-26 — N. 1, Elliot, S, \V, 5, 45, 
— NV, A Laine, SN, 28, 50, 27 


TT! PUR PNR | , 
JF, Thoëne SN, 10, 51 27 - A, Comme les êtres humains, 


+ , \ T * led ‘)4: L 

D. Clarke, N. Ÿ EL 26, GE boules ont des glandes et elles 

NEIL IN Nes us Ds et ont également besoin de vituni- 
—{l est convenu que pendant Êuos, Parce qu'elles agissent di- | 

Pannée 1927 chaque conseiller des Eroctement sur les ovaires, los 

vient garde feu de sa division res. E'houvelles pastilles Vila-Gland, 


pertive, 

Une longue diseussion out lietr à 
propos de l'inspection el lestermi-, 
nation des mauvaises herbes, le Lu 
luron vivace en particubhers il fut, 
proposé par Sedinan el Finalement 
accopté par l'assemblée que Le se: 
crétaire soit autorisé d'afficher pu-{ 
hliquetnent la demande d'un herbes | 


broyées dans le breuvage des vo: 
laitles, feront pondre en moins 


clement restent inactives en 
ver, La stienve 4 découvert 


teur pen al des mauvaises herbes 
pour la municipalité, en plus un au- 
tre inspecteur pour chacune des di- 
visions L el2, 3 616, d et 5, 

Toute persoune intéressée doit se 
présenter devant Le conseil 4 lai ré- 
union du mois de février, 

…—Pour Les dépenses de cet hiver, 
les somines suivantes sont  attri- 
budes par divisions: Div, 1, 815006 
… Div, 2, 8100.06, Div. 4, 575.00 ; 
Div. 4, #100.00: Div, h, SOU, 


2 

0, 4. Godfrey et Co, sont nommés 
auditeurs de la Municipalité pot 
1927, - , 

{es appointements pour le mai- 
re, des conseillers et les ouvrier 
sont conne sit: Mare, 9,00 pi 
jour; conseillers, S£O00 par ionrs ou: 
vriers: hommes, 80 sous de heure 
homme et chevaux 50 sous. 

Le consetiler Spratt est antorise 
à faire faire toutes réparations ju 
.gées nécessaires à La demeure de 
, Gabriel Andrews, Alinglv, aise qui 
l'achat de vètemenis, épiceries, cote, 
pour Les besoins hinmédhals de ectte 
famille sans ressources. 

lt est résolu que des Copies di 

la résolution prise par celle mit 
icipalité appuyant eclle de li muns 
scipalité rurale de Star Cv No, 42 
relative aux secours urgents deman 
dés à la provinec el au doninion 
pour venir en aide dans la destruc 
ltion et Le coutrôle des  imanvaises 


deuses ordinaires. 
FMTES L'ESSAI DE OETTE OFFRE LIBERALE 


actifs et vigoureux, une 
cour prospère sans aucun trouble, 


dieux: vous pouvez obtenir tout 
cela, il suffit de broyer es pas- 
iles Vita-Gland dans le breuva- 
ge. tien de plus simple pour 
doubler vos profits Rendement 
délé aux prix d'hiver. Les Ba- 
boratoires Vita-Gland, sculs mac 
nufaeturiers de Bi véritable pas- 
ile  VEPA-GLAND, sont telle- 
ment confinnts que vous serez 
satisfait des résultats, qu'ils vous 
en donneront une boite graluite- 
ment aus conditions suivantes: 

Envovez notis volre non et vo- 
re adresse sans argent, € vous 
cocovrez doux. grandes boîtes 
lune valeur de #125 chacune, 
remuettez nu facteur la sonne de 
“1,95 plus les frais de poste. 
Lorsque votre voisin constatert 
Pungnentation de rendement de 
vos poules, vous lui vendrez Et 
seconde boîte et la vôtre ne vous 
aura rien coûté. Satisfnction ou 


herbes soient remises à nos mem [| Parent est rendu. Rerivez im- 
bres des lépslhdures proviueiute ei édiatement afin d'obtenir un 
fédérale, meilleur rendement, Adressez- 


Le Docteur W €. Bliss st nom |} VOUS à un 
HIT médecin officiel pour 1927, VITA-GLAND LABORATÈRIES 
 —_Altendu qu'il est jupossible def nas BORA REDO,, TSRHOTA, ONF 
percevoir certains comptes. de M.' 


Lis rt Fe A. Û 
D 


Les meilleurs cuisiniers du Nord de la 
Saskatchewan emploient 


La réponse est simple 


Parce qu'elle 


L4 


leur donne du beau pain et de 


la belle patisserie qui réjouit le mari, 
__… : les enfants et les visiteurs . 


De plus, en employant la “Cooks Pride,” l'a- 
chetèur soutient une industrie du 
‘nord de la Saskatchewan | 


ee 
E s 


- . G 


Livré esempt de douane au Canada, 


de trois jours celles qui hnbitu- | 
i- | 


‘ Honncoup d'oeufs, des poussins | 
bassc- | 


médienments ou aliments dispen- | 


coument contrôber Lu production | 
des oeufs en utilisant des vitae ! 
nines essentielles pour activer 
les glandes productives de l'ocuf. | 
Suivant Les rapports des Fermes À 
Expérimentales, les poules nour- 1 
ries de vitamines ete, pondent k 
jusqu'à 400 ocufs par année con- | 
tre (0 ooufs, moyenne des pon- 


CEE ST TT RER = 
= a  — 
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, — s 
leurs tous les avocats, de son doc- | puis le commencement «4, 
torat d'Ottawa, M, Hébert répondit ! ces réunions ; 


Ca 


Eat ss À 


Se ec enenee ee me ane cents de de Dinant ed 


|que dans le nouveau poste où la 


—Le 26, Mgr Bourdel béuissait Le 


lhivr. 


Coins HUE SU NE ANNE UNE NN ANRT SRE SENS | s | , poste OÙ où }t rÉpt es hs paroissiales n | 
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À hôpital de Prince-Albert, 


i ic ; et Juliette Fenaud étaient unis par 
mourait dernièrement M, J. Ernest 


jour de six semaines prés 4.8 
les liens matrimoniaux 1 Unes prés de png 


chaufiée, cile attire méme les voi. , 
: curé, tre 


; , ser lu race francaise en Saskatchewan." 
sins. Wakaw, Crystal Spring, Hov- 


Ÿ SASKATOON, Sak. | 


a été bien prouvée-lors de l'épidémie 


en l'église H Fasse } à ie 3 otre le YO 

e , ct: ire 3 PRES, SRE LEP v Ciel que notre Jeunesse te 1918-1919 : . nur . 3 
grenblay, fun le De institut nn [100, St Bencdict, Domremsy, et mé-| paroissiale, Des chantres anis | vienne touiours puiser sa formation | te ol OLD et de prendre une Y— ut %, Le’ Révérend Père Fauch 1 
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Riche, indépendant, M. Trembiar SOUS le patronage des familles ve Citopitas FCHAUE, ut H prestige intellectuel dont elle jouit | van ce cas, et Je soir au coucher, et 1927, quand le révéren cre lc aussi fait une courte ü( É 


Ü » Re cs + « Le n ANharie: À 
Charles Simonot et Georges Revov, [nouvelle épouse; on sv amusa fer. li travers tout Le Canada, Caffrey, O.M.L, à uhi pour la vie Pharition ji 


n'avait aucun hesois de travailler LR servi slicieux fie et Jonguement à la canadienne . prendre une poudre ou: tablette L x semaine dernière, 
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n . « . H = sue à Ce . à 
une constitution tres faible, pre ont aussi généreusement offert os] père de deux gros garcons qui ré- de Gravelbourg. dose. De cette inaiière on peut COn- unique de M. ét Mme Hurry Fleury. nous n'äjoutions que le Village 4 
que loujours malade, fl est resté a Mix aux dnenants, Madame Ray-!pondront aux noms de Jeu et de! , ne . + inter à vaqter à ses occupations nu , iolie toi- Meyronne est maintenant doté et NE 
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4 à [C b . ù S ps 


il n'était pas un “bourreau de crà- M, Sabourin lut d'une vois vibran-" rit, demoiselle dhonneur, était [les clubs environn 
. + 


—= 


tions... 


nes”, il s’appliquait surtout à for. 
mer le coeur et le fugvment de Pen. 
fant, Pour cela Ha lecou de eaté- 
chisme éluit son grand chovol de 
bataille, Ce qui ne Fempéchait d'u 
voir toujours les meilleurs rapports 
de linspecteur. Il jouissait méme 
d'une ‘invitation perpétuelle! de 
Ja part des hauts officiers du Dé- 
artement d'Education, d'adresser 
a parole à toutes Les Couvestions 
d'Instituteurs. Les contribuables 
de son district scolaire avaient pour 
Jui Ja plus haute estime, Le sn- 
chant malade, ils le gâtaient, peut- 
on dire. Les viandes les plus déli- 
cates lui étaient apportées plus 
qu'en abondance; sachant quil 
saurait rattraper Je temps perdu, 
aucun cotnpte ne fui était tenu 
pour Îles nombreuses nbsenecs for- 
cées que lui imposaient fa maladie 
et les longues semaines d'hôpital. 
On Jui octrovait Fun des salaires 
Jes plus élevés pavés à nos institu- 
teurs, lesquels on le sait, n'ont pas 
à se plaindre dans notre province, 
M. ‘Fremblay était encore un catho- 
lique exemplaire, et si grande était 
l'estime qu'on avait pour sa person- 
ne et son enseignement franche 
ment chrétien, que les parents non- 
catholiques obligeaient tous leurs 
enfants sans exception à rester à 
la classe pour [a lecon d’enseigne- 
nent religieux, H y aurait long à 
ajouter sur Linstituteur modèle qu, 
vient de disparaitre. M, Tremblav 
aisait partie de Ja belle phalange 
d’apôtres venus ‘dir vieux Québee, 
11 avait compris Le rôle providentiel 
que les Fils de Ia Vicille Province 


avaient à jouer dans Les grandes: 


plaines; il S'y était suis avec calme, 
mais persévérance et méthode, sans 
ostentation, sans grandes phrases, 
inais non sans Lfficacité. IH aura 
été‘un $éemeur d'union nationale, et 
Plusieurs, par lui, ahneroni les deux 
incompris de l'élément héléroe- 
ne du grand Ouest. M, le curé Lu- 
cien Demers 4 chanté une grand’ 
messe pour Île repos de son âme, 
De nombreux anis ont lenu à venir 
assister À cette nesse afin de ren- 
dre ün dernier souvenir à sa né 
moire. 

À Mme Trembiav, retournée dans 
PEst, avec les restes de son époux, 
lé courriérisie de Bonne Madoue 
offre. ses vives condoléances. 

-—On annonce, pour Ie mois d'a 
vril, Parrivée d’une nouvelle fuite 
le. Un bon canadien-francais de | 
Providence, KR. L, doit verur s'éta- 
blir ici on la personne de M. 4 à. l 
Talbot, avee sa faanille. | 

A A, Benoit, venu déjà faire: 


un voyage d’expérimentalion l'an. nouveau chemin de croix. 


ce un nes en 


| Ï 


Re 


Ges parties de whist se continue 


pendant 
Uu record 
partie est 
Deux prix 


ront chaque. dimanche 
toute la saison d'hiver, 
des points de chaque 
scrupuleusement gardé, 


de valeur récompenseront Passidui- 


le et le Savoir faire des meilleurs 
joueurs dt La Lin de Br saison, 


(ARE - aa 


|. FRENCHVILLE, Sask. | 


ee 

Voici le recensement officiel de 
la paroisse tel qu'il a té Fait ex mai 
dernier: Familles, 930: célibataires 
avec résidences 12; célibataires em- 
plovés sur La ferme 7: àmes, 99 : 
coiimuniants 192: non-cormmuni- 
ants 47; 


| 
Î 
n 


ce 
EE SI 


de recevoir des ‘leitres, des 
communiqués et des articles 
non signés pour publication 


rénétons unc fois de plus que 
ces écrits sont considérés com- 
me non avenus. 


D 


| GRAVELBOURC, Sack. | 


Denee mme nnnnnees pene nine + een anne vo 


CHRONIQUE DU COLLEGE 


$ 


Nous sommes heureux de publier | 


ve recensement extrait des archives | 


de Parchevèché, d'autant plus que 
dans certains quartiers on prélen- 
tit que notre groupe ne se compo- 
vil que dune quinzaine de finite 
us, 


| BILLIMUM, Sask. | 


CA 


--Le 15 janvier, nous avons eu 
aotre assemblée annuelle de Pécole 
McDonald-Dale No, 9003 M. Cons- 
tant Waulin fut élu commissaire 
remplacant M. Veturat; M. Bernurd 
Maillot, auditeur, remplacant M. C 
Jacquin, “Tout se passa bien ct 
nous espérornsquenoscommissaires 
eanadiens-franeñis feront de leur 
mieux pour remplir leur devoir. 

M, Bertrand Cardiner et Mlle 
Germaine Maillot étaient en pronme- 
nade à Swift Current, ces derniers 
temps, 

— M, et Mie Siniui Brière passé- 
rent cuelques jours à Ponteix chez 
fours frère et soeur. 

—Mile Geovgine Mongeon est en 


promenade à Ferland chez sa soeur. 


Mme Paloine. 

M, le curé Adam, M: Félicien 
Cop et les autres svndics allèrent à 
Ïlazenmore ces jours dernitrs pour 
acheter le bois de construction 
pour notre èglise, Les travaux 
commenceront aussitôt Lt beau 
temps; ous Les paroïssious francais 


promettent de fournir Jargemeont 
eur part de travail volontaire, 


- M, Hector Lemoine à vendu sa 
terre à un Anglais: les rumeurs con 


jreut qu'il doit retourner en Belgi- 
que, 


ee 


PRUD'HOMME, Sask. | 


Notre église s’est enrichie d'un 
Ce che- 


tomne dernier, nous reviendra aus-; min de Croix fabriqué en Belgique, 


si ay printemps avec sa famille, AL. 
Benoit est un brave 
aux Etats-Unis. 


e acadien établis de M. Georges npei L 
Bieuvente nntici L'éveclion solennelle en eût lieu di 
Peu de ter. anænche Le 16 déc, 


{Vérâtable chef-d'oeuvre, est un don 


Van Compenhout, 


joit 
soir 
vinrent en corps; mais les Dines 


Ë riches costumes, ct vous devinez 
l 


L'événement de fa semaine fut le 
départ du révéfend Père Josaphat 
Magnan, Les visiteurs affluèrent au 
collège, de bonne heure dimanche 
après-midi, Ce fut un flot conti. 

nu d'amis depuis lors jusqu'au 

Les Chevaliers de Colomb 


Patronnesses les avaicñt Précédés, 
Ceux-à étaient bien une douzaine, 
celles-ci plus de quarante Hs 5sa- 
vent dignement faire les choses 
mais, pour plaire, peut-on égalcr 
nos dunes? A la réunion de ces 
dernières, dit-on, ce fut un long 
échange d'amabilités; on y voyait 


que duns fa salle de récréation on 
sentait un parfum autrement bon 
que celui du tabac, On ne se con- 
tenta point de paroles charmantes: 
les messieurs préscntérent cinquan- 
te piastres, mais les dames en a- 
vaient offert cent cinquante. Pour 
une fois, avouons-le, les reines l'ont 
emporté sur les rois. Je vais même 
citer upe gracicuse adresse qui fut 
admirablement bien lue par mada- 
me Juge Grave Dame Rumeur pré- 
tend—-que ‘de secrets elle révèle! 
aue soit pendant la lecture sait pen- 
dant la spirituelle réponse du père 


jprovincial, tes pleurs coulèrént a- 
HV a ainsi de pro- 


bondamiment. D 
fonds sentiments d'attachement 
sincère que Les paroles ne sauraiént 
exprimer el que Seules fes armés 
peuvent {raduire, L 
Gravolbourg, Sask., le 23 jan, 1927 
Au R. P, Josaphat Magnan, OM, 
Au Collège de Gravelbourg 
Mon Révérend Père, _ i 
Les Dames patronnesses du Col- 
lège désirent vous présenter leurs 
félicitations à l’occasion du grand 
honneur qui vient de vous être con- 
féré. La communauté des RR, PP. 
Oblats, en vous plaçant à la têle de 
Pune de ses provinces, a rendu 
honmage à la dignité et à la sainte- 
té de votre vie en inême temps 
qu’elle a témoigné de son entière 


Ïi nous arrive assez souvent 


dans le “P'ATRIOTE”, Nous 


te la belle adresse que voici, 
Au Très Révérend Père " 

Josaphat Magnan, OL. 

Provincid dù Manitoba, , 
Très Révérend Père Provincial, 

Dès votre première apparition 
comme Provincial, au soir du, 14 
janvier. dernier, spontanément, so- 
lennellement, et en notre présence, 
lus autorités du cotlège ot de la pa- 
jroisse vous offrirent leurs plus res- 
| pectueux homimages. 

Ce soir, alors que nous sommes 
encore sois l'impression de cet &- 
motionnant speciaclée, vous daignez 
nous réapparaitre. Veuillez dons an- 
voir pour agréable que les élèves 
du collège Mathieu de Gravelbours 
vous néclament de nouveau, vous 
saluent avec fierté, 
à Jour tour Jours divers et très pro- 
fonds sentiments. Les raisons de 
ces acelamations, de ces salut: et 
de ces honnnages, permmettezdonur 
de vous les dire. 

Nous voyons su vous un père-ai- 
mant qui ne veut que notre bien, un 
père que nous avobs appris à aimer, 
un pére que nous espérons: revoir 
souvent, . 

Nous avons cn vous un adminis- 
trateur. ‘ 


Depuis de nombreuses années 
vous dirigez des maisons d’éduca- 
tion, Or, grace à votre sage adini- 
nistration, les ctonnantes heures du 
progrès, de progres bicn marquants, 
quasi imprévus, suivirent de près 
les difficiles p{riodes de fondation, 

Nous voyons en vous un édncn- 
teur, 

Au cours de votre supériorat ‘en 
cette maison bénie, combien de fois 
votre Jecon des blés d’or, emblè- 
[mes de- Pimmuable constance dans 
(le bien, dans Le travail, n'en enga- 
! goa-t-elle pas à passer de l'idée à Fa 
: pratigec, à contracter de bonnes ha- 
 bitudes, à préparor sérieusement 
leur avenir! Combien. de fôis, vos 
vrédecupations., d'édicaleur nous 
ont-elles appris: qu'avant tout, pour 
devenir et pour demeurer des hom- 
mes, d’une iudépendanée, ton pas 
désordonnte, mais vertncuses des 


chrétiens, de la trempe des imili- 
tants; des catholiques. digues de 


nos ancèlres ‘et dociles aux plus 
belles vocations, rien ne s'imposait 
tant à notre âge que la piété, l’éln- 
de, la vertu, lè combat conire Ia 
mollesse ct la légèreté, et la correc- 
tion de la frop aimable jeunesse! 
Ces principes, Très Révérend Pè: 
re, vous les avez inculqués à plu- 
sicurs générations.de Ja jeunesse c- 
tudiante, en qui vous ne cessez de 
voir une des plus précicuses cspé- 
rances de Favenir: D'ailleurs, de 
cetiv éducation donnée et acceptée, 
qu'en est-il sorti? Une élite qui dé- 


Vous CXPrIMONTE de sacoche en cuir. 


eq 


‘lui que nous saluons ce soir comme 


«Provincial! Que noire confiance 


en vous réunisse bien ensemble nos 


meilleurs sentiments! Faites que 
otre Très Révérend Père Provin- 
leial sente toujours monter vers lui 
la prière, Paftection, fe respect et 
la reconnaissance de 
du collège, , 


Les élèves du Collège Mathieu. 


Le révérend père provincial. 
dans sa réponse, mwoublià person- 


ne et sût dire à Padresse de chaque 
eia des paroles 


groupe qu'il remer 


brèves et flatteuses, 


4 
“Vere nane nos decet allo lpillo durant quelques Semaines, mais ce-|) 


notare dico.” 
Le don.des éüves vel 


au révérend Pére Magnan, du moins | . t etile parois reste 
temporairement, comme. supérieur inactive si l'an én'juge d Le le 

Car ainsi le'nombre de baptèmes que M, 
veut l'ordre, ce fut la remarque defa enregistré ces derniers temps, 
curé: “Le Hoi.est mort, Vive 


du Collège Mathieu, 


M. le 
le Roi. 


KReimerciement à nes bienfaitrices 

Il existe encore des donateurs 
discrets. Jugez vous-mèmes. } 
jour, au collège, l’on aperçoit un 
autel nouveau, une nappe avee une 
large dentelle, des fleurs betles à 
ravir, un crucifix au Christ d'ar- 
gent, une magnifique statue de 
Sainte Anne. : Trouvez d'oit vient 
cela, si vous le pouvez, I va dés 
dames, en cette paroisse, 
nes s'appellent “Patronnesses 


du 


gréganistes de Suinte Anne — qui 
ont à perfection Le sens chrétien, 
Elles ignorent auiourd’hui ce qu’el- 
les ont donné hier, ‘Bien mieux, les 
bénéficiaires reçoivent bles cadeaux 
sans pouvbir-découvrir les noms de 
nos bicenfaitrices.. Elles font pen- 
ser aux Anges ‘qui s'évertuent 
nous aider sans jamais paraitre à 
hos regards, :,H nous reste ‘done de 
témoigner au moven de nos prières 
à Celui qui ceint de 14 éouronne de 
Papôtre “veix ‘qui uident lapôtre, 
notre réconnaissance” envers ces 
angés bienfaisants, “hour les soins 
éharitables ‘qu'ils prennent de 
nous”, 


+ CHRONIQUE DE LA VILLE 


A Pouverture de fa Cour du dis- 
trict judiciaire de Gravelbourg, qui 
eut Heu dans le nouveau Palais de 
Justice le 25 janvicr 1927, San hon- 
neur je juge Gravel, parlant d’abord 


en français, fit le discours suivant: 
“C'est avec plaisir que ie souhai- | 
Î 


te la bienvenue aux membres dü 
Barreau; ainsi qu'aux officiers de 
district, dans notre 


me tam eme em eu 


ses enfants 


ute sran- | , 
‘sphère pour notre intérêt partieu- 
Le révérend Père Massé suecède lier et pour le bièn'général, 


‘19 déc, 1926, Irène, enfant de Jules: 
Uni verhelsts parrain et marraine, M. ji 
Ai Georges Dumélie et Mile Marie Fos- 


marraine: M, George -Roberge et 
Mile Philomène Laroche, 


les u- 


Collège”, d'autres sont aussi “Con- 
Jine, enfant d'Alcime Bouvier; : 


‘ai 


“Révérend Pére Boileau, -inspectéur 


lenfants et aussi de 


{cartes ct une vente de paniers, de- 


babillée d’une toilette taffeta. Elle. 
portait un bouquet’ de roses, Le 
garçon d'honneur fut M. John Rior- 
dan, frère de la mariée, ee. . 

Le diner de noces æ été servi 
par la famille Riordan, à leur ré- 
sidence où s'étaient réunis près de 
quarante invités, e 

JE y cut chant et musique. 

L'heureux couple est allé faire 
le vovage à Edmonñton, Calgary et 
aux Montagnes Rocheuses. 


g— a 4 
|  MEYRONNE, Sask. | 
# pus +: 


Nous avons êté très silencieux 


la n’a pas ,empéclié chacun de faire {f- 
du mieux possible .dans sa petite!] 


Notre petite paroïsse ne reste pas 


ce curé 


15 déc, 1926, Alice, enfant de Jo- 
seph Boisiolys: parrain et matrrai- 
nr: M, Albert Aubé et Mlle Annette 
Hogue, ‘ 


senicr, Des a 
20 déc. 1926: Joseph Gcorges, en- 
faut de Freflé Brisbois: Parrain ct 


4 janv, 1927: Marie-Margucrite, 
enfant de Oswald Salvail: Parrain 
et marraine: M, Georges Parent ct 
Me Blanche Hamel. 

13 janv. 1927: Maric-Louise, Pau- 


Parrain et marraine:. M. 
Bouvier et sa énouse, - 
13 janv, 1927. Marie, Rose, enfant |! 
de Moïse Douvilie; parrain et mar- 
raine!: M, et. Mmo-Paul. Bouvier, : 
—Notre école séparée x ‘eu, lell 
ler décembre, Flaimable visite du 


Paul! 


dès écoles catholiques. IH s’est mon- 
tré très satisfait de la tenue des 
la facon -cons- 
eciencieuse dont livpstitutrice, Mlle 
O, Parent la dirige a 
—M, Arthur Brière n succédé : 
comme marguiller de la paroisse à +} 
M. lu Docteur Aubin; il a êté aussi” 
réélu commissaire de notre école,'| 
dimanche Je 16 janvier. ° : à 
— Nous avons eu deux parties de : 


mhostenltsnionesihenniine lon lmntennn lle CRT: 


Impressiors 


Re 

.: ENCOURAGEZ LES 
ANNONCEURS DU 

“ PATRIOTE ” 


Passez 
L'HIVER EN 


Villégiature 


LCHEIQUE 
“à VANCOUVER | 
VICTORIA 


! “Endroit choisi du Canada pour 
1 ses divertisseMents et ses belles 


| verdures pendant toute l'année | 


| Belle route pour auto—. 
| Golf ét autres Sports au 
grand air. 


LXCUFSION 


111,13, 18, 20 et 25 janvier 


- | et 8 février. 


jà va de Pavant, sans oublier l'édu. } Et Cour de ce . 
cateur que vous ètes, houvent Palais de. Justice. | 
Enfin, si nous considérons F'en-! Nous avons l'honneur et le pri- 
semble de votre,carriére de mis-| vilège W’inaugurer ensemble ce su- 
sionnaire, de prètre et de religieux: PCrbe édifice; c'est aujourd’hui que 
Oblat de Marie-Immaculéc, "sous [la justice Y sera administrée pour 
l'angle le plus caractéristique, que|l# Première fois. Je suis heureux 
VOVONS-nous À de pouvoir dire qu'elle s'y trouve 
Soit que nous vous retrouvions | {ans un cadre approprié à la ha 
auprès des Indiens, auprès des ju-{[te qualité de sa fonction. 
uicristes ou auprès des collégieus; } “Je regretie que le bâtonnier des 
au début d'une’oeuvre, au cours avocats, M. Arthur Marcotte, ne. soit 
d'épreuves ou en plein succès; aux} pas présent à cette cérémonie: il a 
jours de l’illustre Monseigneur Lan-|été sans doute empéché d’y venir 
sevin, des très regrettés Pères Dan-1par le mauvais état des chemins. Je 
durand, Gladu, Radasse cet Caron: suis content de saluer la présence 
aux jours de nos fêtes publiques où {ici d’un Conseil du Roi, Un heu- 


pée aux compatriotes. 
res restent & prendre dans cv dis-r MM, ©. Lepage ot E, Marcotte 
trict, mais il en reste encore quel-[ont été élus commissaires en rem- 
ques-unes qui seront vite prises par! placement de MM: Henri Smith et 
les ctrangers & moins que les nôtres. Francois [lounjict, sortant de char- 
ne se hätent. uefs, , 
—Dimanche dernier avait licu la Lundi, 24, avaient lieu les luné- 
fe partie de cartes de notre “whist'ræilles de M. Adélard  Painchäud, 
drive”. Scize tables ont joué une décédé à Phôpital St-Paul, Sasku- 
Série de 24 mains avee l'entrain des toon, après avoir subi une opéra- 
melleurs jours. D’après la théo- tiwn. A la famille si cruellement é- 
rie eisteinnienne seize tables cons. p#ouvée, (deux morts en un mois) 
tituent un succès pour notre petit n@s plus sincères condoléances, 


ES 8 : 


Des Hommes Forts 


contiance dans vos talents de chef 
et d'administrateur, 

Vous avez consacré Tne six der- 
nières années de votre vie au ser- 
vice de la grande ocuvre qui nous 
ust chère à tous: celle du Collège 
de Gravelbourg.’ Cette institution. 
dont l'existence était si précaire 
lors de volre arrivée, s’est affermie 
sous votre sage administration: el: 
le a grandi ct s'est développée, 
Nous sommes bien loin du temps 
où l’on doutait encore de son ave- 
nir, Nous savons que son succès 
est dit, pour unc très large part, à 
votre zèle, & votre activité, ainsi 
qu'à la sûreté de votre jugement. 


Temps aloué pour retour 
jusqu'au 


| 

] 

° 15 avril 1927 

| 

| Un choix de deux! 
| 
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Annonces 


| 


Que tous.les amis du “PA- 
TRIOTE DE L'OUEST” 
veüillent se rappeler que 
nous disposons d'un bon 
atelier d'imprimerie tou- 
jours à: leur service, que 
-nous publions les annon- 
tes honnêtes et que tout 
ce qui vient par ces servi- 
ces favorise Ja diffusion 


/ LI 


trains chaquejour| 


Viè le ; 


lui a été conféré, voyage “hiver. 
“Je p'ai cessé, depuis quaire ans 
SiX Mois que je préside l’admi- 


tre mémoire et de vos oeuvres, et si 
a journée de demain imprègne en 
nos coeurs des sentiments de tris- 


heureuses que la Cominunauté des 
RR, PP, Oblats ait reconnu. votre 
mérite, Elle s’est dit que celui qui 


A innue  erii : a H RTE ss : : ÿ Dons . , l 
. V Pour nous, vos humbles colabora- | intimes, soit en toutes autres cir- | reux hasard a voulu que la nomina- de l'unique journal ‘fran- ‘agent | 
Les Pilules Morofont des hommes forts, nie de trices, qui avons apporté copab fai- constances, nous Yoxons “os ins-, lon un gonseil du Roi dans ce çais de la Saskatchewan Nr lus 
, À : & b &. |ble contribution à cet srande}tants marqués au triple cachet de {district coïneidät avec l’iqaugura- | Ê ee ocal 
. s contribution à cette grande! se le TES : : : : : i 
sont le garant d'une bonne ee Si vous 4 faibles, À ouuvre, ct qui avons jvint nos nee l'autorité, de la. dignité religieuse et ! tion de notre Palais de Justice, de F = d'informations 
2 stes efforts  uotrre . u dévouement, profite de fa circonstance por É= 
primés, souffrez de l'estomac, 6 es ee ave es er e destes gftor 5 ux vob LS, ous som = Très Révérend Père, nous sarde- liciter le nouveau titulaire, NE The. j Confiez-nous vos travaux concernant ce 
tête, ne vous sentez plus le courage d'autrefois, prenez ES [nus jusqu'à présent, Nous sommes|rons fidèlement le souvenir de vo. | M8 Gallant, du grand honneur qui | d'impression et vos mere 


Annonces 


Sp: 


‘ct 


PILULES MORO 


MD QE EE) DU EU GAME GED LED NEED ERDUES 


. nait ponqant six ans dirigé si bril- esse Â cause de votre départ de cette pistration ge le justice dans ce dis- SR 
: î : smment les destinées du Collège! Alma Matcr, elle ne comportera pas !trict, d'entretenir -d’excellentes re. nr a _ : ne 
et tout cela disparaîtra. naissant de Gravelbourg était un[moins de motifs de joie, à la pen-/lations avec tous les membres de a es ee j 
ERPÉEDIEZ VOS PEAUX À LA 


mon Barreau. Les avocats ont tou. 
Jours fait leur possible pour facili- 
ter ma tâche. ‘Je les en félicite et 
ie Lles- remercie. : 

"Mon meilleur soubait, à l'occn- 
sion de l'année qui commence, c'est 
que le Barreau de G ravelbourg gar. 
‘le toujours la place d'honneur qu'il 
occupe parmi les Barreaux de Ja 


homme précieux, et que le temps é- 
tait venu de mettre à sa disposition 
ün champ d'action plus vaste, De 
mème que votre prédécesseur dans 
la direction de ce collège, le distin- 
gué Père Marcotte, qui nous a lais- 
!sés pour aller occuper la présidence 
de PUniversité d'Ottawa, -— où le 
kouvernement français l’honora, il 


“Durant des années j'avais travaillé 
ardemment, souvent éxposé au mauvais 
tenaps, au froid et j'avais senti mes for- 
ces s’en aller peu à peu. Un jour je 
me suis trouvé malade, bien malade, 
ayant des indigestions, des maux de 
reit1s, des engourdissements et ne pou- 


séc que l'appel sublime de Pautorité 
religieuse vous a mis à ‘la place 
d'honneur, à la tête d’une province, 
Assurément, des plaines de Gra- 
velbourg, de la féconde plaine des 
“Survivants”, vous arrivent des fé- 
licitations chaleureuses el des sou- 
haîts de succès. Que les nôtres 
vous soient particulièrement chers. 
Oui, à l'occasion de cette sé 


DELMAS 


A ° À 
LA MAISON DE COMMERCE PAR CORRESPONDANCE DE LA 
SASKATCHEWAN. Enrégistrée. 


| Quartiers généraux de lOuest pour Robes de Carrioles, 
; Tanneur et Manufacturier-Général. 


NS 


n'y a pas longiémps d'une faveur ‘ance | province, et je ferai demon mieux Cui ; : ‘nie à at Loi ie v 
: : spéci one nv one i vous os k eme 5 ‘aider à ace ie AS ? uir noir pour harnais. Cuir à lacets supérieur, Cuir brun pou 
vait plus supporter l'odeur de la pein- - joute DL Le ous eZ ‘ous lncte, De eg sec tueus ere mt on pour Faide « NE dignement licou, selles, mitaines et habits. Cuir à semelles silencieux. Robes 
. . . + N 4 sd, à H AU 1s | QE , e is + , Z= q le 2 $ * DH Ss : L es °C e € assurer . ps , Por É . où 
ture dont je me servais quotidienne. | nossession d’un poste très élevé.[ns voeux les plus sincères pour le règne de la justice dans le mon. de carrioles, à l'épreuve de toute température, en peaux de bocul 
de.” : 


.de cheval, tannage Suède, c’est-à-dire mou, le plus chaud et le plus 1 
durable, Nous faisons une spécialité de ce genre de travail pour les 4 
cültivateurs. Prix jusqu’à 810.09 par penu. Travaux de qualité sue. 

périeure garantie, | : . 


WM. ©. NOEMANDIN, propriétaire. 


votre bonheur personnel et la pros- 
périté des ncuvres si considérables 
qui vous sont confiées, - 
De plus, permettez-nous d’v join- 
dre l’humble cadeau d'un ‘“porte- 
souvenirs”, qui, nous Pespérons, ne 
-Vous fera pas trop penser aux es- 
piègleries commises en ces hautes 
altitudes. ” 
Surtout, nous v 'joignons la pro- 
tesse de nos ferventes prières, Dès 
maintenant, Divin Coeur de Jésus, 
entendez notre prière : ardente! 
Maintenez vivant et bicnfaisant ce- 


“Placé & la tête d'une province, n 
Vant sous votre ‘ juvidiction une 
icentaine «le religieux, de grandes 
; Œuestions s'agiteront devant vous. 
! des problèmes plus compliqués, de: 
{ décisions plus importantes ct com. 
: bortant plus de responsabilité, vous 
fourniront l'occasion de déployer 
ces belles qualités que vous avez 
manifestées depuis six ans à Gr 
._velbontg avee tunt de profit pour 
. ous tous. Nous sommes contentes 
de tout cela, mais nous en sommes 
anssi bien peines, parce qué nous 
allons perdre un Supérieur qui s’ost 
‘rendu cher à toutes noire populn- 
üon. Son zèle poür l'oeuvre natio- 
nale qu'est celle de notre collège 
classique, son urbanité, son bai 
coeur, l’ônt fait chérir de tous sos 
collaborateurs. C'était nn plaisir 
- “que de travailler avee lui et pour 


mpnt Les Pilules Moro que j'ai prises 
aat rapidement dissipé tous ces malai- 
“es, m'ont. grandement tonifié et ont 
sgnélioré wa santé de façon à ce que je 
1stourne au même travail ‘Pour me E 
maintenir fort et vigoureux j'emploie ; 
gncore de temps en temps quelques | 


M. Eusèbe 


En l'absence du Bâtonnier, M. Ar- 
thur Marcotte, le vice-président des 
avocats, M Crépeau, fut invité par 
Son Honneur à adresser l& parole, 
I! rappela le souvenir du Père Gra. 
vel et de M. Emile Gravel qui ont 
lant fait, tous deux, pour décider 
les autorités à choisir notre ville 
comme centre judiciaire, 11 féli- 
vita le nouveau Conseil du Roi, M. 
Gallant, et rappela que M. Hébert 
avait été aussi honoré dernièrement 
par PUniversité d'Ottawa, M. Mne 
Milten, dont la date d'admission au 
| Barreau est la plus ancienne de tou- |! 


DELMAS, SASK. Ë 
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M, Eusèbe Lespérance 


, Yoîtes de Pilules Muro'!. 
Lespérance, 662, rue Muliris, Montréal. 
CONSULTATIONS GRATUITES aux hommes, par lettres où à 
no$ bureaux, 1570, rue Saint-Disris, Notre médecin est à votre disposition 
tous les jours, de 9 heures du ma En à 8 heires du soir (exceplé les dimanches 
et fêtes religieuses). Vous serez satisfuits des conseils qu'il vous donnera 
pour rien. Il vous est impossille de vous soigner à meilleur marché. 


Svulagémunt (rainetRpife 


r nf Maux detite DoU E l il S 
ce Mévralyies ji j 
Mettez fin à votr:rhuinatigmo 


cn Envovez.Ile pour généceur 
* echantilion d'essai à Temple 


tes et qui, pour ceîte raison, fut an- 
pelé pi M, le juge le’ “doyen des 
avocats”, prit ensuite Ia parole, Le 
liuge présenta ensuite M. Coutu à ti- 
tre de.maire de Gravelbours et d'a- 
ur » h tous, Toronto. Bofleaceslcet : VOCAT D atiquant depuis assez long- 
que Veuillez croire, mon révérend SE ss si chez vob pharmacien, temps défi dans notre ville, 
: ; > ‘Pére, que nous vous regretterons ds PRO EM © ANNEE * Puis ce fut le tour de M. Hébert! 
COMPAGNIE MÉDICALE MORO, 1570, St-Denis, Montréal, - ‘toujours. Mais nous espérons bien! A D PYEMBLLTON à lauil- féticita, comme le tirent d'ail. À 


1. eo, . ' \ , 


185—169,. GRAIN -EXCITANGE 4% 
| Piconct£o et 

Avance libérale et prompt paiemeni 

Références: BANQUE CANADIENNE NATIONALE | 


&12 L'r vente partout, ou par la poste, 50 sous la boîte, 
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Choses Agricoles 


n 


sr 5% motte #5 vésuite une celosi » 
neubateur 1° e éclosiont ui peu plus 
L'humidité dans l'ineu AGUT {hrmale, | 


"A Lethbridue, l'humidité relative 
de Pincubateur a été portée de 39 


[Notes des fermes, expérimentales) 


et surtout dans celles où 
a encore des journées trés froi- 
i V# Ô commentement du  prin- 
des 4 éprouve de grandes diffi- 
Les à obtenir une bonne éclosion 
eus à les incubateurs méeani- 
ne renferulent" pas suffisam- 

t Dans bien des 
laissent encorc 
i quand bien ui 
onditions d'humidité son! 
ans la chambre de l'incu-! 


, 
pans les sections les plus sèches! 


du canada, 


: meurent en coque est tres 
nsiderable, on à constaté que 
Le a proportion. 4 hrunicité | 
machine descend ‘bien au-! 
dessous { 


1rop d'humidité de Pocuf, si bien; 


nt raide, et sèche, el ne peut être | 
péchée par Le poussin au 1101 “ 
l'éclasion. Dans ces  cireonslan-! 
M est essentiel de fui fournir 
 apondance d Munidité si Lou: 
ul btenir une.cclosion normale, 


Un des MOvEns les plus utiles de 
jus pour FOR une quantité suf- 
fiante d'humidité pendant Pineu- 
patron, vs celui qui consiste à met- 
tre de l'etti dans l'incubateur ui. 
mène Lorsque Po essaie de cor-| 
meer Thuwnidité dans 1 incubateur, ; 
est absolument nécessaire” d'avoir 
recours 4 des méthodes exactes : 
jour enreRistrer humidité relative: 
la machine, ct le moven le plus 
simple est de Seservif d'unshédro-! 
mètre à bulbe humide. 
c'est l'humidité relative de 50 à 60 
pour cent qui a toujours donnt les 
meilleurs résultats sur-la forme es- 
périmentate, Il vaut mieux avoir. 
[rap d'humidité que top peu, 

Une méthode d'emploi: général 
consiste à mettre dus "asserokes 
dau où des plats de sable humide 


de 


au fond de l'incubateur. Dans Les 
conditions ordinaires, on peut 
fournir suffisamment 4 bunidité | 


par ee IBOVEN, H s’est fait des 6x- 
périences à Lethbridge et sur -la : 
ferme espérimentite “d'Ottas u, 
dns lesquelies on. Journissait de. 
humidité at MOYCIT de coussins 
faits de planches minces envelop- 
pées, d'une couche d'environ un 
pauee d'épaisseur, @e coton à [ro- 
mage où de toile trempés dans l'eau: 
et suspendus au-dessus des ocufs. 
un controlait l'humidité relative 
en humectant fréquemment ces 
coussins. Comme Pair au-dessus 
des oeufs est plus chaud que l'air 
au-dessous, sa capacité pour l'ap- 
sorption de  Phymidité est plus 
grande, et c'est À ce point que l’on 
doit fournir la quantité maximum 
d'humidité. L'air légéremént ra- 
fraichi ou mouillé autour des cous- i 
Sins se dépose lentement au hace 71: 5 
ja machine et une provision-nouvel- 
le d'air chaud - Vient  COuosas- 
ment en contact “avec Îles 
ne, es nouts aui sant entanrée | 
d'air chargé d'humidité  cèdent 


L 


ons de leur humidité à l'air, ct il 
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pour cent, lorsfu'on ne se servai 


té de 42 pour cent à-76 
respectivement, 
. . ES. GUTTERIDGE; 
Ferme expérimentale Centraic, 

= Ottawa. 
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La culture des plantes dans la 


. maison en hiver.  . 


mens 


{Notes des fermes exhpérimentales) 


1d ‘h I est assez difficile de tenir tes 
je Ja normale, l’'air”absorbe; plantes en pots en bon état pen-!fonat du blé, 

: l'oeuf, end . \ | quelques | 
que J membrane dûms la coque de-! renseignements à ce sujet peuvent : 


dant un long hiver, cet 


être utiles, 


que de, casseroles. d'humidité, à 56 
pour cent lorsqu'on employait des 
coussins par-dessus les ocufs et le 
pourcentage d'acufs éclos à été por- 
pour cent 


égal à celui de la période corres-| ment danois, en imposant ee rèer maintien des hausses légères qui 
| slement, est de prouver aux Aves 
| 


pondante-de 1925, 


Environ 30 pour 


LE PATRIOIE DE L'OUEST, 


ecnt du surplus exportable a été ain 


Mercredi, 2 fév 


teurs que le beurre du Danemark | 


si expédié pendant la première par- atteint le marché plus vite que celui Eve avaient fail 
tie de la saison nouvelle, alors que j des autres pays, espérant ainsi queiachats considérables, mais. récem- | 
les prix étaient encore élevés, el si isa fraicheur Favoriser si vente de, ment, ils ne se sont pis montrées 
lon tient compte qu'une faible pro- [préférence à 
portion du blé transporté de la sor- porté, en particulier à celui qui; de viandes von entrepôts: Le ter ès 
n le a été livré ên consignation, ño- | provient des “entrepôts frirgorifi- cembre, ées stôeks étaient à pari 

Le commerce sur le biarché mon-:ques ' 
dial jusqu'au 30 novembre, peut | 
étre considéré conne satisfaisant, | fortes expéditions de bétail prove-fde viande, en novembre, ont té de | 
Les prix onl'baissé à la fin de no-fnaut des principaux pares du pus beaucoup supérieures à celtes d'ov- 
vembre et au commencement dé dé- ct renfermant un nombre exagéré ftobre et dépassaient même le volu- 
eembre par suite de la faible de-! ment grand de suicts de jieu de qua- 


l'autre beuvree us: 


t 


LÉ BETMIL VIVANT. D'autres! 


mande de La Grande-Bretagne et de ttité ont tenu Be marché à son état 


acoeumulés aux centres d'expédition 
et de La perspective de grosses rè- 
coltes en Argentine et en Australie, 
Les prévisions de ces eux pavs out 
élevée l'évaluation de Ia production 
mondiale, sans tenir compte de In 
Russie, de deux pour eent au-des- 
sus de celle de 1923, Cette année, 
la Russie à été un facteur plus im- 


0 .. Du for-août au 
décembre, elle -a exporté environ 
LO,00U,000 de boisscaux, contre 12. 


{ Certaines plantes ne i 288.000 pendant-ht période corres- 
au montent del font que peu de végétation pendant pondante de 1925. € 


Où ne sait pus 


LORS à , PNUD ÿ 

l'hi er et tant qu'elles sont dans) encore quelles sont les autres eXpur- 
ect état dormant où à peu près, il{tations que fera LE Russie pegydant 
he faut leur donner que juste assezi a présente saison, et il n'existe au- 


se déssécher, 


“d'eau pour empêcher les racines deltcune information définie quant au 
écei s'applique sur! surplus exportable de ee pays, niais 


tout aux palmes, aux hvdrangées etlon s'aftendait à ce que les expé- 


aux fuschiass: ces dernières 
gent un endroit frais, Les plantes 
qui poussent doivenL'être bien 
breuvées, mais il faut veiller à ce 
que, lPesar ne s'aceumule pas dans 
te pol où dans la jardinière qui les 
logc-sinon les racines pourriront et 
les plantes cesseront de pousser, 
C'est là un accident qui se produit 
souvent chez les grandes fougères, 
On ne doit arroser les plantes que 


exi-! ditions de décembre s'élevassent à! 


environ 10,000,800 de boisseaux, En 
fjanviér et février, cependant, les 
ports de 1 Russie sont pratique 
ment fermés par les glaces, et com- 
ie les blés de PFArgentine el de 
l'Australie ne peuvent guère attoin- 
dre les marchés étrangers avant 
mars, da demande mondiale, pen- 
dant Les deux mois à venir, sadres- 
sera en grande partie à l'Amérique 


lorsque de sol est sec, et alors ro-{[ du Nord, en sorte que la tenue des 


picusement: Farrosage quotidien, 
tant pratiqué, est mauvais, 

'Fenez Lex sgéraniums près d'une 
foifêtre où ils recevront beaucoup 
de soleil et où ils fleuriroht bien, 


La  plapart des plantes à fleur, 
conune le$ géranitms, les  evcela- 


mons, les impatiens, les spirévs, et 
les bulbes, viennent beañcoup mieux 
dans une chambre fraiche où imo- 
dérément chaude que dans une 
chambre très chaude. ° 

Il est bon d'éponger toutes les 
trois ou quatre semaines ‘certaines 
plantes comme les fougères, les pal- 
mes, les plantes à caoutchouc, et les 
aspidistras, Contre les pucerons, 
lavez les plantes avec une.cau très 
SAVOIHICUSC OÙ AVCC Une prépal'i- 
tion de tabac , plusieurs fois, à 
quelques jours d'intervalle: pour 
les insectes à bouclier, détachez ces 
insectes avec une brosse à dent 


molle puis laveéz avec une cuu sa- 


vonneuse Où avec une préparation 
de tabac, et répétez ces lavages de 


temps à autre, 
cé W., T, MACOUNX. 
Horticulteur du Dominion, 


Les marchés agricoles 
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= eme mens mere 


maladie de coeur, laseal Ie pre- 


Lg: © ! e cocl $ 
a i : lmier, ensuite Saint-Preuil, tous deux 


D 
Puis, changeant de ton, il déman- 
da brusquement: ‘ 
Préférez-vous-que je ne parle 
à votre jeune munie? 

Oh! non... Tu nous ferais à 
joutes deux encore bien plus def. 
peine, ‘ ro 

Ce fut exclamé si vivement, d'un 
accent si sincère et si prôfond, qüc 
Lionel on ressentit quelque atten- 
drissement. Cependant, il demeu- 
ra laciturne et boudeur. De son: 
côté Mnie Verlier devenait songen- 
se. L'attitude du Saint-Preuil dé- 
roulait ses plus ‘chers. espoirs, © Ce. 
ronan de jeunesse et d'amour ne 
débutait pas ainsi -qu'elle Puvait 
souhaité, ‘Quel eh serait le, dé- 
nouemont? 3, : : 
Résionée, par crainte -de se à 


plus 


per, la châtelaine ne: voulut pas 
S'attarder à dé vaine "prévisions. 

- L'avenir est à" Dicu, pensa-t-el- 
ke. Albine an’aime et.'jet l'aime. 
Pour le moment, C’est assez de bon- 
heur, Vouloir accroitre notre mu- 
tuelle tendresse de l'âmour de Lio- 
nel, ne serait-ce pas trop demander? 


CHAPITRE VHI 


Pleurs et sourires 


ce intimité des deux amies n'était 
troublée que par des départs ct les 
retours fantasques de Saint-Preuil. 
Puis, à l’improviste, survinrent des 
incidents multiples, précipités. Al. 
bine en {nt diversement, mais €x- 
trèmement affectée. 

Après un mais de vacances, le 
bon vieux docieur Gaubert vint de 


Six semaines passèrent. fi È 


Clères à Boismont, . Lionel. était 
absent, Une fois présentée, Albine 


se retira dans le petit salon, Le 
médecin s'entretint longuement a- 
vet Mme Verlier, La consultation 
terminée, la jeunc'fille fut chargée 
de reconduire le médecin : à son 
tuto, ‘., ° 
inquiète, ‘la petite Sonñel ne put 
se tenir de questionner. . ' 
—Moralement, répondit le, doc- 
teur, notre malade se trouve, infi- 
niment mieux, . Mais je l'ai auscul- 
tée et je ne suis pas content de son 
coeur. {1 fonctionne ‘mal. ‘ L'en- 
dorcardite chronique. dant séuÿire 
ma pauvre -afnie, s'est compliquée 
de gène, d'oppression, "d'accès de 
fièvre; le claquement valvulaire est 
assourdi et le pouls inégil. J'ai 
conseillé le- repos complel, le régi- 
me lacté, la digitale. 
lbine savait que Mme Vertièr, 
depuis la perte de.sa soeur, de:son 
mari et de sa fille, souffrait-:d’une. 


» 


ï 


Lt 


# 


lprit le médecin, 


très optimistes, avaicnt prévenu la 
jeune fille. 


à.son: mal, mais sans se plaindre 
iamais. Albine espérait, 
même qu'un mieux SC 


Les propos du docteur réveillèrent surprise, qu'elle n° 
Elle devint affreuse- ni l 
à l'idée d'un danger pro-! ajourées, et 


ses craintes. 
ment pâle | 
che et ne put cacher son émotion: 

Ma venue à 
Mme Verlier. ( 
ressenti autant de joie que moi: 


mais cette joie, hélas! a sans doute! 


aggravé cette crise cardiaque. 


… Les volumineuses ex- 
cous- | portations de blé canadien, en no- 
vembre, ont porté le total des expé- 
ditions des quatre premiers. mois. Ge pays ‘devra porter 
la saison à un niveau à peu près fabrication. 


| mandations qu'elle n'avait 


. La bonne marraine el-! 
le-mème faisait quelquefois allusion 


crovait-ce geste, , 
produirait, s'apercut, dans un tresaillement de 
avait plus au cou 


Ÿ Boismont a troublé i 
Elle en a, je suis sûre, 


| prix, au cours de cètte période, in- 
téressera vivement les producteurs 
“anadiens. 
1 


É 


portant dans le commerce interna-: 
11. 


| 
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LES PRODUITS DE .LAITERIE. | 


Les marchés des produits de Hai-!venne de $358.081,221, 


terie se sont sméliorés, Le prix du 
jbeurre de laiterie No. Ÿ en moules, 
a sensiblement augmenté: Le 15 dé- 
ceinbhre, à Toronto, il se vendait 
42 cents la divre. , En Ontario et’ 
dans l'Ouest, la production à récem- 
ment diminué, et bien que le pavs 
ait importé 100.000 livrres de beur- 
re. en octobre, les importations de 
novembre ont été très légères, ct, 
pour pourvoir aux besoins des con- 


| 


. . 


Sign RE Sue « 
: PEurope, des stocks considérables] de dépression et ont enipéché ti] 


eme nement ee 
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Une autre grosse récoite 


t 
L 

Le bureau de da slilistique du 
Doiminion vient de publier Pestimé 
finat de La récolte de blé de O0, 
la troisième en abondance dans 
Phistoire du Canada, - 

22768449 avres en cimblaivures 
on vappurté  406,2694000  minots 
de blé dont 22,442,000 de blé d'uu- | 
toune et 383,427,000 de blé du prin- | 
letups. Lu movenne gour tout le 
Canadg se tronve aifi à ètre de 
17,8 minots à l'acre C'est un ve. 
‘cord remafquable si Fon songe à 
la mauvaise température qui n pré 
valu en plusieurs régions agricoles, 

Cette récolte n'a été surpassée 
que deux fois: en 1925 avec 411. 
325,700 miinots el en 1925 avec LTA 
199,000 minots, 

Sans ètre Br plus abondantes In 
vécolte de blé de 1926 sera peut-être 
Luplus fructueuse, Selon Le bureau 
de La statistique, elle vaut S44f, 
352,000, tandis que les récoltes de 
1922-1995 n'out donné qu'une mo- | 

C'est une | 
somme de près de SH00.000,008 de 
plus qui a été ou seva distribuée aux 
cultivateurs cette année. L'oucst en 


aura sa bonne part puisqu'il a nro- 


duit environ %à pour cent de la ré-i 
colle de blé, soit 379,898.004 bois- 
SCAUX, 

Les autres céréales ont rendu en 
viron la moyenne des années der- 
nières, à l'exception de Favoine qui 
a été réduit de 34 à 30 minots à V'a- 


sommateurs, il a fallu recourir aux ere ct a douné en tout 404.598,000 


stocks en entrepôts frigorifiques, !contre 512,384,000 en 1995. Toute-!26, les Etats-Unis ont importé 9. 


% , “ici 0 Û a A CS s 
dont Papprovisionnement a êté di] fois on estime la valeur de cette ré-! 


iminué de 9,000,000 de livres pen-lcolte à 4193.003,000, tandis que la 
Sur quelques mar- | valeur moyenne de 1922-1095 à été 


dant ce mois. 
chés extérieurs, les pris ont égale- 
ment augmenté; en Europe, ils sont 
à pou prés les mêmes que lan der- 
nier, mais la Nouvelle-Zélande a ex- 
pédié de grandes quantités de beur- 
re sur ces marchés, dont une par- 
tie sur le marché de New-York, en 
sorte qu'on peut douter du main- 
tien des prix au niveau actuel, Les 
producteurs du Canada et de la 
Nouvelle-Zélande apprendront avec 
intérêt que, dans le Danemark, de 
nouveaux règlements stipulent que 
chaque caisse de beurre sortant de 
la date de la 
Le but du gouvernce- 


prétexte de lui répéter des recofr- 
garde 
d'oublier, Puis, sans vouloir s'ex- 
pliquer plus nettement, il prit con. 
gé de la jeune fille. 

Retournez vers Mme  Verlier. 
Prolongé, notre eonciliabule Pine 
quiéterait. | 

Frappée de la justesse de cette 
observation, mais le coeur gros, la 
pètite Sonnel regagna Île Manoir, 
Élle se tourinentait de ptus en plus: 

Ma bonne marraine va sûre- 
ment remarquer que jai du cha- 
grin, se disait-elle, Aprés ce que 
Pm'a dit le doctuu® Gaubert. com- 
ment trouver la force de sourire, 
moi qui n'ai jamais su dissimuler? 

Elle prit son mouchoir dans sa 
ceinture et s’essuva les cils afin d'v 
ctfacer toute trace de larmes, Dans 
elle frôla son corsager el 


n$ la chaînette d’or, ni, si finement 
ciselées, ses médailles 
de la Vierge et de sainte Anne, 

--Les maillons, trop usés, se sont 


{rompus, s'éeriu-t-elle, et ma 


chè- 
re relique aura glissé dans les plis 
de ma jupe, puis sera tombée sans 
bruit sur le tapis du salon ou dans: 


| 


Jen effet. 


SLEst-ce votre faute, mon enfant? : le sable de l'allée. Voili perdu Île 
dit le docteur, Notre chätelaine bijou que j'aimais de prédilection, 


m'a relaté volre rencontre. Le 
sard à tout fait. 


rien. 


nouvel accès. 

puis longtemps. 
est plus malade, pi 
souffre moins, Assez 


chance 


vienne moins äâpre ct moins cruel- 


le, elle garde une étonnante luci 
dité d'esprit. ‘ 

_—Sincérement, 
pas, docteur, que ma présence, €1 


avivant ou surexcitant sa tendresse; |. 


ait pu nuire à sa santé? 


je suis certain du contraire, 
_Ah! que voûs me faites de bien 


s'écria Ja jeune fille dont s'étaient 
avivés les serupules aux in$inua- 
tions de Laure et même aux plai- 


santeries de Lionel. 


_Vous êtes calme et douce, re- 


nédecin, Cette continuell 
et parfaite intimité, loin. d’exalte 
la malade,. ne peut que lapaiser 


: Si quelque chose a 


de mélancolie. ch 
guérir, .d 


monde peut, sinon la 


fänt, c’est votre affection. 


veillance: . 


ma pauvre pelite, car je vous dev 
jamais là, 


salarime pas facilement: 

. Abine aura 

auîres questions au docteur. 

ci, no-la jugeant déjà que trop tou 

mentée, : 
° L 4 

CS EE 


étuis 


# 


# - 


ha- 
Vous n°v êtes pour 
D'ailleurs, je ne crois nulle-[$ 
ment que la joie soit la cause de ce n 
Je l'avais prévu de- 

Si mu vieille amie 
elle 
affaiblic de 
corps pour que la lutte physique de- 


vaus ne pensez 


de bonheur et de la sérénité de son 
regard, . Elle n’a plus aucun accès 


moins la soulager, ma chère en- 


«qui Jui laissaient peu d'espoir, scn- 
tait les larmes lui venir aux yeux, 
le vieux praticien ajouta avec bien- 


J'aurais préféré dire ces cho- 
ses à M, de Saint-Preuil-qu'à.vous, 


ne aussi impressionngäble que notre 
“vieille amie. Mais Saint-Preuil n’est 
Répélez-lui mes paro- 
ès; ne.lcs atténuez pas par:crainte 
de l'alarmer, car ec beau neveu ne 


iù voulu poser cent 
Celui- 


ui- coupa la parole ‘sous 


et courage! / 
Ce 


espé 
yat 


li « , Li 
bule sans avoir rien retrouve. 


jeune fille eut cette inspiration: 
Î 
permettre de taire l'autre. 
rai dire 


dailles, 
e 
r 


e 
. 


tit renaître sa confiance, 
u 
ulqua “néanmoins ‘la 

| Qu'est-ce que ce brave 
1 Tant-Pis t'a encore conté?... 


me si tous, et toi la première, 


qui mieux mieux! 
lons pas de ma saute. 


i-lfre pas. 


d’unc' vraie guérison. 


Aa force de sourire, déclara: 


r-]marraine, parce que, dans 


à : get 


l'unique: consolation de mon ‘ent 
fance, les saintes images qui, bai- 
ées chaque soir après ma prière, 
n'ont rendu tant de fois espérance 


second chagrin, moins cruel 
que celui de tout à L'heure, fut ce- 
pendant aësez vif pour faire jail- 
lir de nouvelles larmes des veux 
d’Albine, Sans ralentir son pas, elle{ Mme Verlier parla de la visite du 
regardait attentivement par terre, | docteur Gaubert, mais comme d'un 
ant retrouver le prétieux j0-lincident si dénué d'importance que 

Elle atteignit les degrés de|Saint-Preuil n'en conçut aucune in- 
la terrasse, puis le séuil du vesti-| quiétude, | ne. 
A-|qu’à trouver l'occasion d’être seule | Mais, disant ecla, il avait déja dé-|1re situation changerait. 


—GCe chagrin-lh, du-moins, va me 
Je pour-| plaisir à laisser Albine et son ne- 
à Mme Verlier, sans lPalar-| veu causer en tète à tête, 
mer et sans mentir que mon afflic-|}à, devinant sans dôute le dessein 
tion vient de la perte de mes mé- i 


- Là bonne fée ne parut aucune- 
ment préoccupée: de ce que le doc- 
teur avait pu’ dire à la jeune fille. . Ê 
J'ai été. frappé de son expression’ { Li malade semblait si paisible et { vantes venaient pour aider Ha mala- 
si gaie qu’Atbine, réconfortéce, sen- de à remonter chez elle, 


Quelle mine chiffonnée! remar- A 
châtelaine.!se pour fumer son cigare, 
docteur | Ja vue du lac et respirer Le parfum 


Et comme Albine; à ces paroles! croit en nous faisant peur, me reh- 
dre plus prudente et stimuler le zè- 
le de éeux qui me soignent. Com-|doux, si beau, ce soir, que vous me 
} malpermettrez bien d'aller 
chérie, vous ne me dorlotiez pas à | minutes admirer l'aspect du parc au 
Mais ne par-|clair de lune. 
. Je ne souf- 
ou -du moins je souffre |J’ai sommeil... 
si peu, qu'un rien me fait oublier | 
mon mal, Oublie aussi, bel-oiseau, 
bats des -ailes, gazouille : joycuse- 
ment... cela me donnera l'illusion 


Mais la jolie filleuile, n'avant pas 
Vous me voyez désolée, honne 


le °Ma- 
noir, sur la terrasse où dans le pare, le, émue, 
. , in : nt n 3 


de $193,012,750. 

La récolte totale de 1926 se chif- 
fre à SIHAL2ARH00, contre st. 
154,394,900 en 1925 et 993,243,900 
en 1920 _. 


DL ESS 


Le roi du beurre 


Winnipeg, ---"J. Ra Neshit! de : 
Shont Lake, Maui, a conservé son | 
ütre de, chmmpjion fabricant de, 
beurre du gagnant sept premiers! 
prix à l'exposition de ! Association 
manitobaine, Pendant l'année 1926 


ue mommemennunc ne à see pnemmemnens dede me Dose nome 


j'ui perdu mes médailles, celles qui | 
me portaient bonheur... vous sa- 
vez! - 

… Oui, je sais. et c'est désolant | 
Pourtant ne. prends pts! 
kr chose au tragique, ma chérie, Pal 
idée qu'on retrouvera ces médail-1 


es, un 

Aïbine fut assez surprise de voir 
la châtelaine, si prompte à parta- 
ger ses peines, ne pas déplorer au- 
irement cette perte. Elle fut noni 
moins étonnée du ton d'assurance | 
avec lequel Mme Verlier ui affir- 
init: . . 

Je te dis qu'on les retrouvera. 
Je te dis qu'on les retrouvera! 

En revenant sur mes pas, j'ai 
regardé partout où j'ai passé, mais 
je n'ai vien vu, J'ai peur... ., 

_N'aie pas peur, .ma migionne, 
crois-moi, vo 

Je ne dennede pas nieux, ce- | 
pendant... \ 

Ne suis-je pas fée? 
coup de baguette, tout est possible | 
aux féés! : ‘ 
Do Alors, marraine, qu'atlendez- 
vous? Donnez ce coup de baguette, 
Rendez-moi mes médailles, ‘. Ce ne 
sera pas le moindre de vos bienfaits. 

Patience, petite. 


oui ou non”? .. 
. Comment n'aurais-je pas con- 
fiance? Ce que 


jours miraculeusement réalisé, 


Avertis, domestiques ct jardiniers | 
se inirent en quête du bijou perdu, | 
mais Pheure du diner vint sans que 


personne eût rien trouvé. 
| Le retour de Lionel-fit diversion. 


Albine ne - pensa plus 


lors, dans sa désolation même, Ktlavee le jeune homme, afin de fui tourné ses regards de la vallée pro- 


répéter les paroles du médecin. 
Je couttune, tante Marie prenait 


Ce soir- 


de Ia jeune fille, la châtelaine re- 
tint sa compagne près d'elle jus- 
qu'au moment où Catherine ct Lina, 
la seconde femme de chambre, en- 
trérent au salon. Les deux ser- 


| Saint-Preuil, après avoir baisé Ia 
main de sa tante, alla sur Ha terras- 
jouir de 


des citronuelles, 


- Tu vas remonter aussi, Albine? 
Oui, marraine, , Mais il fait si 


quelques 


Ne t'attarde pas, ma chérie. 


soir avant de m’endormir! 


sortie du salon, 
joindre Lionel, 


de citronnelles, 


sement imprévu, 


- 1 


, 


/ 


an mme MR ie à ee nue de ne de in mn een 


tem le ere Lomme nenneneneermaremsemnes idee) 


TT 


PESTE ANEAIETEAMENTENGATENMANE PAR EARIRUNIENCATNNNENENENUNNR AUS 
… à 


LES NOUVELLES 


5 = CHEZ NOUS ET AILLEURS === * 


D'un seul | pour 


.Laisse-smnoi le! 
lemps... As-tu confiance en mot, | 
Dvait si grand désir de le ergiret Ce 


vous MPAvVEz promis . , , 
. : , tiocteur aiors ecc * Avec us 
et que je m'osais espérer s’est tou teur, fut alors écouté avec plu 


lnces, la rivière et le lac argentés, la 


et je veux ton bon- 


Dès que, suivie de ses deux fem- 
mes de chambre, Mme Verlier fut 
Afbine eourut re- 
El était assis sur 
a balustrade, entre deux caisses 
. Hi sourit, charfÿné de cet empres- 


. Mais la jeune fil- 
tremblänte, la voix-entre-. 


rier 1927 


u y w 


Sn = ere" 
pes a = ER A) 


s'étaient éventuellement produites. 
Les compagnies de mise gn'eonser- 
wécédetiment des 


disposées à augmenter Lours stocks 


près égaux de hi mème période de! 
ù ' à 
192%. Cependant, Les exportations! 


me des expéditions de novembre 
1905, 
Lettre de la Bandue de Corumerce) 


ea 


mme à L =" 


, 


CHÉEET » PAUHTENTE 


elande von- qua vient Ei stison, 

Le véultat est qu'it y à des mile 
liers de cessioushtnes qui manon 
nourrir Îe 


beudre de la Nouvelle-Z 
lenant 46 bs.echaeune, 
Ou attribue à la demande extra 
ordinaire aus Etutslnis pour be 
lit el lu crème du Canada limpors 
lion. uhez ous du beurre étran 
ur, 


SENETENUTARTENEIEMNNENNERNUUAEURTEE SENTE SEMI À 
herbe qui servirait à 
bétuil et tes moutons. 
On a déjà expédié une rarguls 
| son de ehévaus aus abattoirs tt 
V'oiei wi débouché tout prét!pendant quelque lemnps Purope en 
pour Les produits laitiers des etui fs consomme, ais dertiéreanent 
la vente ne se Fit pas anssi bien, 
D'ailleurs Le pris de transport coût. 
Le plus vue ee que Br earentce pipe 
porte à destination. seomtle qu'il 
.- - ne reste Gun moven. c'est de fui 
On estime à onze millions et der ane battuic el dé trer Les chevans 
mi de Vivres de laine la tondaison :eonune bêtes nuisibles, 
au Canada on 1906 L'élevage du - 


Règlements relatifs au pétrole 


M. Nesbitt a remporté 244 prix dans 
les diverses expositions de l'Est el 
de L'Ouest du Canada 
-#. 1: - 
Le Manitoba surveille ses in- 
térets agricoles Vous de Ouest 


LC 


| 

| 4 { . S 

toujours exquis —essayez-le. 
i 

Winnipeg, M. Brucken a an. | 

noncé que Son gouvernement allail! 
envoser dans les pins d'Europe] 


La tondaison de 1926 
qui font compétition nu Manitoba 
Sur le cmarché agricole des représenr 


tunts chavoës de faire une enquète 


he 


leur leurs méthodes de culture et) MOUOn augmente partout exeenté! 
de vote. M lrachken fi cette LS les provinces maritimes, La. 
déclaration devant PAssociation paient partie de lt line dans et au gaz naturel 
des Jailiers. Celle enquète se pour- Quebec el dans quelques colonies - 
Suivra surtout au Danemark en de HOU VEUX canadiens de ones Les réglement régissant l'octroi 
Hollande et en lrlanale, est emplovée sur place, Environ qu droits d'esploitition ht petroe 
2 0 m2: [at pour eent du reste, sait 80 BU D np du en naturel «ur des Lerres 
, » Ÿe Dent été mis sur de marehé pen Bu le gouvernement fédéral Sest rés 
. A + ati . De } A \ Le : 
L’Alberta expédie par vole du Canadian Cooperativte Woo Greta es droits miniers dans De Mie 
Pacifique WU - Ehitoba, de Saskatehewan, EMbertit, 
| ‘ Le sal de Albert el le sud ie les evrituires du NordOuest et 
r : li Saskatchewan contiennent us] 'erroviaire dédié “its 
AUCOUVOT “arte 5 - au zone letrovhidre fédérale ans 
ARE née art de Al plus gros troupeaux de moutons dit lue Le groupe de townshins de Et 
ra RE ‘ {ls out fourni à eus seuls ‘ 


Canadun. 


: ( à riviôre da Paix en Colmabietivt 
plus de Lotht008 ivres de laine, a 


tannique, ont été récemment rétik 


née 8 millions de boisseaux de blé: ! 
il espère en faire passer par notre! 


port une vingtaine de millions de ie  prnnés ef Pon va oil quetques ré 
boisseaux nu cours de la saison, Littérature agricole cglenents additionnels relatifs ani 


Lopérations de farage, réctements 
nus en vigueur be LR octobre EE, 

Les personnes qui désirent ef 
abtenie des esetiplhaires s'adresse 
vont soit aus ageners régionules dus 
levres lédérutes, soit au Service ME 
ubes du ministre de Flniérieur à 
: ON 


De Prinec Rupert 3,3004,0060 mi. 
uots ont ôt6 expédiés avec l'espoir 
d'atteindre les sis millions à le fin 
de juin. : 


Les gouvernements lédévains et 
provinciaux distribuent gratuite. 
ment, à évux qui en font Le dem. 
de. une foule de publications inlé. 
ressantes, Tous Les eultivateurs de 
vraient avoir une petite hibliothé 
que renfermant ces bulletins et le: 
consulter en temps et Dieux. HS 
lrouveraient une véritable source: 
de renstignements qu'ils ne de. 
vraient pus négliger dde mellre à. 


LÉ: 
Exportation de boeuf frais 


canadien aux Etats-Unis se: 
Notes du Cartel 


Dans da législature de la Saskati 


Au cours de Pannée fiscale 1923- 


» 
Ps 


Î 


275,000 livres de bocal frais, dont | 


956,000 livres venaient du Canadn. | profit, Demandez toujours l'édition éhowan sur 6 députés, il va 
De plus ce commerce avec le Ge franeaise, eultivateurs. Trente de ces derniers 
nada semble augmenter en raison mme Rene ee ee ont membres du entlel Cepenr. 
des prix élevés de ta viande uns L h “dant, en plus de ceux ci ‘nu légida 
tats-Unis. Le tarif sur le boeuf es chevaux sauvages aux ire eonple un linaneier, un médé 
frais est de 3 sous Ta fivre: si on ein on agent d'immeuble, on avé 


Pélevait à 4 1-2 sous cela fermerait 


Etats-Unis 


eat, un secretaire municipal e6touu 


le marché SEL boeuf eu Cheyenne, Wvo, Les proie. marehand qui détiennent ehnenn 
‘ ‘ Re laires de ranehes de bétail el de un contrat du vortel, 
n moutüns, aprés S'étre Fait He aner-; Éait cure: be sud de to proc 


re depuis que l'Ouest a été ouvert vipeée doute sut eartel AR contrats 
vont waintenant S'unir contre les de plus que le neard, et le hors pros 
chevaux sauviuges, Sète 573,697 acres de plus que 

Présentement, la valeur dun ehes sn dans He écrter 
val sauvage est de #00 pur téte, et Le distriet LT arrive Le treizième 
plusieurs propriétaires ne se. done eh it de contrats et te treisiéine en 
nent pas La peine de les marquer ail d'acres sous vumtrats. 


amd ts tn Var non 0 bn eg Re men 


Le Canada importe du beurre 

Montréal, La production du 
beurre au Canada ne suffit pas à 
la consommation domestique, Vers 
Er imifévrier le vapeur Arawa dé 
chargera à Halifax 25,000 boîtes de 


antremnens me. nm one memnenene, nds van tt 


“ontinuelles adertes, vous jouivies ‘conseienee du mal que venaient she 
tranquillement de ees rares necal {fire sus propos ivéfiéehis Et 
mies, pour S'en psetsur, pour se fus faire 

Sans doute, vurmura da jeune) pardonner, est ne pouvoir rien 
fille, Mais quand, en dépit de ces [trouver de plus consolint que lex: 
apparentes aceahnies, Je docteur [press ton de ses propres sentinents, 
pressentait quelque Use “nue Vous ue pensez qu'i volre mou. 


au courant des crafu 


coupée, Je mit 
Elle cvut ne devoir 


tes du docteur, 
riun atténuer, 
‘Je vous remercie de me préve- 
nir, dit le jeunehomme avee beati- 
coup de sang-frofd. n'y a rien 
que je ne sache déjà, Des spécin- 
listes furent maintes fois appelés 
en consultation, Leurs diagnostics. | 
tous semblables, m'ont amplement 
renseigné sûr état de santé de ma 
tante. Je ne crois pourtant pas que 


ble, quittiez-vaus font de méniefraine, Aline ni 4 pus qu'elle. 
Boismont”? il vu moi, aussit PFante Minrie Vénus 

1 saisit Le reproche et il en ul tte et vois protège; piais ne puis 
piqué, je vous protéger et veus Hier als: 


Je restuis prés de bi malle} si un vous, petile sie, tout ro 


son mal ait fait de ‘rapides progrès {parce que... Vous étiez pus Jtiplait, m'attins el me séduit Soyez 
et qu'il v ait lieu, aujourd'hui, deTante Marie wa plus besoin delplus gentille pour mois je serai 
S'en inquiéter plus qu'il v a huit not, Ves soins lui sont incommpi. [INOIMS CAPETETUHXS Si je n'ai pas 


les té jaloux de vous voir prendre tu 
place auprés de ua lante, c'est par 
génerais votre marraine... el vous [eu que Jéspérais gauner duus votre 
aussi peut-être! coeur ce que je perdais dans dt 
Oh! non, pas moi... de serais Psion, Vous avez repoussé mes at 
tellement plus tranquille de vous [vancess vous étes rostér sourde et 
savoir-Ià! muette à mes déclarations. Htnmi 
Arattendre... sans vien faire. {lié et furieux d'être exelu de votre 
pendant vos interminables catisee bonbeur à deux, jai cherehé des 
riess : N'avez-vous junais songé que, | distractions... Mais si vous soul: 
depuis votre venue ei, je mie suis TIez que je ne quitte plus Boisimont, 
senti plus seul el moins aimé.. Albine, osez le dire, je restervai, D'op 
Si, j'y ai songé, S'écria ba jeu-[heureus de vons donner cette pren. 
ue fille, en levant vers lui ses beaux Eve. dé mon amour 
veux pleins de douleur. Elen eus La pauvrette fut scconé (le sa 
souvent regret. Mais Laffeelion que |glots plus profonds: . 
j'éprouve pour ma marraine, SE Sin He vous en pfie, ne parlez plus, 
uulier que cela puisse paraitre, est Ce que vous dites, c'est si peu de 
plus fogte que loutt Sa tendresse eu que jai besoin d'entendre 1 J'ai 
apaise.mes serupuides, L'idée que leu lant de chagrin cel après-midi! 
léelte tendresse pourrait me man [Vos paroles me font encore ptus de 
qua ui jour me désespère, me rend peine aujourd'hui. 
ole,.. ! me crove pue 
Les peutides insinuations de Pasri- nets méme croyez done pas 
re iobsédaient que trop souvient Oh! ne , oanrat 
Pesprit de Lionel el teur obsession Re ne ete pas dl 
jfut cause qu Dose MÉPrIU AUX DA  Lous avouer que ju vous aime... 
iles d'Abine, . Pas ve soir... Des mots d'u 
poëtisail de mystère, de rêve ot - Si, en effet, ta tendresse de amour ce soir, aprés Palirine d'Ev 
d'anchantement. lanie vous manquait, -: fit-l miasla quelques heures, ea me semble. 
Jamais Boismont ne m'apparut|chinalement et presque inconscient. Lune profanation? 
plus beau, murmura le jeune hom-{[ment, inst que l'on répèle une Quelle singulière petite file... 
chose trés souvént entendue, vo- Lite vous affirme que ma tante se 
L ! Vous Helporte aussi bien que possible, 
pourriez plus demeurer au Manoir... [Vous le crovezt C'est l'excuse 
fonde et des côteaux que conronnait } Vous n'y seriez plus Men... Reictée {des propos que vois me tenez... 
[la forêt, pour envelopper Albine de | à, vôtre vit dexpédients et le mi. lAprès celte alerte, nronsieur Lionel, 
son regard admiratif. SE y eut unjsére, qué deviendricz-vons? | . Lie vous le répète, je ne veux et ne 
{ silence où la jeune fille, encore Albine le regardait touiours, Oiais {peux penser ni à vous ni à moi, ni à 
troublée d'inquiétude, se tenait im- de ses grands veux maintenant rem-lpersonne d'autre que... 
mobile, silencieuse et pâle devant} plis de larmes, de Ses YEUX 4Ppr0- | Votre bonne marraine! Ca tour- 
Jui. Toute blanche, elle se déta- fondis d’étonnements, de souffran- | he à l'idée fixe, - 
chait de l'ombre des citronnelles|ee et d'indignation. Puis elle SET pesnetez-moi de Ju rejpintre. : 


; lé ; si «Ye 4: leria dans une explosion de sanglots: : , ac ; 
en silhouette élégante, si svelte, si Hi EDaanun 1 Û Re Elle fui tendit e4 lui sera In tnuin, 


ou dix mois... Gatbert est pessi- 
miste, Son affection dévouée Ir: 
porte à esagérer, d'autant que tante” 
Marie n'est pus toujours prudente, 
Depuis que vous êtes ici, notre cha- 


telaine $e montre si enjouée que, : 


rablement plus agréables que le 
miens,  Encrestants j'ennuieraiss je 


la juge plutôt mieux Une malade 
n'est pas de cette humeurli! 
Ne cache-t-elle pas son 
ne pas nous uttrislter? 
Je n'en apercevrais. J'ai tong- 
temps véeu prés de ma tante: Pai 
toujours observé que Papproche de 
ses crises l'accablait d’une insur- 
montable mélancolie, Aurait-elle à 
ce point changé? 
U parlait posément, sérieusement, 
Albine fut. demi rassurée: elle a- 


mal 


qu'ajouta Ia jeune file à propos du 


de distraction, 

Saint.Preuit s'abandonnait à lat- 
trait votuptueux de cette nuit tiède, 
radieuse et parfumée, Sous Ja clar- 
té de fa lune, les pelouses vallon- 


cime ounudujieuse des bois, Lout se 


fine et si gracieuse que Lionel ne DOUVEZ-VOHS wuais dégaue dutc : 
À # . ! ne : ec 1e i eoapua ses doigts sans lui 
prèts “4 au sitelque dans une telle angoisse, je peu- RARE n ans 

préla plus aueune attention sut sit | L à moi? Je ne pense qu'à ma mar- donner loisir de les porter à ses 


prestigiéux, ! 1 . . ne pense qu 

Que cette enfant sauvage, que !iraine bien-aimée, je n'ai peur que 
cette jeune Diane farouche est bel-! pour ee! Siije la perdais juniais, 
le! constatait-il Quel pur et déli-!aprés un {él malheur tout me serait 
cieux visage, quelles épaules de!tellement indifférent: Sans elle, 
neige, quelle taille souple et char-[qu est-ce que vous voulez que cela 
mante dans cette jupe de soie à]me fusse d'être-viche où pauvre, 
broderie d'argent! On croirait voir d'être quelque chose où rien... de 


lèvres. Puis elle s'éloigpa, laissant 
encore une fois fe jeune honnne tré. 
content et décu de la trouver fu- 
vante, insaisissable, Lionci jugeait 
Albine étrange et compliquée, Elle 
n'était que naive, ehaste, irapressi. 
ve et très jeune, 
R en upe de fleurs, prête | vivre où de mourir? l Dans l'ombre du vestibuis, aprés 
ne re son Vol dans Je éphvr Brisée de douleur, la jeune fie lavoir tumpouné de sôn nrouchoit 
pour s'en aller danser sur la bru-is'affaissa sur ja baustrade, Les cot-{50s joues brûlées de pleurs, la file 
Vère, au clair de lune, | des posés sur la pierre froide, le vi-[leule entra doucement dans ta 
*pour rompre le charme dont, mal-| sage enfoui dans ses mains, le coeur chambre de la fée et sassit à son 
gré ses décisions de rigueur et de!secoué de nouveaux. sanglots, elle chevet, .. 
représailles, Saint-Preuil se sentait, pleura sans répit, éperdument. ,Heurensement la grande pièse 
devant Albine, lentement mais sû-}, Quoique étant pas fonciérement [0 était éclairée que d'une veilleuse. 
rement étreint, il reprit, non saDs égoiste,/ Lionel se demandail rare- Dans son lit, la châtelaine était res- 
effort, tant la réverie près d'elle lui] ment, avant de parler, si ce qu'il di- téc éveillée, mais paisible, Et lo 
semblait douce: - rait plairait ou froisserait. I ne se! Soiree, en causette dans l'ombre, site 
Ne vous'ai-je pas convaineuc?}soucftit gucre de sa psvehologie, cheva mieux que ne lespérait Al 
Préférez-vous en croire le docteur |encore moins de celle des autres, [bine,, oo NT : 
et vous tourmehter inutilement? Si,| Mais le chagrin de cette ravissante Tu as rejoint Lionel sur la tér- 
enfant le surprit, puis Pémut_par FEASSe, MA chérie? ‘ 


conne moi, depuis quAtorze où 1 1 LUE RASE 1 . oi 
quinze ans, VOUS aviez passé par, de} sa. viulence mème, HE prit enfin (à:suivre) 5 


oo 


Ü 2 
# 


sation hollandaise, visite en ce mo: 


Rectification : 


he 


B————— 
/ Prince-Albert ||. re 
#4 | Une erreurs est glissée la semal 


pre . . ne derniére dans notre complie-rc 
M L'abbé Jose SAVE prétre DO du de l'assemblée annuelle de a 
Jonais d'origine amérienine du io fionne Presse: Une Hgne no été omi- 
ss de Colorado, prend charge de Le ot nous tenons à rendre justice à 
Kuroki et des missions environ: qui de droit, Le vice-président réé- 
nantes, : ‘ lu de la Bonne Presse cat M l'abbé 
M. Pantaléen Sehinidt de Duck 1 Adam elle secrétaire M. Fabbé 
Lake, agent des fndiens était def Desmarais. * 
passage à Prinee-Albert dans Fine. LS 


térèt de son district. in. TS 
. ©. Smith, dû bureau de cotoni.. Règlement de la dispute des 
cheminots ! 


ment ta Hollande el nous annonce 
pour de printensps un fort contin-i 
gent de colons hoffandais qui s'éta 
blieraient cultre les deux rivicress 

- En Chonbre de commerer se: 
prépare à recevoir dignement les 


Montréal L'Association des the 
mins de fer du Canada Fit suvotr 
que ba dispute entre les compagines 
ferroviaires et leurs eheminots 4 
été réglée, Ceux-ei demandaient 


quelques centaines de délegués dé ne atrgmentation de dis sous de 
municipalités rurales qui tiendront l'heure: ils out obtenu de deux à 
ici leur convention annuelle at utre s 
ù : quatre sous. 
commencement de mars Un ban- | Re nu 
quef monstre Jenr sera offert au ° : , 
manége militaire, : Contre la vente plus facile de 
Parmi les nombreux coneure la bière 


rents qui prendront part ai "Pos 
Derby de Prinec.Albert on con 
aue de mentionner tes nomsal Emile 
vt de Léo SEGodard qui sont pare 
dis pour Québer el les Etats Usis: 
immédiatement après leur vieloiret 
de da semaine derrière à LelPas, 
mais qui, diton seront de retour: 
à temps pour participer à notre! 
carnaval, à ! 

Le “Cofflegiate Glee Club joue: 
ra vendredi et samedi, 4 FOrphount, 
ea Prinecsse ‘ ' 


Régine, La digve de probibi- 
ion en session annuelle iei a adopte 
une résolution demandant au gou- 
vernement de ne rien faire qui put 
reudre plus facile lai venté de [A] 
biére, el de faire enseigner dans 
les écoles les ravases de Paleoct sur 
l'érganisme humain, . 


CE — 
ee 


. 
L’Alberta demande protection 
Calgiurs, R, A, Similh a sottmis 
ù da commission roule d'engnète 
sur des douanes un réquisitoire au 
nou du procureur général de MAT 
ourdis et fi oiSique, fout en pote! hortn.  D'aprés ces document Le 
vant être atfaquée par de bons 4 pouvernemeont fédéral aurait retiré 
malcurs ne nitnaqucra pas de plaie} <2,400.000 de da vente des Fiqueurs 
re aus professionnels, idans L'Albertas Le gouvernement 
Nul doute que les gens de Prin-provineial demande une partie de 
ce-Albert se feront un devoir d'en. ces recettes pour combattre Le Île 
couruiger res jeunes artistes qui he ou des hootleggers. 
eraignent pas de S'innoser de durs Sur les confins de FAMbertn, à 
sacrifices pour nous offrir de fa proximité des frontières arméricai- 
belle musique ef du bon fhéïire, nes, à Fernie, Colombie Anglaise, 
” …. setrouve un dépôt de Hqueurs dont 
TT 4 de seul but semble être le faire le 
| Résina Sask. traffic égal ses boissons aver les 
: ? Etats-Unis C'est Là que viennent 
PR À S'appro visionner tous es bontlee- 
Le 95. Sa Grandeur Mur Macfoers du Montana, de FMberta et de 
thieu partait pour Québec fé hi Colombie, 
tail Re COLUERILE dei l'abbé Mali :# 
rd, curé de Gruvelbours, ! . . 
Le uiéme jonr Mur Bolliven, L’Alberta organise sa coloni- 
arehevéque de StBonfate, se ren ï 
ail voir une soeur male à ho sation 
bit cle a bevé hé celte Caulgurs. A une rétnion des re- 
Le Diosstt {  présentants des différents bureaux 
le sebaine, Mer, Prud'honmme, crée, 0 lonisati ALU 0. D. Herzor 
que de Prince AMbert en roulé pour: de colonisation, Ai 1. 0 Fe lerzer. 
MESSE. ‘ iuorant de PAssociation de Colonisa- 
A lab ge Lion Canadienne, ut MONTHINTITON 
Lemon, que soite assemblée n'a pas pour 
PAR Pabbé Poirier cure de Ponteis but dadirer un grand nombre des 
M. Jérôme. curé de Kindersteg  MOUXCAUX colons qui nous 4rrive- 
a passé deu semaines à l'hôpital ronl cette annee, mais dedèlerminer 
des Sodeurs Crises, ocwwbien de nouvelles Punilles peu 
Le Dr Rov vs parti dans P'IST. vent etre LOS ans cette pren i- 
pour assister aux funérailles d'une ce soit Sur les terres 4 
50 M deeqte Québec - laisnient dei acquisbs par des particuliers, 
ie ° EG HRUONE À une session subséquente, on 
partis de Pexeursion dé la “Survie ar de lorganisali le bures 
vaneet cout revenus à Régine, HAT de POPRATINANION UE OITERITAX 
RU du colonisation dans tous les villa 
ue de PAbert 
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Nos taux de transport 


Chi santhenme. 
Cetie opérette foerique représen.t 
le Phistoire fantastique dune put 
lendue prinevsse japonaise, Le, 
noeud de Br pitee est des  inieux 


CES 


4 


Bet ue 


A. Charest cour 


ner LE nes 
Trop de religion pour la cham- 
bre de commerce de Saska- 
toon” 


i 
| 
| ! 
Lu question des taux de chemin 
ee — de fer sur Jes réseaux du National 
La cluunbre de commerec de el du Pacifique s'instruil aetuolle- 
Saskalnon vient de passer une ré ment devant Br commission des 
Solution demandant 4 gonverne. etetuins de fer ES" dit des eh 
meuf d'Ottawa de restreindre an ses tres intéressantes que nous re 
dimanche Pémission par radio de greffons de ne pouvoir relever tou 
sujets religions, Les, 
Ces messieurs consitérent qu'il. 
vatrop de stiels Hoportants à troie 
ler par radio pendant ft semaine 
pour permettre 4 fa sois de Bron 
figion de se faire entendre, 


nissait Le transport le plus rémunc 
ratour aus compagnicst que les Lit 
imposé, pour de transport du grain 
des prairies jusqu'à Fort Willian 


es 


Téléphone No. 2984 
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* Avenue Centrale et 10e rue. : 
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SEY’S 


Le Magasin où vous obtenez meilleure satisfaction. 


_ Chaussures de Printemps 

Vous trouverez ici tous les nouveaux 

modèles de chaussures d’excellente 
durée, à des prix remarquables. 


SOULIERS FOUR FEMMES: en chevreau, cuir verni 
| et veau: déblaiementà $2.95, $3.95, $5.00, $5.95 


ur 


CHAUSSURES DE TRAVAIL POUR HOMMES; 
Prix la paire. ..... $2.95 et $3.95 


tout en cuir. 


CHAUSSURES ET SOULIERS ELEGANTS POUR | 
HOMMES: couleurs brun ou noir. . | | 
.... 83.95 et $5.00 : 


La paire ................. 


CEE 


Das 
: CHAUSSURES POUR GARCONS, tout cuir. 
La paire ..... ........ 82.95 et $3.95 


| CHAUSSURES POUR GARCONNETS, tout cuir. 

| La paire ..... Lessssssrerse. 2.95 
| 

| 
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Nous commençons nos ventes pour la saison de 

printemps et vous serez amplement récompensés par 
une visite à notre magasin à cet occasion. _ 


Nos aubaines de ce printemps surpassent toutes 
. celles des années précédentes. 
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Ë e “Travai 


sont lus moins élevés qui 
“u monde: que légalisation d 
taux dans tout le pays est projet, 
dangereux dont souffrir sous Der 

Sa Bopulation: que si Bi come) 
ission impose des réductions del 
tuus elle devra en méme temps et} 
nécesstirement es accompagner de: 
housses duns d'autres direelions de t 


Chemises 


manière à compenser fes pertes, : 
ete... Cie... ‘ POPITESSSS 
FR ÿ ei 


Ék 


‘ E, 
AUX AMATEURS DE L'OUEST , à | rc 
n°: | à même et empiècement au 


Prix régulier $2.75. 


Du français au radio une fois 
par mois 


“he suecbs qu'a rencontré f'éniis- 
sion d'un programme Francais par 
Je poste CNRN, du chemin de fer 
Canadien National Lors du réeent 
vovage de br "Survivancet porte 
sole compagnie à irradier chaque 
mois de Winnipeg un semblable 
jprogramnie, . . 

La premiére duission aueu Heu 
samedi soir de V2 février à 9 heures 
theure centrate) et dnrera one heu- 
re, Des artistes engagés pour Hi 
circonstance Bous  dénneront un 
programme entièrement francais 
et Sir Henry Thornton, ouvrira lui: 
ième da séance en adressant quel- 
ques mots de français à ses anris de 
l'Ouest si ses oceupalions Île peor- 


marie. 


mettent 
PRHOUCHAMNME 4 < 
T5 Solo de pianoforte *Imprompli 4 
tReinholds Mlle À, Bernier, 915 Ave. Centrale 


2 Solo de soprano (ai “PBorgé- 
re Légère" (Nieker)in): 
4b) “Maman, dites-noi  (Whie- 
kertin) Mine Pearl Lobel Cho- 
chik: 

3 Solo de tenor 
Fleur de Carmen 


loeinmplacement du pare des Champs 
de bataille, sur un site faisant face 
aux Plaines d'Abraham et en amriè 
re du monument dédié à Wolfe. 


Emile St-Godard vainqueur du 
“Dog Derby” de LePas 


LePas, Man. M. Emile St-Go- 


Ga) “Pair de la! 
ibBizet}:, | 


POS nn eoubTien) dard vient de gagner la faineuse } ne ane TT | : 
te Nee Hot course de ehjen organisée à l'occa- NEW-YORK, --— L'incendie d'un 


Sion du 1eme carnaval anpuel de} immeuble de sept étages a causé În 
cette ville en parcourant'avec son|mort de trois poinpiers. Cinq au- 
attelage la distince de 120 millesitres furent transportés à l'hôpital, 
én onze heures et 27 secondes, ‘ : 


{4 Solo de  pianoforte “Çous | 
bois” (Staub) . - Mlle À, Bernicr:| 
39 Solo de burvion dt ent | 


‘du bon vieux temps" M. M. Benoit: 


pour Hotmnes 


CHEMISES POUR HOMMES, en laine flanelle, coù- 


leur khaki, gris foncé ou bleu-marine. air 
dos avec poches de côté. 


DEBLAIEMENT. . - -.... $1.95 


CHEMISES POUR HOMMES, chemises tout laine fla- - 
nelle pesante. Couleur khaki, gris 

Couple ample donnant tout 
Collet militaire à même et poches de côté, modèle gilet. 
Nous avons aussi les chemises genre populaire français. 
Ces chemises en flanelle sont confectionnées dans des 
couleurs de fantaisie. Encolures 141 à 18 dans ce mo- 


dèle. Prix régulier $5.00. | DEBLAÏEMENT 53.95 
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Collet militaire 


TOUTES DEMANDES 


NAISSANCES, DECES 


AFICHES | 


"Tai 


Location maison, 
Magasins, cie. 
À vendre, Perda 
Frs ê | Trou, ; 
5 Dote Gu moine, 80 no | 
9 
Un son du mot additionce} 
La même annonce, 5 ingog. | 


tions pour 92.00, Fac. | 
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50 sous par insertion, —! 
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fancé, brun ou bleu- 
je confort voulu. 
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Marché de la fermière 
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Volailles; 14, 20, 22, 200, la” 1h. 
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ü Solo de'sopr: ta) “Jeunes PE À . DT . 
! RE SopETe UN File Brvdees, aussi de LePas | PARIS. =. Le professeur Lapiv, . . : 
1 : remporta le deuxième pris de lu recteur de l'Université de Paris et EEE 


4b) “abanera de Carmen". (Bi cauven at Léo SLCodas 
ze Mme Pearl Lobel Chéchik,, Sousse el Lév StUodard 
7. Solo de pianoforte ‘“Syrites a°} ne , 
he Glen" © Dennes: - Mie M 

| 


frère dE inort, victime de Hi grippe. 


OTTAWA, 5 Une  dépuiation 
hommes influents, à la lôte dés- 
quels $e trouvaient Sir Louner Gou- 
in, Sir Arthur Currie et Sir George 


. mu ee 
LEON N 


ÿ berla Berniar, L’influenza en Russie 
ls. ‘ Solo de tenor Ga) “Chant 


de ladiou  1Tosti}: Moscou L'influenza qui a {ai 
Ce Ë : .. #1, Moscou, : où QUE à Tail postes se présentait le 26 innvier 
(D) Les deux Grenadicrs"{ dernièrement tant de victimes en! dernier devant Je gouvernement fé. 


(Schumann) 
viauti. Le 
9, - Solo de barvton :- Variélés - >; 
M, Marius Benoist: , 
. Solo de pianoforte, "Val. 
Paul Wachs) - 


MW, J. Ther-! Europe s'est abattue sur la Russie. | 

, Les inorts sont nombreuses cn cer. 
On avait rien vu 
nidémie de 1918-19, 


tins districts, 
de tel depuis li 


WINNIPEG. -- Une lettre conte- 
nant #63.00 vient dètre remise ut 
département des passagers du € 


me - Re ee ne 
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| se Parisienne” 


Mile Albertn.Bernier. | Un ouragan devaste l'Angle- | 


4 
il 


A [6 heures pm, Porehestre de terr ' 1, ARE 
Ron Ga rie par ee Éanspon dun Can de ON as 
. {acc af . AT n , h Û È L n CLR € b 
vin llunnu el accénipagné par Mi Londres, - Du sud de l'Angle-|que son père avait amenë, Ü \ à 


Eveline Wildguose émetltra à Ja iné- 


je station un programme de danve, Moose-Faw à Long 


lerre iusqu'au fond de lEcosse un!trois ans, de 
sans acquitter 


evelone 4 passé tuant 20 person-| Heach Cali. 
nes, on -blessant des centaines  etl passage. 
faisant des millions de piastres de! © 
dégàis: Glasgow x té a ville la] 

plus ntiltraitée.  L'irlande «4 subi 
ensuito la: violence des éléments, 


esiornse des élit | 


Nouveau pont sur l’Ouùtaouais 


\ 
CS mes 


LONDRES, -—. 
la santé rapuorte 470 décës d'influ- 
enza dans 105 villes ou villages en- 
vironnant Londres, et 200 . décès 
dans Londres: elle-même au cours 
de la semaine dernière, : 


Mgr Tsu à Montréal 


En mms 
Mar Simon Tu, S,, un des six 
évèques chinois récemment sacrés 
par le pape, vient de passer quel- 
aues. jours & Montréal. LE fut l'hôte 
des HR, PP. Jésuites el visita les! 
institutions catholiques qui s'octu-}  Offawa. - La commission d'Em- 
pent des OCUTFCS chinoises. . Lhellissoment de fr capitale fédéra- 
Mer Simon“Fsu, SJ, est le Hilulai- le va proposer déjeter sur la rivié. 
re du vicariat apostotique de Has-ire Oulaotiais un nouveau pont inter- 
Menu. qui comote 5,000,000 de pifens ! provincial. qui, ‘passant sur Pile 
iet 55 tn cnholiques. Ce vicariat | Laverdurè, reliciait les nouvelles 
[est desservi par deux nussionnaires usines de Ja “fnfegnationat P: u 
tst UE . R ; Ÿ USICS ï ! aper |: à on 
iésuites et huit prétres du ‘elergél Co" à Templeton-lst, PO avons. Lt une tempête de: neige, 
séculicr ehinois,s? champ de br à la cible de Rockliffe LL cor never 
DT an LEA la ciblé de Rockliffe!  ST-HYACINTHE, PQ. M. l'ab- 
f ; ns ee bé LH, S, Davignon, ancien curé de 
.Les femmes de Québec de-. DS 7 Ji, Sainte-Marie de Manchester, N.-H., 
: la ‘st décédé pieusement dans Île Soi. 
imandent le droit de v est trop belliqueux | s LOL ROSE: ne D 
a td ote et q gncur à FHôtel-Dicu de StHyacin- 
; NES : : , e. à Page de 79 ans. 

D Québec. A Pentrevue des syn-f, EX | NOUS sommes allés ms ‘ abbé atisoon uvail dû se 
dicals internationaux avec le cabie, 0. Allemagne pouf. er l'esprit E proue mou eauen de gant: n 
Euet provincial, M. Morin a. parlé {prussien el je crôts que nous Pavons retirer Dur GtUSe de snn Le cn, FIST. 
| pour appuver a demande ‘du Con-iContracté plutôt que de le détruire, |? Can “a ; Le nes que aa de 
lores des Métiers et du Travail et disait Mie Agnes’ MePhail, dépaté Et CMDrIQRe, SAS, DIS TE APR te 

pres des Ateliers el qu Lravanl er ee de Eu meurer définitivement à 

lun groupe de femmes qui veulent ide Grev sudeest, dévant tés Fermiers {ou de StHNacinthe, P Q. où il est 
avoirle vote des femmes au provin-: Unis de PMbert à la clôture de morte RS 
À leur conventions 'Ée Canada, dite [MOT ‘ 


MONTREAL, -- L'escadrille av- 
rienne américaine qui visittit ré- 
cemment l'Est du Canada a été for 
eéce datterir doux lois dans sa ran- 
donuée entre Ottawa et Montréal, 
Ges aiterrissuges Lorcés étaient dûs 


Le Canada 


ci, Les déféuués qui demandaient, I . S 
pee vote des femmes ont employé teste k UE un des, decniers, DAVS HUE T 
Sargoinents habituels. one a S DeCuper de promouvoir | Marché ai ins de iri 
Î est ecpendant un argument [lt Paix. Me MePhail demande c FRE Nbet de x rimce- 
jnouvenu et intéressant dans Leur !tux femmes de faife tout en eur ; Ibert 
demande, Les personnes qui ont, Possible pour changer ectte attitu- ne . 
S{.ff: Not, 


No, 1. <1.16: No. ?, 
1.05: No, 4, 9e. , 


a 


Mile Idola Stdean et M Morin ont pouvons faire à ln ieunesse, dit-eile 
fait ressortir Le fait quetes femmes eneore, Cest de Ta porter à croire 
assurent leur vote au gouverne) 4e les disputes internalionales ne 
ment qui eur accordorait ee vote, | veu vent être réglées que pur Ha 

M. Galipoaull Ti remarquer que! Suerre . 
l'octroi dt vote jsux femmes dans 
celle province  entruincerait de 
grands ehanseements dans le code 
Leivit et dans fe vote pénal qui sont: 


î 

parlé à ce sujet, Mme J. Mercure, ide "Le plus grand mal’ que nous 

i # * < 

Marché aux grains de 
Winnipeg 


- er 


Auiber durum, -— No, H LS 1-8 
No, 2, 1.45 1-43 No, 4, LA 1-4: No, 
4, 1.26 1-4 , 

1-1: 


| Les Turcs ont trouvé le remè- 
de contre la dansomanie 


5) 


cepéndunt faits pour protéger lu ———— Red durum, -- No. 1, 1.29 
femme de cette province C'es! Constantinople, — Les ceoles de No, 2, 90 14: No, fast 17 14, 
parce que lou veul bien vous con dause viennent de se mettre la cor Blé, No, ? northern, 1,38 3-4: 
server cogne filles, comme mé-fde au eo, en séparant les sexes. Na, © northern, 1.347 1-4: No! à 
res et cumme femmes, diil, que) Cest li mort de la dansomanie de-!northern, 123 34: No, 4, 117 1H: 
lon hésite tant à donner ee, puis que Les hommes doivent dan-iNo, 5, 02 1-45 No. 6, SK 1-1: four- 


Vous 
vote qui changerait votre. 
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rage, 92 1-f: voie, 1,37 1.4, 
 Avoine, No, 2 OC... 60 42 No, 
3 \V., 52: extra 1 fourrage, 52: 
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No. 1 tourrage, 50 1-45 No. 2 Four- 
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ser avec les hommes elles femmes! 
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Les 
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1 Cette question reviendra au cours 
de ia session alors que la délégation! 


DU 


DES EI 


rie à été tronc mort à: quelques ! 
pas de sa demeure, Paprès lent, icté 2 CN. 96 : 
quête du coroner, cctte mort sc-| 3 CW,, 97 8; rejeté 2 CNW, 96 8; 
ait Que à la rupture de Bi prinei- Le 
pale artère cardiaque. | 


REGINA. Le Dr Hugh MacLean, 
‘de Régina, à êté réélu président de 
a ligue de prolibition. de la Sas- 
katchewan; le Bishop Lloxd en est 
le président honoraire, | 


Otiawa. L'élection d'Antivo- 
uish-Guysboro porte à 119 Le non 
bredes fibéraux franes et réduit à 

FU0 celui des conservateurs,  nux 
{Communes d'Ottawa On sait qu'il 
SV trouve, defplus, 12 Fermiers- 
«Unis d'Alberta, ÎS Pragrossistes où 
Hibéraux progressistes, 3 ouvriers, 2 
Uindépendants, et un siège vacant: 
icelui de Huron-nord, Ontario. 


+ 


Seigle, - No, 2 CM. 1.00 7-8; No, 


[féminine viendra rencontrer tes | | go df A: rejeté, A A: voice! 
prints de nouveau, | j li 58 1-4, I 
_ LEE - } que ques ignes | | Orge, No, 3, CM, 69 1-8: No. 
jPituation actuelle des partis en | à——— ans —"————# jrune Mn Eee neletée, 63 LK; four, 
| chambre UML MARIE... J6s Montand, | GX LAS au No a M TN 
ue _ , snteur eélibataive: \ Ve Mg ed Eu ess AD, Cire, +09 

| cuHivateur célibataires de Val Mais 4: rejeté, 1.60 3-1: voie, 1.90 1-4. 


ST 1-2, HE el T8 1-2 au-dessous. 
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Maria et la 


Î 
; 
î 
| .. 
| 
Î 


. M 1 i ne ‘ hé des bestiaux inactif. Celui des 

r Pietro di ché des bestiaux inactif. Celui des 
| "e GOVAN, Sask. -7 Le jd ouhons 6sE ass ee sé 
i 02 . . AN, Sask, - Le journal heh-} cochons est assez bon avec sélects 
Soc'été des Nations :domadaire de Govan, The Prairie [à 510.25, ‘ 
D Gun rune ——. : News, qui se publiait depuis 1907, 0 0 tm 

ienève, - En raison de ki dé-, ne paraitra s. Ge. journ: | < ; ‘ 
de la dé l plus, Ge.journal, dont Marché aux animaux de 


termination du Vatican de s'effor-"Phon, M. £atta vst le propriétaire ef 
Cor à promouvoir tofs les mouve- le rédacteur, disparait mais Pate- 
ments tendant à établir la colabo-. lier d'imprimerie” continuera . son 
ration et Ja paix parmi les nations, { travail, ‘ ? 
on attache une importance capita-i « a | 

Le à La visite que Mer Pietro di Ma-! MONTREAL. - - A Ia stite d'une 
ra, nonce papal à Berne, à rendue : assemblée de li Commission des é- 
à Signor Altolico, sous-secrétaire ! coles catholiques ici. deux . écoles 
italien de Ja Société des Katious, Lé devront former leurs portes à cause 
nonce était accompagné de trois! du danger du fon. Près de 1,300 {taux prêts pour la boucherie subis- 
prêtres, , on. jenfants Se trouveront ainsi sans 6-}sent une baisse de 25 à 50c. La | 
*_ Signor Atlolico à déclaré que le, role, Les deux écoles sont PAcntdé- lhaisse atteint aussi les autres clas- 
nonce était Vent à Genève pour pré- finie Ste-Cunégonde: ct le Jardin de l<es 
sider à 11 cérémonte de bañtème de: l'Enfance de StGabriel, _ u tr 
son fils, Nempéche que sa visite: 
au secrétarint de fa société est con; 
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QUEBEC _ € gouvernemer i -$10,75 $ $ 
x SCC ul $ QUEBEC, 6 nt dejteignent -$P0.75 et 10,90, Les 
sidérée comme la manifestation du | la province de Québec à résolu de! gnéaux comme la semaine dernière 
| vil intés ël que le Vatican atfache qui construire, un-Mmusée. des Plus iho-fse vendent $I0. à STL,30 et les mou: 
travail de la Société, Idernes le printemps, prochain, sur/tons $7.50 et endessous. 
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1 estiaux inaclif, sur- |} 
tout à l’ouverture, les acheteurs at-lf à 
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On offre $10,75 pour les sélects |} | 


jet les cochons de poids moyens at-!Ù } 
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BON PRIME--Ce Bon ct 


IOFESSIONNELLE canadienne, 32 
ans, désire fonder son foyer dans 
l'Ouest canadien ou’ américain, 


l'idéal irépondrnt-itf à l'appel ? 


Huquetie DesChamps, Boîte H.-D} ON 


x ae Le Patriote, Prince-Albert, 
Sask. 43-17-P. 


25c donnent 
droit à recevoir frauco pa la mal- 
le, trois Albums Instrés; ven: 
tures ainusantes de Filutin, lecture 


gaie cet honnûte. Le Messager du 
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Magasin où garage dans un centre 
Canadien de. préféfence. Adres- 
sez toute communication à Paul 
Pelletier, 322 Ave. E, South, Sas- 
katoon, Sask. | 48-59.P 
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JANVIER et le 
1er FEVRIER.- 


VALABLE JUSQU'AU 


7 FEVRIER, 1927. . 
lafornez-vas auprès de" 

‘vôtre agent local 
my ep © | 
Pacifique | 
Canadien | 


Lorsque vous voyagez, faites 
usage des Le 
« N k 2 
Chèques de voyageurs 
DE LA COMPAGNIS DE 
MESSAGERIES DU 
PACIFIQUE" CANADIEN 
Hs ont cours dans le monde 
æntier, 


EINSTET 
Les Commissions scolires ge 
e. #, ” » ë S û 
sirént des instituteurs Did 
particulièrement les in 
de cette Catégorie qui 
emploi sont 


de l'Ouest", : Prince-Albert, 
ON DEMANDE pour l'ét, 


Ridgé No. 3805, une 
possédant 


tuiére ou seconde claste, Oupe r À 
ture des classes le 21 fév. 


mentionnez expérience el 
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Second -Méridien, situé à 8 mil- 
les au nord de Dumferline, Sask. 
Tout clôturé par deùx fils de fer. 
Bonne maison, êcurie et: gras 
Bonne eau en abondance. Deux 
cent-dix acres en culture et 7 
acres en jachères On pout: cou 
per environ 95. tonnes de foi. 
Possession immédiate, S'adres- 
ser à. Fergusson, MacDermid & 
De Sask, 
” 48-50-C 


n me rer 


